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Impasse 


Dans 


dépuis la signature, le 14 avril 
de 


l'Afghanisten. La guerre conti 
nue de faire rage, et rien ne 
laisse prévoir un effondrement 
rapide du régime prasaviéti 

de Kaboul. Certes, l'essenties pes 


du 
dans la délai imparti de huit 
mois. Ce qui avait pris valeur de 
tast da la nouvelle diplomatie 
soviétique s’est donc réalisé, 


Cambodge — ou de régler — 
c'est celui de Ina Namibie — 
d'autres conflits. 

En ΑἹ δ Cependant, 
armés jusqu'aux dents par leurs 
parrains respectifs, les deux 


Que certains prédisaient sa 
désintégration dans los semaines 


tance ἃ entrepris le siège de 


hi une 


lequelle elle n'est guère prépa- 


rée, mais semble do ce fait, 


Même el in résistéhne ρατυδοίτε. 
ἃ s'emparer da cette ville, elle 
aura montré l'étendue de see 


aidant, continuent de r 
dons le désordre. Sur le plan 
dipiometique, le gouvernement 
des moudjahidins n'a été 
reconnu que par l'Arabie saou- 
dite, la Souden et Bahrein. Son 
premier Pourvoyeur en armes, 
ies Etats-Unis, ne lui a dépéché 
qu'un représentant, 6t son hôte 
et principal δά, le Pakistan, n'a 


faveur de mouvements de résis- 


exclu, quitte à ce que les civiis 
seuffront davantage et à ce que 
cinq miltions de réfugiés — au 


fidèles, sur la zone 
l'URSS, d'où Il sera encore plus 
difficile à déloger. La lutte pour 
ie pouvoir que 38 Evrent déjà les 
mouvements de 


réz2istance 
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Fondateur : Hubert Beuve-Méry 


ET 


Directeur : André Fontaine 


Pour désarmer les critiques des musulmans de Beyrouth 


Paris assure que son aide humanitaire 
est « destinée à tous les Libanais » 


Arrivé mardi 11 avril à Beyrouth, 
M. Bernard Kouchner, secrétaire d'Etat à 
l'action humanitaire, à évoqué aussitôt 
l'éventualité de mettre fin à l’aide déci- 
dée par la France. Il répondait ainsi aux 


nombreuses critiques que 


suscitées parmi les formations libanaïses 
musulmanes alliées à la Syrie. 

IT ἃ toutefois rappelé que l'assistance 
était « destinée à tous 


offerte par Paris 


cette aide a 


DCE AC) 


les Libanaïs », et qu'elle ne se déroule- 
rail, « au mieux, qu'avec l'accord de 
tous ». M. Kouchner devait s'entretenir. 
ce jour, avec les principaux dirigeants du 
Liban. Tandis qu'une trêve relative des 
combats prévaut depuis près d'une 
semaine à Beyrouth, l'impasse politique 
reste totale. Une réunion parraïnée par le 
Comité arabe de bons offices doit se tenir 
mercredi à Koweït. 


Here δὲ πόθι ne ES ΕΒΑΝΟΟΥΞΕ, CRLPAUX: pag 3 


et nos informations pages 3 et 


os Après les élections municip ales | 


Με Veil s'est catégorique- 
ment refusée, mardi matin 
11 avril, à envisager toute 

ticipation de sa part à une liste 
unique de l'opposition repré- 
sentam l'UDF et le RPR aux 
élections européennes. Cetie 
intervention parait de nature à 
bloquer le débat en cours à 
droite à l'avant-veille de la 
éunion du conseil national de 
l'UDF. Au moment où, au nom 
des «rénovateurs », le maire 
de Toulouse, M. Baudis, 


un « grand mouvement » poli- 
tique après le 18 juin afin de 
préparer dès à présent. la 
prochaine élection présiden- 
tielle! (Lire page 9 l'article 
d'André Passeror. } 

Pendant ce temps, en 
Alsace, les élus locaux et leurs 
concitoyens n'en reviennent pas 
encore d'être devenus socia- 
listes sans le savoir... 


STRASBOURG 
de notre envoyé spécial 


Les Alsaciens ne S'en sont pas 
encore remis. Samedi 26 mars, 
My Catherine Trautmann ins- 
talle dans ses meubles son équipe 
municipale. Des centaines de per- 
sonnes se sont déplacées pour 
assister à ce que la presse locale 
qualifiera le’lendemain de 
« rendez-vous avec l'histoire ». 1l 
Υ a soixante ans qu'un socialiste 
ne s'était pas assis dans le fauteuil 
de maire de la ville. Nouveau 
style, nouvelles têtes. « Comme si, 
raconte un Strasbourgeoïis, Ja 
ville s'était mise à faire l'école 
buissonnière. » Et puis une 
femme! 


bon camarade, ne tenait pas à le 


“La Tigresse” 
a rendez-vous avec la lune. 


Montre homme étanche 
mouvement quartz, 
trotteuse, Jour, date, 
mois, phases de lune. 
Cadran blancou 2 
cham 6. 
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= | La fausse conversion de l'Alsace au socialisme 


contratier. Lui, pourtant se souve- 
nait. < Impensable »... Le même 
mot qu'avant mai 1981 Jorsque 
certains de ses amis ministres ne 
trouvaient rien d'autre ἃ dire 
devant la perspective de voir. 
M. François Mitterrand s'asseoir 
dans le fauteuil de M. Giscard 
d'Estaing. En mai 1981, dans le 
dictionnaire politique, «impensa- 
ble ne fut plus français. Depuis 
mars 1989, «impensable» n'est 
plus alsacien. 

La vague rose a déferlé sur 
l'Est. Strasbourg est tombé. Séles- 
tat et Mulhouse aussi, comme 
d'autres cités du Bas-Rhin et du 
Haut-Rhin, sans oublier Thann, le 
fief centriste par excellence qui 
était détenu depuis trente-trois 
ans par le sénateur, Pierre 
Schiélé. Et comme après toute 
tempête, les Alsaciens constatent 
les dégâts. Ce qui a résisté, ce 
qu'il faut reconstruire. 


DANIEL CARTON. 
{Lire la suite page 10.) 


ANS 


SO 


par ANDRÉ 


OUDAIN épicéss par une 
nouvelle version de la 
querelle des généra- 

tions, les élections européennes 
du 18 juin s'annoncent plus 
hexagonales que jamais. Elles 
seront pourtant les dernières 
avant l'entrée en vigueur, le 
31 décembre 1992, du « grand 
marché ». C'est dire que l'occa- 
sion aurait été bonne pour les 
candidats de nous dira ce qu'ils 
en attendent. Certains ont fait, 
il est vrai, quelques efforts en 
cé sens ces derniers jours. Mais 
le résultat est plutôt décevant. 
Pour le moment, en effet, les 
choses ne sont pas trop claires. 
La nature du marché en ques- 
tion a certes été nettement défi- 
nie par l'Acte unique de février 
1986 : « un espace Sans fron- 
tières intérieures dans lequel la 
fibre circulstion des marchan- 
dises, des personnes, des ser- 
vices et des capitaux est assu- 
rée, selon les dispositions 
{révisées et complétées par ladit 
Acte unique} du présent traité » 
joe: quo qu eee Ια 


Pour y parvenir, la Commis- 
Sion des Communautés a éla- 
boré trois cents directives, des- 


administratives des Etats mem- 
bres qui ont pour objet l'établis- 
sement et [6 fonctionnement du 
marché intérieur ». Elles sont 
adoptées l'une après l'autre, 
après avoir été soumises à 
l'Assemblée européenne, par le 
conseil des ministres de la Com- 
munauté statuant à la majorité 
qualifiée de 54 voix sur 76. La 


us — 


æ Ozone trop abondant. dans 


Les européennes sars PEurope 


.. Uneprime de 209F . 
pour les fonctionnaires corses 


Le ment a décidé unilatéralement 
la fin de la négociation sur le coût de la vie 


L'islam en fièvre (\ 
* Asie du Sud-Est : s'accommoder des tropiques 
PAGE 7 


domicile, πὶ Un rapport accablant sur les services d'urgence. 
u Controverse spatiale à Moscow. Π Une bulle verte dans le 


Pages 19 à 21 


Le sommaire complet se trouve page 40 
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FONTAINE 


Grande-Bretagne, la RFA, le 
France et l'Italie ayant chacune 
dix voix, une décision peut pren- 
dre effet sans l'accord de l'une 
d'elles. 


ll est vrai que cette procé- 
dure n’est pas applicable « aux 
dispositions fiscales, aux dispo- 
sitions relatives à la libre circu- 
lation des personnes et à celles 
relatives aux droits et intérêts 
des travailleurs salariés ». Le 
pouvoir légisianif de chaque Etat 
membre ne s'en trouve pas 
moins singulièrement affecté. A 
en croire un discours de Jac- 
ques Delors, en juin dernier, à 
Strasbourg, qui 5 fait du bruit à 
l'époque : « D'ici dix ans, 80 % 
de notre législation économique 
ét même peut-être aussi bien 
notre législation fiscale et 
sociale seront d'origine commu- 
nautaire. » À quoi Margeret 
Thatcher avait répliqué en sep- 
tembre à Bruges : « Nous 
n'avons pas réussi à reculer les 
frontières de l'Etat en Grende- 
Bretagne pour les Voir réimpo- 
ser au niveau européen, avec un 
super-Etat européen exerçant 
depuis Bruxelles ne nouvelle 
domination. » 


Le président de la Commis- 
sion s'étant réclamé de Jean 
Monnet, la « Dame de fer » 
n'allait pas hésiter à invoquer 
les mänes.…. du général de 
Geulle. A la querelle jamais tout 
à fait éteinte entre tenants et 
adversaires ce la supranations- 
té s'en est ainsi supernosée 
une autre : libéraux contre diri- 
gistes. 


a ρ΄. . . 
SE . 


(Lire la suite page 6.} 
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Les « bavures » sont révélatrices d'un malaise 
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la troposphère. © Pollution à 


L’impossible dialogue entre Serbes et Siovènes 
Lézardes yougosiares 


Les divisions et les nationa- 
lismes s'accentuent dans la 
Jragile mosaïque Br Htc 
εἰ le méfiance s'installe entre 
les Républiques. La petite 
Slovénie, où se développe un 
socialisme «à la mesure de 
l'homme », se sent de plus en 
plus isolée face à une Serbie 
plus conventionnelle, qui. 
après la reprise en main du 
Kosovo, accroît progressive- 
ment son influence politique. 


LUUBLJANA 
de notre envoyé spécial 


Avant les événements du 
Kosovo, les rapports entre la Slo- 
vênie et la Serbie étaient déjà 
ambigus. Idéologiquement, les 
deux républiques yougoslaves 


n'étaient pas sur la même lon- 
gueur d'ondes. Mais depuis les 
émeutes de mers, qui ont fait au 
moins vingt-quatre morts, l'envoi 
de quinze mille militaires sur 
place, la proclamation de 
« mesures spéciales » et du 
couvre-feu, toujours en vigueur 
dans la région, le torchon brûle 
entre Belgrade et Ljubljana. 

« Drôle de façon, en cette fin 
du vingtième siècie, pour les 
Serbes de régler un problème et 
de reprendre en main une pro- 
vince autonome qui leur échap- 

it, Vous vous rendez compile 
qu'on a fait intervenir des chars 
au lieu de chercher une solution 
politique! C'est indigne de la 
Yougoslavie contemporaine », 
déclare Mme Katja Boh, vice- 
présidente de l'Union social- 
démocrate, l'un des mouvements 


fondés ces derniers mois en Slové- 
nie pour promouvoir la démocrati- 
sation politique. Le dialogue est 
coupé. À tel point qu'aujourd'hui. 
des Slovènes ne peuvent plus par- 
ler à leurs vieux 2mis serbes, et 
inversement. 

Bizarrement, c'est ea Slovénie 
que les Albanais du Kosovo ont 
trouvé, au sein de ia fédération 
yougosiave. pratiquement le seul 
soutien dans le conflit qui les 
oppose aux Serbes. Aucun lien 
privilégié pourtant πὸ lie Le répu- 
blique la plus riche du pays, au 
nord, à la province la plus déshéri- 
tée, à quelque mille kilomètres Ge 
Ἰὰ. On serait plutôt tenté de dire 
que six cents ans de développe- 
ment les séparent ! 

ALAIE DESOVE. 


{Lire la suite page 5.} 
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Débats 


UI ne ressent, face à tous 
les immobilismes du 
camp de la tradition, la 
nécessité de renouveler 

l'idéologie du camp du mouve- 
ment? 

Queis sont les nouveaux pou- 
voirs dans la société actucile? La 
lutte des classes 2+-elle encore un 
sens? Le vingt et unième siècle 
n'a-1-il pas déjà commencé? 

L'état des lieux de notre société 
ne peut plus s'analyser à partir du 
seul jeu de l'exécutif, du législatif 
et du judiciaire, fes principes de 
l'analyse de Montesquieu conser- 
vant cependant toute leur valeur. 
La Révolution française a été le 
fruit d'une longue et profonde réé- 
valuation des états sociaux et de 
leur importance faite par les 
empiristes anglais, les indépen- 
dentistes américains, les encyclo- 
pédistes et les philosophes fran- 
çais. Ainsi est née une Conception 
nouvelle de l'importance relative 
de l'articulation et des conditions 
de légitimité des pouvoirs. Ce sont 
les résultats de ces travaux qui 
ont alors donné chair et sang aux 
nouvelles exigences éthiques. aux 
idéaux nouveaux, que les siècles 
avaient fini par engendrer. 

La République dans laquelle 
nous encrons présente des modifi- 
cations et bouleversements d'une 
très grande portée concernant ses 
fondements sociétaux, et notam- 
ment les pouvoirs et les rapports 
de domination. Pour reprendre 
l'expression de Jean Saint- 
Geours, à la société du dix- 
neuvième siècle qui était suscepti- 
ble d'une « analyse linéaire » s'est 
substituée une société faite de 
«complexité», d'un entrelacs 
d'influences sociales, économi- 
ques et politiques. Il ne s'agit pas 
du prolongement de l'ordre 
préexistant, mais, SOUS nos yeux, 
d'un enfantement, celui d'une 
société nouvelle, société du vingt 
et unième siècle. Pour Marianne à 
présent, ce sont sept géants qui 
mènent le jeu puisque aux trois 
pouvoirs traditionnels, quatre 
nouveaux se sont ajoutés : le pou- 
voir médiatique, le pouvoir de 
l'entreprise et de l'argent. le pou- 
voir syndical, le pouvoir de la 
technocratie. 


SOCIÉTÉ 
Marianne et les sept géants 


par OLIVIER STIRN (5) 


Dans d'autres pays que ceux de 
l'Europe occidentale, il faudrait y 
ajouter le pouvoir religienx et le 
pouvoir militaire. La dialectique 
traditionnelle des pouvoirs et des 
contre-pouvoirs mérite d'être ana- 
iysée globalement, notamment 
cette dérive constante qui amène 
les contre-pouvoirs à s’institution- 
naliser, donc à s’alourdir, à se 
scléroser, à prendre l'aspect des 
pouvoirs eux-mêmes et à susciter 
l'apparition de nouveaux contre- 
pouvoirs. On le voit par exemple 
dans le domaine syndical avec les 
«coordinations ». Le besoin de 
contrôler les opérations de 
Bourse, de donner aux médias 
leur indépendance non seulement 
à l'égard du pouvoir politique 
mais surtout du pouvoir économi- 
que, figure parmi les enjeux 
essentiels de notre République, 
comme Régis Debray l’a souligné 
dans son dernier ouvrage. 

Le premier colloque de l’asso- 
ciation Dialogues, en mai pro- 
chain, aura pour ambition de pré- 
ciser l'organisation des pouvoirs 
entre eux, les limites et la place de 
chacun. 


Où en est 
la tte des classes ? 


Etudier les nouveaux pouvoirs 
amène à un nouvel examen de la 
notion même de lutte des classes. 

Jusqu'à une période récente, le 
socialisme, notamment quand il se 
rapportait aux analyses marxistes, 
prenait appui sur elle en la rame- 
nant bien souvent au schéma sim- 
ple d’un affrontement entre 
« l'ennemi de classe», le capita- 
lisme, et l’armée du progrès, celle 
du prolétariat Aujourd'hui, sauf 
en de rares occasions culturelles, 
il n'y est plus guère fait allusion, 
non pas qu'il ne subsiste pas 
d'affrontements, mais parce que 
les tensions entre groupes sociaux 
ont profondément changé d'allure 
et de significations quant aux par- 
ties prenantes, quant aux règles 
du jeu et quant aux enjeux. 

Où « caser » par exemple, dans 
un schéma pas trop simpliste de 


«lutte des classes», des phéno- 
mènes tels que les grèves massives 
de personnels dont «les patrons » 
sont l'Etat, les services publics ou 
les collectivités territoriales? | 
Où insérer les manifestations 
massives d'étudiants ou de 


de personnes, l’européanisation 
des problèmes agricoles, les reven- 
dications régiondlistes, voire 
l’éclosion des fanatismes reli- 
gieux ? 


rh er SEE 

Et à l’autre extrémité de cette 
problématique, comment ne pas 
s'interroger sur cette logique de 
lutte des classes qui a donné nais- 
sance, sous toutes latitudes et 
depuis des décennies, aux résul- 
tats que l'on observe dans tous les 
pays communistes ou de « démo- 
cratie populaire » ? 

Les grandes périodes de muta- 
tion coïncident rarement avec 
l'arbitraire de La numérotation des 
siècles. Le dix-neuvième siècle 
avait débuté en 1789. le ving- 
tième est né vers 1880, le vingt et 
unième a déjà commencé. IL 
prend notamment son essor avec 
l'accélération prodigieuse des 


techniques agricoles, de la modifi- 
cation fondamentale du tissu 
social à l’échelle planétaire 
comme à l'échelle de la famille, 
des transformations politiques 
touchant notamment le force, la 


— La communication connaît 


poin: (mais pro- 
grammées luï) certaines qu’il 
ne saurait Eee à ben lui-même 

(2) Président de l'association Dialo- 
gues, ministre du tourisme. 


Cette révolution de notre temps 
l'entreprise, le jeu spé- 

culatif financier, les groupes 
sociaux. ᾿ 
— Le siècle nouveau est aussi 
celui de la consécration du Pacifi- 
que comme l'un des centres 
d'impulsion de l'activité économi- 


— Muis c'est aussi celui où les 
deux tiers de l'humanité connais- 
sent la pénurie ou la précarité. 

— C'est sur un tout autre plan, 


celui de la comme du 
Sneens ἀξατθεταῦσυε où Am. 


gique pour dominer le progrès et 
donc conduire le « mouvement » 
ep 

Mais pas en négligeant l'His- 
toire. Le passé doit servir de 
mémoire, notamment pour les 
aspirations fondamentales et les 
leçons des grandes expériences 
politiques. Π s'agit de Construire 
et non pas de détruire. 

Le camp de ἰδ tradition peut ne 
gouverner que pour gérer l'exis- 
tant. Le parti du mouvement veut 
aussi inscrire dans [a réalité 
d'aujourd'hui les aspirations 
essentielles des hommes. Les 
droits de l'homme n’ont rien 
perdu de leur valeur, de leur 
nécessité. Confrontés à un 
contexte nouveau, ils expriment le 
fondement authentique de 
l’action. 

Mais l’homme d'aujourd'hui 
domine la nature. L'accroisse- 
ment sa puissance augmente 
formidablement ἱπρᾷς dangers, donc 

au premier plan ses responsa- 
bilités. Le dix-neuvième et le 
ingtil siècle ont été ceux des 


dos ὡς l'homme, Le τσ! οἱ —— 


unième siècle pourrait privilégi 
les devoirs, écologiques, sociaux, 
politiques et civiques. 

R ilibrer les véritables pou- 
voirs ir le vingt et uni 
siècle, tels sont A défis ee 
camp du progrès. Au moment 
le ouvert du monde s’accé- 
lère, _ qui γι toujours voulu 
et su l’incarner, plus que jamais se 
denbrnhbmn 

Le poids des réalités et les 
valeurs de l'idéologie gouvernent 
le fotur. . ; 


Au courrier du Monde 


MUSÉES 


Les nouveaux maîtres des lieux 


Je veux parler des conférencières. 
Vous ne pouvez leur échapper. Elles 
déferlent, avec leur groupe d'audi- 
teurs, par vagues successives, le 
verbe haut et péremptoire, m 
sant tous les appels qu'on peut 
faire ἃ rabattre de leur caquet, 

Π du droit des autres 
visiteurs à contempler en paix Îles 
œuvres exposées. 

Puisque le mal paraît sans remède 
jusqu'ici et va même croissant, de 
même qu'il y 8 dans certaines villes 
des quartiers « réservés », je propose 


que les conservateurs fassent conmaf- 
tre par voie d'affiches apposées sur 
les Caisses et par voie de presse les 
Jus ces heures où il scene pores 
ces dames d'exercer, de façon que 
chacun puisse, à son gré, les éviter à 
coup sûr. Et aussi, puisque le public 
ite un soutien extérieur, que 


Petit Journal des M nationaux, 
J. DAVID 
(Paris. ) 
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L'HEURE DE L'AUDACE 


ionale, l'URSS renous les contacts avec Jiraël, εὲ 
directement 


avec l'OLP. 


ἰός ον rs sr es εἰ ἐπέτυσετιε  τιυδέστετας ezpli. 
pourquoi l'heure est à l'audace ; pourquoi là à de 


M. Shamir et les archaïsmes du 
poux obstacles à la pair. 


Également au sommaire : 
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e TEMOIGNAGE : Dans une prison péruvienne.. 


RELIGION 
Condamnations 


prendre une attitude claire de 
Condamnation ; 


Me un sourire 
amusé à la iecture de l’article de 
D lue de D en LUE de 
cheur au CNRS, « meftant à profit 
ro Le pre _—. 
pour ler les 
D num 
au fond d'une bibliothèque, les 
recettes d'Apicius » ἢ 


cuisine S.à AY, 2 plus de 
vingt ans a été édité, et 
cormenté par Audré (édi- 


BONHEUR 


Teis sont les mythes de 
jt on: elle doit 


jours quelque calcul, craignent 
toujours de trahir ou d'être 
trahi ? 


L'un est inquiet, avide ds 
Succès, jaloux de sa gloire : 


‘ACCORD national inter- 
professionnel sur l'aména- 
gement du temps de tra- 

vai n’a 
juste valeur. Négociateur et 
signataire du protocole du 17 juil- 
let 1981. je sors de ma réserve 
habituelle et volontaire parce que, 
justement, cet accord nge le 
protocole de 1981 et surtout met 


-l'un point final à des débats qui, 


je l'ai fat mormême à plusieurs 


Les brutes 


L'article « A l'écoute des brutes 
domestiques » (/e Monde du 
31 mars) me semble reposer sur 
quelques références implicites, 
parmi lesquelles : 

— Les hommes sont plus souvent 
des brutes que les femmes ; 

— Les hommes sont plus 
méchants que les femmes ; 

. = 1 y ἃ davantage de caracté 
riels, de fous, parmi les hommes que 
parmi les femmes ; 


— Li n'y a d'explication à 18 vio- 
lence physique qu’à l'intérieur du 


gisme, etc. ; 

— Les hommes ont contre la vio-| 
lence des défenses que n’ont pes les 
femmes ; 


— Et, ca fait, je vous τοῖς : ἢ n'y a 
ton de notre ὍΣ 
dessus. 


depuis 1981, ont uni à l’entreprise 
κα te suet 1e tes de tevall 
un tel sujet, le temps de tra 

aux objectifs politiques et au jeu 
des diverses alternances. La bou- 
cle semble enfin bouclée. Le pro- 
tocole de 1981 a subi, il est vrai, 
l'influence du gouvernement de 
l'époque et l'illusion de celui-ci de 
nous entraîner vers les 35 heures. 
La sagesse des négociateurs a 
permis de faire étape aux 
39 heures et de prolonger les 
négociations de 1978 en acceptant 
la notion d'aménagement du 
temps de travail. L’ordonnance de 
1982 a failli faire disparaître ia 


, à l'époque, ἃ eu le 
de le dire. 5 ps 

Et les lois Auroux ont projeté la 
négociation d'entreprise, sans se 
rendre compte que la politique 
contractuelle au niveau des bran- 
ches risquait de disparaître. Et ce 
fut le combat intensif mené par le 
ministre du travail, Delebarre, qui 
obtint un triomphe à fa Pyrrbus 
juste avant l'alternance politique, 
qui ne manque pas de libérer à 
nouveau l’entreprise. 

Entre-temps les effets pervers 
manqué d'être expos par ie 
manqué d itées Les 
tenanis d'un Hbérdions sans réf. 
rence à la politique contractuelle. 
Ce petit jeu n’avait pas lieu de 
cesser et les partisans de la loi 
(libérale ou dirigiste) pouvaient 
continuer de triompher sur les 
partisans du contrat. 

Or justement le grand mérite 
de l'accord du 21 πῆδτ 1989 εἰς 
de mettre fin à cette situation par 
trois dispositions : Ὁ 

1) La première en se situant 
dans le prolongement du proto- 


cole de 1981 en ra 13 
objet ost : ppelan: que son 


vie des hommes et des femmes au 


l'autre-| travail, de même qu’à l'améliora- 


tion de l'emploi et à la consolida- 

tion de l'emploi permanent, en 

particulier par une utilisation des 

formes d’emploi précaire ne 
Pas leur objet ; 


Le cœur partagé 


par ALBERT MEMMI 


été commenté à sa. 


politique contractuelle. La ὁ 


pas n'aime pas écrire : il n'a rien 
contre vous. 

Qui prétend aimer sans trou- 
ble s'illusionne sur l'amour. 
Tekes ces femmes qui, dans 
l'attente da l'être d'exception, 
demeurent vierges et solitaires. 


TEMPS DE TRAVAIL 
Un accord historique 


par YVON CHOTARD (5) 


— de permettre, là où cela se 
révèle nécessaire, un allongement 
de la τι ro des 
moyens de ction et ser- 
vices ainsi qu’une adaptation des 

de la durée du travail afin 
de- favoriser l'utilisation optimale 
des capacités productives. 

2) En affirmant que la bran- 
che est le lieu d'élection de Lx poli- 
tique contractucile. 

3) En convenant que les 
accords de branche distinguent, 
dans toute la mesure du possible, 
ce qui relève de la branche et ce 
qui relève de 14 négociation 
d'entreprise, sans pour autant. 
sauf quand la loi y oblige, que 
l'accord de branche — dont 
l'importance, comme facteur de 
cohésion sociale et de cohérence 
économique, et le rôle d'encadre- 
ment et d'orientation ne sauraient 
être ignorés — soit toujours un 
préalable à la négociation d’entre- 
prise au sens de l’article L. 132-19 
du code du travail, car c'est à ce 
niveau que les besoins sont connus 
dans leur diversité et que les amé- 
nagements, qui doivent être en 
conformité avec l'ensemble des 
dispositions légales et convention- 
nelles en vigueur, sont mis en 
œuvre. 

Les autres dispositions spécifi- 
ques sur La modulation d’horaire, 
les _beures supplémentaires, les 
équipes Success} ives, le travail à 
temps partiel, le travail intermit- 
tent ne Sont pas sans intérêt mais 
n’abordent pas Je débat central du 
temps de travail qui dominait la 
scène sociale depuis 1978. 

L'importance de cet accord 
n'est pas liée au nombre de signa- 
tures qui se limite à celles de la 
CGC et de la CFDT. 

J'imagine la peine de Paulette 
Hoffmann, secrétaire confédérale 
de FO, qui a dû refuser de signer 
par suite des engagements de son 
Pere confédéral alors qu'elle a 

jours mené avec Courage le 
combat en faveur de la négocia- 
tion de branche. Je comprends 
mieux la position de Ia CFTC qui 
τ rives pes signé le protocole de 

Le proche avenir dira sans 
doute qu'un accord n'a pas besoin 
de. beaucoup de signatures pour 
être déterminant. Ce ne sera que 
la ‘reproduction du passé où 
l'accord sur l'indemniserion du 
chômage (UNEDIC) n'avair 
amené Qu'un signataire face au 
patronat. 


(Ὁ Ancien vice-président du CNPF. 
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᾿Ξ Etranger 


ΕΝ τ La position de Paris face à la crise libanaise 
τς Μ, Kouchner évoque la possibilité de mettre fin à l’aide française 


εν τς  BEYROUTH Ports légaux et de la confier en  ticn, le 14 mars, le pas sans credi, pour y rencontrer le comité de Pour celuici, les choses sont serait voté le jour de l'élection du 
si ; de notre envoyée spéciale énlier aux régions ἃ majorité chré- qu'aucune pers politique bons officés arabe sur le Liban claires : I n'y eure pas de véritable président, pourrait offrir un com- 
———— "#7 enter. Dans un communiqué dif- répondant à ses vœux n'apperaisse ἃ Celui-ci clôturera ainsi ses travaux cessez-le-feu avant un retour au promis pour sortir du cercle vicieux. 
Fi à À peine arrivé, mardi [1 avril, fus Iundi, je commandement de Fhosizon, PS, pour la stratégie. du et remettra ensuite son rapport. En setu arte, c'est-à-dire avant la Χο δι AUS me en ἀο 
ἜΝ port de Jounieh, en rétes l'armée libanaise relevant de l'aüto- Lg ra le discours léga Koweit pour Éù bioens des ports. la création l'élection prétidentielle revienne 
par ke bateau en Dan bed. Prétien, rité du gouvernement de M. Selim liste, étatique et nationaliste sédui ne pas la responsabilité d'un du comité de sécurité libanais (me dans Jes coulisses comme un moyen 
ce Bernart Ronde Hoss, avait, 1 aussi, souligné les mer dans tonte es régions du Liban, refus, le Front libanais prend, lui exigence inacceptable pour le géné- de sortir de l'impasse prouve que les 
= par le comité aussi, ses distances vis-à-vis de ταὶ Aou) et la reprise du dialogue milieux politiques reprennent le 
a D ραν too ὧν Dion 
aire qui marginalisés par l'action é 
serdi près ΒΕΓΙΆΙΠΟ 
ré, comme dla fe mal iterpré- relativement calme ». comme uniquement en faveur s’est retourné contre celni-ci dans La . συ. 
même, μονα μοι vie M. Kouchner, qui devait s’entre- pes chrétien, d'autre part, ont mesure où il 2 estompé le rôle de la de sontiens Outre les Arabes, les grands 
de son objet. Une aide παι δ tenir dans ja journée avec le fait l'union sacrée des alliés de la Syrie, ramenent au contraire ses Dans la Fe tio- 2Cteurs internationaux n'ont pas 
qui ma son objer, ἡ αν ρ Ann εἰ Hoss. _Joum d'abord réticents ἃ se lancer alliés Hbanais sur le devant de la pale misà partie casambigu dela véritablement sontenu la thèsc 
aurait plus. L'aide humanitaire de Beri, risque donc d'être dans le bataille. scène. Or, œux-ci, s'ils avouent étre Erunce. les soutieus ma ment ga. ‘amenant le confit à un unique 


Ἷ 


affrontement st Certes, 
P ΐ τ les appels au retrait troupes 
p τ μεν pr as étrangères du Liban ont été nom- 
c'est son maintien à un poste de res- un sens plus égalitaire, soient coup atténué tant son action a sur breux, mais ls Syrie n'a jamais été 


OnsAbilité qui, assure-t-on à accomplies. pris. pour τ ᾿ 
ΞΟ : 3 τς accord libano-dibanais, le comité toute façon inconcevable que Le 
Bey Que is rh oh μι: Ponseulant Ie eu traditionnel diton, n'entend pas waïter du monde arabe acceple un retrait 
en plaçant Me real de ! rame syrienne, qi syrien avant celui d'Israël, à 
0 ᾿ ἣν : sel ἴ négociations Politiquement, donc, la marge de 
Rémion d'un retrait de l'armée syrienne, le conduire par le futur at Hbanais manœuvre du général Aoun semble 
COLOR S Di seen 
in 
interna. Chances d'être, avant tout, axées sur er Sa cause, mais même l'Irak, 
'éri comme le redémarrage du processus consti-  Giton, l'encourageraît à se plier aux 
de le légalité  tutionnel, à savoir l'élection d'un décisions du comité arabe, refusant 
pour sayer de Cp jar le gouverne- président poele es Je jusqu'à maintenant de s'engager 
ἃ appelé + au boycottage de la situation ne peut pas durer : de it al quel rôle me punmane Un σε οὶ nouveau pOUVETENENt, plus avant, Des - pressions » arabes 
France jusqu'à ce qu'elle redéfinisse eu moins, Dons Les être réervé ΜΉΝ og etre οἱ δὶ Hoss, et en La moto di Président du S9r#ient d'ailours ἀχατοδοι sur Les 
sa politique au et cesse som CONV&INCUS ὁ ral Aoun. M. Hoss qu'il & traité e d'agent + — Parlement, M. Hussein Husseini, de κακίας pogr qu appellent ici 
au général Aoun ». eu , * La guerre de libération contre Après avoir longtemps tergiversé, ce qui luf est beaucoup reproché à former un comité parlementaire de Pa © A enr. ἂν général 
.M. Nabih Berri 8, quant à Ini,iro- l'occupation syrienne », déclarée le Front Hbanais, coalition des parti l'Ouest, — le général a dressé cantre seize membres, où toutes les parties “I uile δ chrétien. 
uniquement offert d'accueillir parle général Aoun, premier minis. ὀ εἰ milice de Chréten, ἃ lmi tout l'establishment politique seraient représentées pour meitre au  PretLer ministre 
«l'aide française dans l'un de nos tre du gouvernement militaire chré- décidé de se rendre à Koweït, mer. 5Ξ|Π|6 de Damas. point nn projet de réformes qui FRANÇOISE CHIPAUX. 
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Le général Michel Aoun Deux manifestations religieuse et humanitaire à Paris 


MM Valley Giscard d'Enialag, ΑΙαῖα Pobr, Mgr Joseph Duval, vice-président de la confé- 
Bernard Stasi, Jean Tibéri représen- Ve MT je Dr dome yo bon 

_ mie, ἔπι 
tant M. Chirac, et d’autres persomualités poli-  copal orthodoxe, le grand rabbin de France 
tiques ont annoncé leur participation à la veillée Joseph Sitruk et le pasteur Jacques Stewart, pré- 
de devait avoir lien  sident de la Fédération protestante de France. 
ne quarantaine d’associations bumanitaires par- 
manifestation religiense et humani- rassemblement, comme Amnesty 
taire en faveur du Liban est le lendemain à international, l'ACAT, la Cimade, la Croix- 


19 h 30 à le Mutualité : réunira Le cheikh Rouge, Médecins de monde, Fonds social juif, 
Abbas, recteur de la Mosquée de Paris, Secours catholique, CCFD, etc. 


POINT DE VUE 


rence les Forces libanaises, 
ensuite pour se satisfaire du sttu 
quo sur le plan national. 


9 | ν, 9 , 
L’humanité blessée 
par Jean-Marie Lustiger See anne Men ages rendus «Vis», appetenen à Le 


prchevèque de Pers __ ὁὦὦὦὦ ς que le Liban a été voulu, comme Etat était mise en demeure d'offrir à tous 


ὦ et comme nation, les Libanais le meilleur de ce qu'elle avait reçu de 
OURQUOI mourir au Liban par 5 a 


3 seulement 

mans que par les chrétiens. Car la bitation, mais échange. C'est là un 

les chrétiens de toutes confessions France s’honore de respecter le droit Signe et une condition des plus 
se réunissent-ils le mardi 11 avril à des peuples à disposer d'eux- hautes réussites de l'humanité. 

prière lan Libanais, Crée ñ Paie one δα 

pour tous Ÿ OuSrait au an réussirait en 

tiens et musulmans ? Pourquoi le on per rie Occident ? Comment la mort de ce 

mercredi 12, à la Mutualité, les res-  putres. Les Libanais, chrétiens at Liban ne retentirait-elle pes comme 


ponsables religieux de France, catho-  nsuimans, ustré un dramatique avertissement pour 
juifs, er le CHU Le chrétiens, les musulmans et les 


m Imans et bouddhistes ῃ juifs, ainis que pour tous ceux qui 
usuim: 9 ou 1508, 0 à il F J Ve IS F qui, en 
voudront-ils exprimer Men De ταρ ἀ ηγήνὶ σ᾿ εξ οὶ où io Le Occident coure es les pays 
prières et paroles pour au τ arabes, doivent faire l'apprentissage 
ἣν ἐ mere rer νοι ὃ de la compréhension mutuelle st de 
: a à l'appartenance à αὶ Etat de droit ? 
intemationales ? Est-ce une manœu- “ - Liban sera détruit si les chrétiens 
vre politique ultime οἱ désespérée ? Exemplaire de tolérance et d'accueil, sont chassés. Les plus antiques 
mutuels des chrétiens et des musuk  Ecjises seraient condamnées à l'exil. 
ces femmes d'être conduits par Mens. ᾿ ᾿ Mais le plus grand perdant serait 
l'intérêt ou le ressentiment ? Non. Te NE πὶ l'islam. En vérité, l'humanité entière 
Ce qui nous touche et nous rem 8561 fragile qu — en est y_perdrait un exemple singulier du 
pfit de compassion, ce n'est pas seu. Garantie sremplaçable. Les heurts et  dialogus et de [a convivialité néces- 
lement le drame de la guerre qui dire nue Es que gl etphied saires à 58 vie. 
frappa aveugiément, ce n'est pes  facs-à-face de l'islam ot pays Laisser détruira ce lieu d'échange 
seulement la cruauté délibérée. Nous d'Occident étaient ici arbitrés par la reviendrait à laisser s'abattre un nou- 
aussi, nous sommes stteints par la loi civile, L'art de vivre des Libanais veau ἃ rideau de fer ». Peut-être plus 
blessure que £'’inflignent en cetta faisait le reste. Les ressentimentS terrible que celui qui a divisé 
terre, où s'origine notre clviäsation plus que millénaires, le souvenir des l'Europe. Les hommes d'Etat doivent 
des groupes, des religions, des guerres et des massacres s'étaient fe savoir. Les croyants prient Dieu de 
nations. Nous ne savons nommer pou à peu, en cette terre, comme nous épargner cette nouvelle 
ceux qui se combsttent. Mais nous  adoucis, € civilisés », c'est-à-dire épreuve. 


sans filet. Son honnêteté 
Sa confiance en soi est 
contagieuse, bien que teintées 
d'autosatisfaction. Patriote, 
populiste, c'est à la fois un 
homme de bon sens et de déme- 


révolution », affirme-t-il. Il ne 
croyait pas en faite les frais. 
C'est le 15 février 1989 que le 


ginss, surtout habitée per des 
maronites pauvres au nombre 


Σ dens laquelle ils ne vivaient pas si 
écoles chrétiennes. Ὁ beau fixe, loin de ἰδ. Mais le géné- mal. Mais il les fibère da tent de 

L'accès à cet établissement de γαὶ Aoun a maintenu la primauté frustrations et d'humiliations à 
la petite et moyenne bourgeoisis de la fidélité de l'armée aux pou- l'égard de Damas, et les canans 
représema pour lui une véritable  voirs constitués. Môme ἢ  syriens on font tant que, progrss- 
promotion sociale, L'école mil- est «entré. en politique » à  sivement, au lieu de les détacher 
taire en fut, en 1955, l'aboutisse- l'approche de l'élection présiden- de Ai, le tapis da bombes qui 


===) HIRO-HITO 


ἱ ille î . 
| me δα πινοηα δ μῦς dede elles Mood homme | une contmmten® de Len L'empereur ambigu 
autres études. départ cette attitude, bi = ᾿ 
ns Rstsrent que le jeune qu'il se considérät déjà comme la PA mraqquer mime ÿ gr M. lent Marie Etase Le Pau sr coNies à : ει 
homme ἃ un fort penchant pour le plus apte ἃ « sauver ia patris 5. réduit chrétien, comme jadis Are- <cantonalisation, sur l'exemple het- ES 
πιάθιο ὅδε. Ἀπτδο οἱ ἀπο ΤΩΝΕ S'il ne devient pas chef ds fat par l'aviation israélienne à tre a M ne Edward Behr vient de réus- Le 
x Eaal@r her voa droita à Paris qui 8 sir un magnifique travail. 
ressemblé 2 500 personnes Salon les Plus de quarante ans après 


les échelons evec méthode at impose au présid Ἶ cr jen à Pers 
Ἴρις, ce σὲ νὰ eur Name. s'en akait sans successeur, de le ‘lement hecmaptabie pour «les 
9 1968-1969, un eutre aux xs Lu président de la Ré de autres », les musulmans, qui 


la tragédie d'Hiroshima, il est 
salubre que ls monde sache 
enfin ce qui s'est passé der- 
rière les murailles du palais 


de ce rassemblement pour Ia paix au : 
Liban, M. Le Pen a lancé un « appel à 
tous las responsables libanais, Chré- 
tiens, sunnites, Chites, druzes où 


facto, quasi-président de la Répu- 
États-Unis, à Re πὰ bique. 
1966. at. enfin, | ds 

France de 1978 à 1980, à Fécole τ Putsch _ sauverag 


érieure de guerre. If devient le suit d'ailleurs qu'à contrecœur. 

général de brigade en 1984, nal et ee is cts Mais une fois sa décision prise — préconisons est le seule qui permette 

. après que son nom eut émargé ἃ temps que PR ναι et c'est un homme qui prend ses à leur patrie d'exister librement ». 
l'automne pré jors de la Les cinq promis MS dé ἰδ décisions œoul, — Michel Aoun | Une équipe de élévision da la Cinq - 
bataille de Souk-El-Gharb. «Réubie près bien. Mais le ‘0008 tête baissée pour le meilleur avant été prise à partie par des man ΠΕΡ ΣΈ I 
L'armée libanaise parvient, ἃ pes ἃ ρα DST Θὲ pour le pire. festants qui ont endommegé une | se me): 114B 80) 
l'époque, à contenir dans ce vit général Aoun ) qe sérieux, LUCIEN GEORGE. caméra, la chaîne « 3 décidé de por- LA des livres ouverts sur la vie 
586 qu surplombe Beyrouth la φῶς ambitions} Top tar plaines contre X.. 3. ss 


---ον 
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Le situation est restée « extréme- 
ἰξαίςατο vies de Géorgie, € (mdr 
plusieurs villes de a 
qué le comité central du PC géor- 
gien, cité par l'agence Tass, au len- 
lemain de la charge meurtrière des 
forces de l'ordre contre des manifes- 
tants nationalistes à Tbilissi. 

Cinq cents personnes sont déte- 
nues, selon un journaliste local, pour 
avoir violé le Couvre-feu en vigueur 
de pre à Shoes Un état ἐς 
siège facto a été imposé dans 
Sie il : des chars sont 

ἣν aux points stratégiques, 
des perquisitions sont opérées el un 
jeune homme aurait été tué pour 
avoir refusé de s'arrêter à un bar- 
rage. 

« La situation exige que des 
mesures urgentes de stabilisation 
soient prises, mais elle est globale- 
ment contrôlée par les organes du 
parti et les forces de l'ordre», ἃ 
ajouté le comité central, convoqué 


par ἘΠ Edouard Οθοναησκῦι ct 
ji Razoumovski, deux mem- 
l'urgence 


premie 

ἧς de 1972 à 1985, poste qu'il 
a quitté devenir ministre des 
affaires danses d'URSS, a fait 
ajourner une visite officielle u 

à Berlin-Est les 12 et 13 avril. 
M. Razoumovski, membre su, 

μοι du Politburo et président de 
la commission des cadres du comité 
central, est en passe de devenir un 
habitué des crises nationalistes 
aiguës, puisqu'il avait déjà été 
envoyé en février 1988 dans le Haut- 
Karobekh, puis en mai en Azerbaïd- 


jan. 
Les deux dirigeants ont 

ment eu des réunions avec des intel- 
lectuels et avec les bles des 
médias. Au cours d réunion 
dans une usine, à laquelle assistait 
M. Chovardnadze, et dont fait état 
r ce Reuter, le numéro un du 

géargien, M. Djoumber Patiach- 
vi, a implicitement reconnu la res- 
ponsabilité de La direction locale 
dans les événements qui se sont 
soldés par ἰδ mort d'au moins dix- 
huit manifestants. « Pourquoi quel- 
que chose s'est-il produit que per- 
sonne n'avait prévu ? », a-t-il 


URSS : les développements de la crise en Géorgie 
La situation reste «extrêmement tendue » 


demandé, les traits tirés et la voix 
enrouée. « Etant donné que les sol- 
dais n'avaient pas d'armes à feu, 
mais seulement des matraques et 
des boucliers, on nous avait dit 


dont nous sommes responsables. » 


nadi Guerassimov, à reconna lundi à 


également été blessés, ce qui ten- 
drait à confirmer les f 
selon lesquels les miliciens, 


forces de Fordre, soviétiques, pour 


de 
HS M. Gucrassimov a justifié 
l'intervention des forces de l’ordre 
en rappelant que « des slogans anti- 
socialistes et anti-soviétiques » 
avaient été lancés par les manifes- 
tants. < 1 y a eu des appels à la νίο: 
lence, ceci est considéré comme un 
crime dans n'importe POys », 
a-t-il dit. Le port 
que les troupes avaient fait usage de 
« pelles pour se défendre contre les 
manifestants qui avaient atta- 


qués avec des couteaux, des baïon- 
nettes, des barres de fer εἰ des bri- 
ques ». Tous les témoignages 
concordent pour dire que 
ce sont bien les forces de l’ordre qui 
ont pris l'offensive, et les morts sont 
d’ailleurs tous du côté des civils. 


part des entreprises 
« bien qu'elles aient ouvert en 
retard ». 

Lundi, un millier de jeunes ont 
tenté de se rassembler devant l'uni- 
versité de Tbilissi, avant d'être dis- 
persés au bout d'un quart d'heure à 
coups de qu par les troupes 
du ministère de l'imérieur. 


De retour dans sa ville de Tbi- 
fssi, M. Chevardnsdze va pou- 
voir appliquer ses nouveaux 
talents de diplomate, mais aussi 


contre les révélations de 
Khrouchtchev sur Staline, 


Nouvelles victoires des réformateurs 
au second tour des élections législatives 


Les candidats soutenus par les 
divers «groupes informeis» de 
soutien à la perestroïka ont battu 
dimanche 9 mars leurs concurrents 
à Moscou et à Leningrad, lors du 
second tour d'élections au Congrès 
des députés du peuple, a-t-on 
appris lundi de sources officielles. 


A Moscou, l’historien ex- 
dissident Roy Medvedev, un jour- 
naliste de l'hebdomadaire de 
pointe Ogoniok, M. louri Tchernit- 
chenko, et un membre du « groupe 
d'initiative pour an front popu- 
laire», M. Sergueï Stankevitch, 
figurent parmi les six députés élus. 
Un autre élu est l’ingémieur Iouri 
Agdreiev, un des quinze candidats 
signataires, la veille du premier 
tour, d'une lettre de soutien à 
M. Boris Eltsine, le contestataire 
du Parti communiste élu triompha- 
lement au premier tour. Au moins 
onze des quinze signataires ont 
ainsi déjà été élus députés. 

A Leningrad, cinq candidats 
soutenus par le «Comité élections- 
89» ont été élns au second tour, 
qui concernait six circonscriptions. 
Il s’agit notamment du journaliste 
Boris Nikolski, en faveur duquel la 
loi électorale avait ét£ changée par 
un décret. Son adversaire s'étant 
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retiré, il a été décidé qu'il n'aurait 
besoin pour gagner que de la 
majorité des voix exprimées et non 
de celles des électeurs inscrits. 


Ce second tour des élections 
concernait seulement soixante- 
quatre circonscriptions en URSS 
sur mille cinq cents. 


Les résultats sont plus équilibrés 
dans les pays baltes. En Lettonie, 
sur quatre circonscriptions dont les 
résultats étaient connus lundi, trois 
sièges sont revenus à des représen- 
tants de l'appareïl, dont le premier 
secrétaire du comité de ville de 
Riga, M. Eveli Klautsens. Un 
autre candidt du parti, Victor 
Aouknis, a battu une actrice russe 
qui avait reçu le soutien du mou- 
vement autonomiste Front popu- 
laire, Me= Nina Neznamova. 


En revanche, c'est un Russe 
exclu du parti communiste en 
1968 pour ses prises de position 
sar la situation en Tchécoslova- 
quie, M. Vilen Tolpejnikov, qui a 
remporté le siège de Riga pour la 
Chambre des nationalités, battant 
un représentant du mouvement 
pro-russe Interfront, M. Nikolar 
Stakiz. 


En Lituanie, où un deuxième 
tour était organisé dans huit cir- 
conscriptions, les candidats sou- 
tenus par le Front national Sajudis 
ont remporté cinq sièges, battant 
notamment un militaire et un 
secrétaire de l’appareit local, 
M. Mariounss, a-t-on appris auprès 
du mouvement nationaliste. En 
revanche, un secrétaire du mouve- 
ment a été battu par un professeur 
de l'institut pédagogique de Vi 
nius, et un membre du Conseil du 
Sajudis, a été devancé par un 


Russe, premier vice-président du 
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comité d’État pour l'agriculture de 
Lituanie. Le premier secrétaire du 
parti de Vilnius, M. Zaliatskes, est 
lui aussi élu. 

En Estonie, le bilan est égale. 
ment équilibré dans les cinq cir- 
conscriptions concernées par le 
deuxième tour. Le leader des 
Vernis, Wello Pokhlo, a devancé un 
candidat du parti. Un représentant 
de l'interfront, Evgueni Gogan, a 
battu un candidat du Front popu- 
laire et le deuxième secrétaire du 
parti de Tallinn ἃ été battu par le 
directeur d’une compagnie mari 
time, M. Τοῖνο Linas. 


didat député pour représenter 
l'Académie des sciences dans le 
futur Congrès des députés, a 
annoncé l'agence TASS. La candi- 
dature de Facadémicien avait été 
écartée en février par la direction 
de l'Académie, provoquant des 
manifestations des scientifiques. 
Lors des élections du mois dernier, 
ceux-ci n’avaient éle que huit 
représentants alors que l'Académie 
dispose de 20 sièges dans 15 future 
assemblée en tant ou « organise 
tion publique ». 


complémentaires. Vingt-huit per- 
sonnes ont été retenues lundi 
parmi lesquels, outre M. Sakharov, 
un autre militant de la 

lui aussi écarté en février, 
M. Roald Sadgeev, conseiller de 
M. Mikhaïl Gorbatchev sur les 
questions spatiales. 


ἴον, directeur de l'Institat 
ἡ ique-Canada, qui avait été 
battu aux élections au Comité de 
défense de la paix. M. Arbatov est 
fréquemment accusé d'avoir été un 
ardent défenseur de la politique de 
« stagnation » de Leonid Brejnev 

Mille trois cents scientifiques 
doivent maintenant choisir entre le 
19 et Ie 21 avril ἃ l'académie, 
douze députés parmi ces vingt-huïit 
candidats. 


M. Chevardnadze : 
un connaisseur 


La montée d’un nationalisme 


les pays baltes, la République 
oiéique qu δ tics mis à profit 
antonomistes, repidement teintées 
indépendantisme. 
Dès 1956 éclatent de graves 
tionalistes dont 


de 

cuit électrique en raison d'un 

10 avril le uit tique de 
a ue 

ἴα flotte du Nord, M. cm Var- 

gin, interrogé par les /zvestia Le 

sous-marin rentrait en URSS 


précisé M. Vargin, en soulignant le 
Pourage de l'équipage qui ἃ perdu 


après avoir sélectionné les indexations pertinentes — ἐν 

et ajoute date, page et colonne de référence, ce qui facilite leur recherche par l'utilisateur. 
Le nouvel index donne à tous ceux qui cherchent, occasionnellement ou professi 

une voie d'accès aux faits et chiffres de l'actualité quotidienne ainsi 

met à leur disposition un fonds d'information de première importance. 


L’INDEX DU MONDE OFFRE 


Ἃ Un classement des articles par ordre al, 
Ἃ des références croisées ; 

Ἃ les noms de auteurs : 

* l'emplacement des pages et des colonnes. 


Depuis janvier 1988, Research Publications publie un index 

En fin d'année, ces douze publications sont fusionnées en 
que et paraissent sour la forme d'un volume annuel cumulatif, 
nant (ph neutre), qui ne jaunit pas. 

Les index des années 1944 à 1951 et de 1965 à 1 
de volumes annuels. L'indexation des années 


statat qu'à la 1 La même 
année, les Abkhazes, habitants 


rant ne pas intervenir dass le conflit 
Inter-etimique de leurs voisins azéris 
et arméoicos. Mas l'atmosphère 
leur est favorable, d'autant 

sieurs ant été hbérés de détention en 
1987, ont commencé à se regrouper. 
Ainsi, le 31 octobre 1987, lassocia- 
| Τα Cherrcharndse voit le LE, 
créée un U le «dissi- 


ke uelques mois 
lus tard la société Roustaveli 
: formel 
tre l: suivante, dont le Parti 
Front popalaire 
dAbkhazie 


Pan plus tard, c'est la lutte 
contre le projet d'amendements de 


C'est le 18 mars dernier Que Com 
mence la crise qui a abouti à la san- 


charge forces de l'arüre, 
Ééche D'Tbllss, Le 18 mars, 
7 "Abkhazes se σέῃ- 


leur premier secrétaire, Boris Adlei- 
bou, à l'initiative d'un front popu- 
laire d'Abkharie. Îls adoptent une 
déclaration de sécession de la Géar- 


gie, qui sera condamnée par 


M. Patiachvili, le patron du PC 


géorgiens viennent soutenir l’élec- 
de l Fopathisants, 
VE Bekbrades. membre da PC à 


Lesselidze au cours d'une manifes- 


Grèves, manifestations, troupes et 
blindés gagnent Tbilissi les jours sui- 
vants, jusqu'au 7 avril où les natio- 


INDEX DU MONDE 


Le Monde possède maintenant un index courant de toutes les i 


Pour tout rensegnement concernant l'index dy Monde vendez contacter. 


research publications 


ΡΟ. Box 45, Reading RG1 8HF, Gra 
Tééphone : 355: 6652.47 Τέϊεχ - 843336 ΗΡΙ. ἃ Fax 734 591325 


phabétique des mots-clés : 


une présentation alphabétique uni 
968 sont disponibles sous la forme 
manquantes est également prévue. 


cre. 
5. Κ. 
ἴα coque du sous-marins ait été 
Late τὰ endroits», ἃ 


Le ministre de Is défense a 


dix torpilles dont deux équipées de 
têtes nucléaires, mais que leur 


une procédure normale qui écarte 
toute pollution nuciéaire. — 
AFP.) 


τ essionnellement, 
qu'à leurs commentaires : il 


mensuel du Monde. 


re 


ΤᾺ 


(Suite de la première page.) 


‘Pour contrecarrer la ie de 
nationalisme serbe anime, 
M. Slobodan Miosevic, les Slovènes 


au 
Liublisns et paies one οτέ ἃ 
milliers de citoyens ont, en l’espace 


dotamment «/e respect 
des droits de l'homme de toutes 
les parties de la Yougoslavie ainsi 
mie politique, économique et eultu- 
relle de toutes les nationalités 
- vivant en Yougoslavie. » ἘΞ ont cri- 
tiqué ensuite mesures εἶ 


tion prises pour réprimer les «natio- ἢ 


nalïstes et séparatistes » 
demandé Le ra El des unités de 
au ont constaté, 
enfin, l'échec» de cette politi 
puisqu'elle était censée éviter une 


Europe 
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L’impossible dialogue entre Serbes et Slovènes 


ils ont demandé au parlement de 


colonialistes 1». 
Oz déplore à Ljubljana jan tout 
d&bat, < normal » ἘΣ paye euro 
soit désormais impossible dans 
sur- 


zardes yougoslaves 


d'avoir des ennemis pariout, tant 
dy ea 
à 


instances fédérales, et que sa posi- 
tion,. Rs réconts dvénanenn. 
soi aan Certains ne cachent 


ainsi de proposer 
au Parlement de Ljubljana de voter 
frontières ΕΥ̓͂ inade SE 
la le ». Qui sait 
le ἐς δἰονέκιε.. Qui sait 
fédérales n’envisageraient pas 
Ὡς Dig Kosovo « 
naires prises au rame- 
démocratiques siovènes ? 

Une autre proposition Gu Parle- 
ment de Ljubljana d'inscrire dans le 
nouvelle constitution slovène le droit 
à l’autodétermination et à la séces- 
sion n'a pas non plus été appréciée. 

On estime ici que l'offensive 
nationaliste serbe a freimé le pro- 
cessus de démocratisation en cours. 
Les mouvements alternatifs n'osent 
pas aller « loin» de crainte de 
mettre en difficulté les dirigeants 


à une «compétition idéologique » 
avec d’autres mouvements. 


sonne ne peut goramir la poursuite 
de cette expérience libérale. Nous 
sommes il il 


kovic, 
comité central, Ja Slovénie ne s'est 


pas montrée ferme et 
critique. pr y serre D Lee 
mais contre les autorités 


r 
“ἴ 
Cr % 
Lie Hate 
CROATIE 


YOUGOSLAVIE 


question du Kosovo. Il porte essen- 
tellement sur l'avenir de la Yougo- 
slavie. Doit-elle s'engager dans la 
voie de la libéralisation, d’une 
décentralisation accrue dans le 
cadre d’one structure « confédé- 
raie», comme ke demandent la plu- 
part des Slovènes ? Ou, au contraire 
— c’est le choix serbe, — opter pour 
lunification, le renforcement du 
pouvoir fédéral, et une politique de 
redistribution des revenus de toutes 


PET 
τ Skopie 


BEST 


sud (Serbie, Monténégro. Macé- 
doine). pauvres ou économiquement 
sous-développées, où les taux de chô- 
mage sont parfois supérieurs à 15 %. 
« Attitude égoïste » disent les 
détracteurs des Slavènes, qui répon- 
dent : « Nous n'accepterons jamais 
des réformes qui nous ruineraient, 
εἰ Nous uSerOns cela de notre 
droit de veto. 1| faut défendre les 
imérêts de chaque république ou 

ince autonome.» On espère à 


pour Ὁ 

états et la riposte n’a pas tardé. Elle sait ce qu’elle veut — une démo- 
Les Slovènes se sont vas immédis- cratisation accrue et le passage à 

tement accusés de -tous les bla-' une véritable économie de marché, 

sphèmes : défense de la «contre-  — mais elle’se rend compte qu'elle 

révolution», velléités séparatistes, est εἶ millions 


Un président de trente-neuf ans 
pour la fédération 


᾿ [ ae lo , 
choix entre deux candidats : chef de l'Etat avait surtout 


ἔξ 
ἢ 
8 
| 


Ἢ o avec 
nement fédéral, vieux routier de  J'AELE et la Communauté euro- 
la politique et personnsñté en péenne ainsi que la démocratisa- 


al 
Ἵ 


contestataires, et aussi pour 
toute le Yougoslavie. Le . # A. D. 


SUISSE : le scandale des narco dollars 
Le procès de la « filière libanaise » 
s’est ouvert à Bellinzona 


et américains à la rescousse. 

BERNE - Un de ces derniers y fut infil. 
de notre correspondant tré, jusqu'à monter mi-même 
δι un laboratoire. Les carabiniers îta- 


recycl de lars jamais tique, avant son ion à Bel 
découverte en Suisse, s'est ouvert, Mina εἰ l'arestation de ses deux 


Italiens Ξ 
free 198) δὲ 100 Kilos δ προς foires, prétendait qu'il mé τὸ qu'en 

le fond d'un camion en provenance FPectitie np FA page 
d'Istanbul. Menée en étroite coopé- Ten tn 5 


des Etats-Unis et d'Italie, Par 3 

ἔν κει avait non seulement CR penest ee ξὰ τὰ c 
permis de remonter une filière aux devises avec la Turquie avant de 
ramifications internatio- se-lancer dans l’héroïne. Grâce à un 


he 

me Elisabeth Kopp. Barghev Megbarian, installés 
M re, à linfistrarion d'un Comme agents de change à Zurich. 
informaeur que le réseau a pu être A la suite d'enquêtes prrslèles 
démantelé. En juin 1986, un χξ menées aux Etats-Unis. Îl apparut 
de change tessinois, que les frères Magharian étaient les 
s'était Vu proposer par Gaetano pesonniees centraux ἄε cette 
peuragle, un commerçant A Elu à ples de lyilliard de dollars 
domicilié à Lugano, Re provéiant de là drogue et 


2: τ kilos d’héroïîne. les fond ἧς le ἃ 
RE d'intermédiaire à bianchis rent Aa 
us ouvre Ytalien né à Istanbul, ques où sociétés financières éta- 
Nicola Giulietti, bras droit d'un "ΗΕ 
«gros bonnet» turc de le drogue, _Belligzont 
Hasi Mirza. Corti, dont le nous ME dernier procès du procureur du Tes- 


L'agent de change devait SerVE  Lésité à mottre en cause. M. Marty 

d'appât pendant plusieurs MO ; iæ 
Prenant le mesure de impor nent du cemon du Tessin où il 

tance du résean, Qui semblait ne τ 

ment lié au trafic d'armes, les 


Suisses appelèrent leurs 


Aller trop loin serait peut-être thèse ridicule, car la Slovénie n'a 
provoquer un retour de bâton. Car, ÆuCune perspective d'avenir en 
au sein de la direction slovène, tous dehors de la Yougoslavie, et d'une 
ne sont pas des partisans de Yougoslavie tournée vers 
M. Kucan. La vieille garde est tou- l'Europe. » 
jours présente, notamment dans la Le conflit entre la Slovénie et la 
police, et Le rapport des forces pour- Serbie dépasse la dispute sur la 


- ANNEE : 1827 


rayé des cadres de l'Armée. 


vec mon édition pré- ΓΞ 

cieuse de “Servitude 
et grandeur mibtaires” 
d'Alfred de Vigny, décou- 
vrez enfin Fadieu aux 
armes d'an jeune capi- 
taine de 30 ans. 


Chers lecteurs, 
oui, avec ce maïtre-Hivre 
Κα choisi d’être à contre- 
courant de enthousiasme 
évolnti j 


ire, voici les écrits d'un " RI ὁ ntisocial 
“G-devant. élevé dans l'idée Vinyle deviont par conviction 
lisme et la rigueur de l'ancien … intime. Ses dénonciations pren- 
ordre social: . nent alors l'accent d'un Soljenit- 
Son premier malheur :ilesttrop  ;ine ou d'un Camus. 
beau. Rdue m'a ur pus Le δ Ὁ ἀδ 
tort dans la vie a été d'avoir Evre objection 
cheveux blonds et la taille = 2 Με 
mince... 
Second handicap : dès se jeu- Pour le capitaine Vigny. la sou- 
nesse, il se sent irémédiable- mission et l'attachement fanati- 
ment attiré par lesvaleurshéroï- ques à un chef ménent à la dicta- 
ques : Le noble, le vrai, le beau. ture et à l'exaltation de la guerre 
ἕ et du sang. Fee 
“L'adieu aux armes” Défenseur dela dignité humaine 
Son expérience : une longue fondée surlerespect iberté 
errance dans la France saignés et sur la religion de l'honneur, 
. parlesbataillesdel'Empire.Une Vigny s'insurge contre [8 men- 
Restauration qui pour lui rime Songe social Qui est de tous les 
avec désillusion. régimes, le temps du mépris qui 
μ εἰ frappe les soldats sans cause et 
Après 13 années de servitude, <anschef. Un problèmecontem- 
c’est l'adieu à l'uniforme. porain, Vous en conviendrez. 
“Je vis clairement que les événe- 
mentsnesontrien, quelhomme Le conteur du “tourment 
intérieur est tout” de vivre” 
JT Avec “Servitudé et grandeur 
ὡς militaires”, Affred de Vigny nous Actuel, Vigny? Croyez-moi, 
confie la quintessence d'années vous n'êtes pas au bout de vos 
de méditation, dans l'action des … surprises. Poëte de l'angoisse de 
armes, ou pirel'horrible désœu- vivre, des doutes, de l'inquié- 
vrement de la vie de gamison.  tude engendrée par le silence de 
| ἀδ les Dieu et iopecbite de la 
Solidaire tous nature et des hommes, Vigny se 
crée une religion tendue vers la 
parkas. recherche de la beauté, de la jus- 
Etquelmessage!Lecapitainede [68 et de [8 vérité. 
Vigny. témoin d'émeutes et de  L'honneur en est le fondement : 
massacres a le courage d'écrire: “c'est le respect de soi-même et 
“laguerreest maudite de Dieust … de la beauté de sa vie portés jus- 
des hommes mêmes qui la font  qu'àla pluspureélévation et jus- 
et qui ont d'elle une horreur qu'à la passion la plus ardente”. 


Dédié à tous les révoltés de la terre 


#Servitude et grandeur militaires” 


LIEU : les garnisons et les routes de France, 
saignées par les guerres de Napoléon. 
FAITS : un jeune officier est définitivement 


nom: ALFRED de VIGNY RE 


les républiques ? jubljana que le prochain plénum, 
À Ljubljana, la réponse est Prévu pour le 14 avril à Belgrade, 

claire : on ne peut appliquer le Permettra de connaître plus précisé- 

même modèle déve ment ques es positions es τέρυ δ! 

économique r Je no u L ormes du parti le 

(Slovénie et Croatie), relativement l'économie. 

prospère, et pour les républiques du ALAIN DEBOVE. 


Anarchiste et antisocial, 
il va dénoncer la guerre 
etses meurtres, l'Etat etses 
15 condition du 
poète, identique à celle 


du soldat, “autre paria 


Une œuvre en Evrée de la 
Maison du Roi 


Ma réalisation a le prestige des 
grands uniformes des Gardes 
Rouges du Roi : qualité, 
noblesse et splendeur en sont 
les maîtres mots. Vous serez fier 
de votre exemplaire qui com- 
porte le papier vergé filigrané 
“aux canons”,une reliure en véri- 
table cuirtaillé d'une seule pièce 
et remplié à la main comme au 
XVII siècle. La dorure or 22 
carats est frappée à chaud sur le 
dos et Ja tranche supérieure. Les 
tranchefiles et le signet sont 
assortis aux pages de gardes. 
Ce tirage limité est authentique- 
ment réservé aux seuls sOUSCrip- 
teurs. 


Les trois récits qui servent de Les 84 illustrations de L Dunki, 
canevas à l'ouvrage sont restés  admirablement gravées par C. 
destemps forts de l'artdelanou- Bellanger constituent à elles 
velle. Par leur caractère symboli- seules une somptueuse parade 
queuniversel, parlaprofondeuret qui vous réservera d'inépuisa- 
la justesse . des paraboles, os bles satisfactions. 
trent admirablement ce que le Comme à l'accoutumée ma 
talent de Vigny a d'unique dansie garantie traditionnelle de rachat 
grand art de tous les temps. vous est inconditionnellement 
Je tiens Baudelaire - avec Alfred acquise. 
de Vigny - pour le plus grand 
poëte du ΧΙΧ" siècle”, reconnaît Le tirage étant limité, je ne sau- 
Proust. rais trop vous conseiller de 
Je vous souhaïte des heures de retourner sans attendre le titre 
pleisir dens la découverte pas. de réservation ci-dessous. 
Er de οὐ renpon Cordialement, = 

romantique français, si 

ntiq, çai han “οὐ 


actuel pour nous. 
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7, Faubourg Saint-Honoré - 75392 Paris Cedex 08 
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Je souhaite profiter de votre offre exceptionnelle me proposant 
“Servitude et grandeur militaires” d'Alfred de Vigny en un fort 
volume in-octavo, relié plein cuir et doré à l'or fin 22 carats. 


Si je vous le retourne dans les dix jours, je ne vous devrai rien. 


Si je décide de le garder, j'en réglerai le montant, soit 161F 
{+ 15,40 F de frais de port). 
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Adresse complète 
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M. Cohn-Bendit est nommé adjoint 
au maire de Francfort 


M. Daniel Cohn-Bendit, ancien 
lcader de la révolte étudiante de 
mai 68 à Paris et nouvel élu Vert au 
conseil municipal de Francfort, est 


parvenu à ses fins : il fera de la 
direction de la municipalité dir é 
ar le social-démocrate Volker 


auff, comme « adjoint aux ques- 
tions multiculturelles ». 

Après trois semaines de négocia- 
tions menées dans la plus 
crétion, le SPD et les 
conclu, samedi 8 avril, un accord de 
coalition pour diriger la ville qu'ils 
ont prise à Ja CDU je 12 mars dernier. 
Les Verts se sont vu confier quatre 


postes d'adjoint : environnement et 
énergie, santé et femmes, éducation 
et questions culturelles. 

Celui-ci, nouvellement créé à la 
demande de M. Daniel Cohn-Bendit, 
n'aura pas tout à fait le même statut 

ue les autres : son titulaire ne tou- 
chera pas le salaire d’un 
municipal, mais simplement des 
défraiements. Néanmoins, M. Danici 
Cohn-Bendit aura a sa disposition un 
bureau et une secrétaire eLs’apprête à 
mettre en place une administration 
d'une quarantaine de personnes pour 
son visant à faire se ren- 
contrer et mieux se les 
diverses communautés ethniques 
vivant à Francfort. 

D s'agit, pour M. Daniel Cohn- 
Bendit de faire obstacle au dévelop- 
pement de La hobic, dans une 
ville où 20% de la population est 
étrangère et où s’est ΠΥ 
cée d'une formation d'extrême 
droite, le NPD, qui a obtenu 6,6% des 
voix aux dernières élections muniti- 


Mais, pour l'avenir, «Dany le 
rouge” vise beaucoup plus haut 
qu'une carrière politique municipale. 
« Mon ambition, GT MANS 
ment au magazine piegel, c'est 
de devenir le ministre des affaires 


ice “faire 
{er le tapis rouge à Paris pour celui 


ESPAGNE : après la reprise des attentats 


Le gouvernement rompt les pourparlers 
avec PETA militaire 


Les conversations d'Alger 
entre le gouvernement [| 
etPETA militaire sont définitive- 


MADRID 
de notre correspondant 


« Le gouvernement s'est efforcé 
de réaliser un dialogue qui permette 
la disparition de la violence. L'ari- 
rude de l'ETA, qui a mis fin unila- 
téralement aux espoirs que ces 
pourparlers avaient suscités au sein 
de la société, fait que le gouverne- 
ment considère désormais terminé 
le dialogue avec l'ETA. + C'est 
ces termes que M. Corcuera a 
annoncé la rupture des négociations 
dans la soirée du 10 avril Aupara- 
vant, il avait rencontré les princi- 
paux dirigeants de l'opposition, qui, 
dans cette affaire, ont tous fait front 
commun avec le gouvernement. 

La déclaration de M. Corcuera 
met fin à deux semaines fertiles en 
rebondissements, durant lesquelles 
TETA a multiplié les volte-face, 
L'organisation tiste a d'abord 
prolongé la trêve qu'elle avait décré- 
τὸς en janvier, menacé ensuite de la 
rompre en exigeant du gouverne- 
ment qu'il ifie sa version des 
conversations d'Alger, puis adressé 
deux ultimatums successifs aux 
autorités εἰ... placé à nouveau des 
bombes. La première d'entre elles a 
grièvement blessé à Irun, vendredi 

ruier, Un jeune homme qui avait 
apparemment ouvert erreur un 
paquet piégé destiné à l'un de ses 
voisins, membre de la police natio- 
nale. Samedi à l'aube, sept bombes 
explosaient en Navarre, le long de la 
voie ferrée reliant Pampelune et 
Vitoria. Le gouvernement avait 
tenté une dernière fois de retarder 
l'inévitable, en affirmant qu'il 
n'était pas prouvé que ΤΑ était à 
l'origine de cette vague d'attentats. 

Cette position est devenue intena- 
ble après les attentats de lundi. En 
début d'après-midi, un paquet piègé 
blessait grièvement un sergent à 
l'école militaire de Montagne-de- 
Jaca, dans les aragonsises. 
Peu auparavant, la police avait 
détecté ἃ temps un autre colis piégé, 
adressé au délégué du gouvernement | 
central au Pays basque, M. Julen ; 
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Elgorriaga, qui avait participé, en 
1988, à le première phase des 
conversations d” L 


poli 
tant à Madrid qu'au Pays basque 
même. Tout porte à croire qu'une 
nouvelle tentative de dilogue ne 
sera pas entreprise de sitôt. À 
ce n'est pas la première fois qu'une 
ébauche de conversations avec 
l'ÉTA se solde par un échec, mais 
aucune n'avait suscité autant 
d'espoirs que celle-ci. Un « 
rio» concret, susceptible de permet- 
tre un rapprochement if 
entre les interlocuteurs d'Alger, 
commençait à se faire timidement 
jour. Certes, les positions des deux 
parties semblaient encore bien élai- 
gnées entre un gouvernement affir- 
mant ne vouloir négocier que la 
« réinsertion » des activistes à 
abandonner les armes, et l'ETA exi- 
geant l'acceptation pure et simple de 
son y compris le droit à 
l'autodétermination! Mais l'idée de 
voir l'ETA céder ivement la 
lace à son « bras politique ». la coa- 
tion Herri Batasuna, avec qui les 
socialiste auraient pu aborder la di 
politiques, ne 
semblait plus cette fois irréalisable. 
Ce scénario était cependant fra- 
gile. Le succès de [᾿ tion suppo- 
sait notamment que les membres de 
l'ETA réellement décidés à parvenir 
rapidement à une «issue honora- 
ble » et à déposer les armes soient à 
même de faire entendre raison aux 
« jusqu'au-boutistes ». Les Evêne- 
ments ont démontré que ce n’était 
pas le cas. 
En rendant inévitable la rupture 
des conversations, la direction de 
TÉL ler un Lg risque. La 
utte policière contre l'organisation 
ne peut désormais que redoubler 


d'intensité, et l'Es s'apprête 
d'ailleurs à demander une coopéra- 
l'Algérie. L'unité même de l'organi- 
sation séparatiste risque aussi d'être 
affectée. Certains dirigeants de 


l'ETA semblent avoir été «tor- 
pillés» par leurs collègues plus 
iptransigeants. 


M. Michel Boulmer a été nommé 
ambassadeur de France en Albanie, 
Legrains a annoncs, land 10 wie 

a æ 
Quai d'Orsay. 

[NE en 1927, licencié en droit et bre- 

veté de l'Ecole nationale de la France 


(1960-1962) et à l'Elysée (1962-1964) 
Pour les affaires africaines οἱ malga- 
ches. Il ἃ été ensuite en pes à Luxem- 
bourg, Oslo (1970-1973), proue 


(1975-1978), puis consul général 
Amserdem (1980-1983) ct Leningrad 
(1983-1988). 


coup avancer sur la route de 
f'union monétaire et de la banque 
centrale. Les Douze ne sont pas 
non plus prêts à aller bien loin en 
direction de cette « Europe 
sociale », sur laquelle insistent 
tent François Mitterrand at Felipe 
Gonzalez. ᾿ 
ll y a bien d'autres pierres 
d'achoppement : 


— La fibre circulation des per- 


par exemple, La RFA reconnaît aux 
réfugiés politiques un droit d'asile 
Cat Hs sont nombreux à prof 
ter 

— Celle des capitaux, qui sera 
de droit dans un an: comment 
éviter qu'elle n'entraîne une éva- 
sion massive vers les pays où les 
revenus de l'épargne sont moins 
— ou pas du tout, comme c'est le 
cas du Luxembourg — taxés 
qu'en France ? Il y faudrait une 
réforme de la fiscalité qu'on voit 
mal le PS accepter. 

“τ La politi ! 
mune : Chacun admet qu’au 
moins sous sa forme actuelle elle 
a fait son temps. Mais que mettre 
à la place ? 

— L'Europe de la télévision, 
chère à notre président : ne 
faudrait-il pas s'occuper d'abord 
d’arracher notre pauvre PAF à son 
abrutissante médiocrité ? 


Tiraill ‘ 
- 1 de la défense : 
elle n'est pas de la compétence 
de la CEE, sauf dans le domaine, 
déjà important, des armements. 
Maïs on ne cesse, dans les dis- 
cours, d'en souligner la nécessité. 
Georges Pompidou, qui en était 
partisan, avait pourtant constaté 
qu'on ne la ferait pas tant que 
n'existerait pas un gouvernement 
européen. De toute façon, sa réa- 
fisation suppose une clarification 
préalable du rôle que pourrait y 
pue note force de dissuasion. Et 
candidature à la Communauté 
l'Autriche, pays constitution 
nellgment « libre d'alliance » 
τ complique encore ὑπ 

peu les choses. 

L'Acte unique, dans son art- 
cle 30, ge encore les pays 
membres de la CEE à s'efforcer 
« de formuler at de mettre en 


une réaction commune, d'ailleurs 
des plus modérées, à l'appel au 
meurtre de Khomeiny, que pour 
reprendre leur liberté un mois plus 


VIENNE 
de notre correspondante 


Le pavillon 5 de l'hôpital de 
Lainz, où sévissaient les « anges de 
la mort», a διό provisoirement 
fermé, lundi 10 ἀντ], par les services 
de santé de Vienne attendant 
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tard, sous les humiliants quofibets 
de l'imam. Et qu'ont-ils fait da 


La Communauté, de toute 
façon, est tiraillée 


est notra bouclier et natre 
défense la plus sûre, at-elle dit, 
en juillet de l'an dernier à la B8C, 


plus en osmose économique, 
cultwelle, famitiale, avec sa sœur 
fédérale. Comment ne ἐ 
il pas au maximum à la roue ? 


De ce catalogue de contradic- 
tions, qui n'est pas exhaustif, 


Ἢ γ a quelques semaines, à la 
Βε, que ΤΣ marché unique 


dence espagnole, fom assaut de 
conviction et de dynernisme. Hel- 
mut Kohl ne perd pas une occs- 
sion d'affirmer sa foi dans une 
Europe capable de devenir la pre- 
mière puissance économique du 


sont certes bien placés pour 
apprécier son rôle dans le déve- 
loppement de leur puissance, 

fort restric- 


ront par croire que l'Europe qu'on 
leur prépere est celle des seuls 
marchands, essureurs ou ban- 
quiers (...}, ce qui peut laisser pré- 
sager de belles récoltes éfecto- 
rales pour tous ceux qui, er 


Une entreprise qui marche, 
aujourd'hui, a besoin d'une 

ture et d'une ambition. C'est 
vrai de l'entreprise Europe Ὁ 


vie, disait : « 
commencerais par le culturel. » 
L'Europe culturelle n'est pas la 
moins difficila à construire. 
« L'Europe était morte, en même 
temps que se mouraient ses chan- 
80n8, constéte, dans son 


AUTRICHE : les meurtres dans un hôpital de Vienne 
La police s’interroge sur le nombre des «initiés » 


pour déceler Les cas douteux. Pour le 
moment, le nombre des victimes 
s'élève à quarante-neuf. 


autre infirmière, d'origine chilienne, 

a été mise hors de cause, Les enqué- 

teurs se demandent toutefois si le 

cercle des «initiés » n'était pas plus 

large que les quatre personnes 
. Selon Île 


connues. le de 
l'enquête, M. Edelbacher, il paraît 
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invraisemblable que Jes activités des 
meurtrières aient pu totalement 
échapper au reste du 
m 

mières étaient attachés au pavit- 
lou 5, réservé à la gériatrie, où se 
trouvaient des malades souvent 
incurables. 
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remue-ménage interne, com- 
mence à connaître les affres de la 
décolonisation. 


Le Figoro du 23 mars. 
Editions de Fallois. 


laquelle est rattaché le pavilion 5, 
sur les responsabilités dans cette 
affaire. La police avait été chargée 
ἢ y ἃ un an d'une enquête concer- 
nant une mort suspecte, mais Ses 
investigations n'avaient rien donné. 
La police reproche aux médecins de 
l'établissement d’avoir érigé, ἃ l'épo- 
que, un mur de silence sur cette 
affaire. 


W.8. 
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Asie 


eve LE NIONOE ὦ IVIMICIQUI 12 ἅν 1909 “ 


— L'islam en fièvre (VIN 


ASIE DU SUD-EST : tolérance sous les tropiques 


mpécheur de tourner en rond. Qu'i 
senace de réveiller quelques 
“MONS puissants ou qu’il soit consi- 
éré, plus simplement, comme une 
feras saraniques ἀεὶ Een sut 
"sers sataniques, est interdit, sauf 
εἰ monde pires, 
musulman f en 
Asie du Sud-Est, un vaste arc ἧς 
ercle qui s'étale, d'ouest en est, de 
rm res déinsilaire aux 
aéridiona| l'archi bilippi 
ras l'archipel ppp. 
Durs, des frontières arbitraires et, 
Ὁ toute façon, il s'est accommodé 


8 traditions et de croyances locales 
insi que de religions venues d'ail 
urs. Pour prendre un à 


ésie, il n'y ἃ rien de comparable 
ntre le petit Foyer d'orthodoxie reli- 
jeuse d'Atjch — à la pointe occi- 


eligion à Java. Or, dans cet Etat 
résenté comme le premier pays 


Sur la grande île de Bornéo, dans 
5 petit et très riche sultanat de Bru- 
æi — un de που d’habi- 


l'habitants, la musulmane 
lu Sud résiste, avec plus où moins 
le bonheur, à l" tion par un 


dixièrna siècle), qui #2 


ment 8. ivterdit les Versets sotani- 


Mindanao et à Sulu qu'au prix 
d'hécatombes. Du temps des 

les affrontements (1972- 
1978) ont fait plus de 60 000 morts. 


. Les musulmans 


Timam Kbomeiny — 
mille manifestants ont encore 


τ jon de © 

nation de leur auteur n'a été enre- 

gistrée. La presse officielle 
Pise à 


nale, comme pour évoquer un 
théâtre dont la Chine serait 


Ἑ te sérénité des 

L'apparenté Sr Η͂ 
temps perçu comme tout- 
puissant. | 


ace : 
évoluer. D'une part, à la 

la Hbéralisation que. 
les Er majoritairement 
commencent à constituer. un 560- 
teur économique prospère. À 
Chine et épousèrent des 


davantures rutilantes, 

oeil. 1! y a Là, cela saute aux 

yeux, de l'argent qui circule. 
L'ouverture générale de la 

Chine, qui favorise les contacts 


sn gr 
sous-groupe Est € es 

es miftuires à l'univers 
conquËtes d'othnies 


sets sataniques Car une telle mesure 


. serait contraire à la liberté d’expres- 


sion garantie par la Constitution. 
La situation est radicalement dif- 
férente dans les Etats où les musal- 
mans sont majoritaires, La Malaysia 
trim aise, εἰ dans ITS Bent δαὶ. 
qui les sépare, Singa, . La 
richee des 25 millions de Singa- 
pouréens — dont 17 % de mosuk- 
mans seulement — dépend avant 
tout de la stabilité régionale et de 
leurs bonnes relations avec leurs voi- 


Salman Rushdie, r cause de 
« dénigrement d'une religion 
majeure εἰ de son prophète & 
u’elles répondaient ainsi au vœu 


seuls chefs d’Etat depuis l'accession 
à l'indépendance en 1945 — ant 


toutes les religions sont interdites de 
politique depuis 1985. que les mou- 
vements fondamentalistes 


sont sévè- 


avec le reste du monde islamique, 
a également contribué à l'accrois- 
sement de cette différence, 
qu'avait tenté de nier le maoïsme. 
On signale en particulier dans 
l'Ecrême-Ouest chinois une per- 
cée très nette du persan, indica- 
trice d'une plus grands communi- 
cation avec l'extérieur. 

Par ailleurs, le gouvernement 


gours qui ont eu lieu il y 8 environ 
deux ans à , 

un caractère essentiellement 
nationaliste, et la religion n’a pas 
paru y jouer pour le moment un 
rôle important. 

Quoi qu’il en soit, les autorités 
chinoises — qui ont à l'occasion 
dénoncé la main d'agents de 
l'extérieur dans des troubles 
locaux — sa sont efforcées de 
prendre des mesures pour freiner 
cs phénomène, en renforçant en 
particulier l'accent mis dans 88 

sur l'unité muftiraciale 
de la Chine. Ce trait est partieuliè- 
rement sensible dans le traitement 


(1) Selon des sources islamiques 
non Chinoïses, cotie estimation Off 
cielle serait largement inférieure à le 


rement réprimés et que le pouvoir a 
pour constante préoccupation 
d'entretenir les meilleures relations 
avec le conseil des Ulémas. 

Hi n’était donc pas question que la 
fatwa de l'imam iny serve de 
prétexte ἃ manifestation. Le gouver- 


trouvée en 


serait passible d’un an de prison. Le 
Djakarta Post devait ainsi résumer 
le sentiment des autorités : « Vous 
avons imerdit le livre parce qu'il est 
sensibilités religieuses ‘la majo- 
Ια 

vité des Indonésiens. Mais, à coup 
sûr, l'Indonésie, en tant que pays 
des Pancasila, n'a rien à voir avec le 
soutien d'une sentence de mort pro- 
aoncée Contre SON GuSEUr. » 


Prudence 
ἃ Koala-Lompur 


C'est, sans ancun doute, dans la 
fédération de Malaysia que les rela- 


plus délicates, car les Malais musul- 
Inans y sont Lout juste majoritaires 
et le pouvoir économique y demeure, 
pour l'essentiel, entre les mains 
d'une forte communauté chinoise 
& tiers de la population). Il y a 

jà eu des flambées raciales — plus 
de mille morts en 1969 — et les auto- 


ces « fils du sol» (Bumiputres) sont 
depuis des années. Loin 


seconde zone ». : 

C'est au milieu du Lorzième 
siècle que le royaume fraîchement 
islamisé de Malacca étend son 
influence à toute La péninsule et au 
nord de Sumatra. Quand ils s'instal- 
leront à La fin du dix-huitième siècle, 
les Britanniques trouveront sur 
place un ensemble de sultanats qui 
cohabitent aujourd'hui au sein de la 
fédération avec deux Etats situés sur 
file de Bornéo, le Sarawak et le 
Sabah. La Malaysia est une monar- 
chie constitutionnelle dont le trône 
est occupé, à tour de rôle, par les 


tants, 2500 000 musulmans 
(4,5 %). 
Philippines: 59 mälions d'habi- 
tants. 5 millions de musulmans 
{8 %). 

12500000 habitants, 


425000 musulmans (17 36). 
indonésie : 175 millions d'hebi- 
tants, 140 millions de musulmans 
(80 %). 

Malaysia : 17 millions d'hebi- 
tants, 9 millions de musulmans 
(53 %). 


{Éstimations 1989.) 


vée, et un organc officiel, la banque 
Bumiputra, a pour objet d'aider 
leurs entreprises commerciales et 
industrielles. La coalition au pouvoir 
est dominée par leur ξηκκῖρει 3 
politique, !’'UMNO-Bem, é 
par le premier ministre, le docteur 
Mabhathir. Cette formation, notam- 
ment parce qu'elle s'est associée à 
des partis non musulmans, est fata- 
lement poussée à la surenchère reli- 
gieuse avec un parti musulman inté- 
griste, le Pan Malayan Islamic 
Party (PMIP). 

C'est en Malaysia que l'islam 
militant est le plus sensible. Ces der- 
nières années, y Compris dans les 
universités, an mouvement très net 
s'est manifesté en faveur du port de 
tchador pour les femmes, du respect 
du jeûne pendant le ramadan et, en 
règle générale, de l'application de la 
charia. Cette tendance reste plus 
sensible dans les campagnes que 
dans les villes. La politi malay- 
siane recouvre, cependant. des 
accents anti-occidentaux, comme si 
le quête d'une identité culturelle 
venait renforcer le camp des inté- 
gristes musulmans. 

Dans ce contexte, le pouvoir ne 
peut être que défensif. Se procla- 
mant bon musulman, il s'efforce de 
contenir la montée de l'intégrisme. 
Pour Salman Rushdie, cela s'est tra- 
duit par la condamnation ferme et 
l'interdiction de son livre jugé ble- 
sphématoire. Kuala-Lumpur ἃ 
même interdit la mise en vente des 
numéros de deux hebdomadaires 
anglophones — Newsweek et la Far 
Eastern Economic Review — parce 
qu'ils contenaïient des extraits des 
Versels sataniques. 

Dans l’ensemble, cependant, 
l'islam du monde insulindien 
Cm τις encore bien tropical, ps 
quand l'intégrisme pose un réel pro- 
blème en Malaysia et que perdurent 
des foyers de musulmans ortho- 
doxes A Java — une centaine de 
millions de musulmans, donc nette- 
ment plus de La moitié de la commu- 
nauté musulmane de la région, — La 
tolérance l'emporte encore de loin. 
Aucune loi n'interdit La consomma- 
tion d'alcool, le de vêtements 
occidentaux ou le non-respect du 
jeûne du ramadan. Certes, les liens 
se resserrent avec Je monde arabo- 


musulman, _ qu'en ᾿ξαιοίξηο, 
par exemple, l'augmentation des 
demandes de pèlerinage à La Mec- 
que on l'aide fournie par des Etats 
du Proche-Orient à la constraction 
de mosquées. Mais ua vieux fonds 
animiste et le mysticisme ont leur 
place chez les Javanais. 

L'Asie du Sud-Est ignore les lois 
Économiques de l'islam et, ἃ l'excep- 
tion du tchador, qui a également fait 
son apparition dans certaines écoles 
de Djakarta, les femmes n'y portent 
jamais le voilc. Cependant, pour 
mieux Contrecarrer, entre autres 
choses, la montée de l'intégrisme 
religieux, les Etats à majorité musul- 
mane ont tendance à tenir en laisse 
les mass media, quand ils ne les 
contrôlent pas. Ils rejettent les 
valeurs occidentales même quand, 
avec l'expansion économique, elles 
attirent des classes moyennes de 
plus en plus influentes. En Indoné- 
sie, les fées d'intolérance reli- 
gieuse soni parfois interprétées 
comme la conséquence d'une 
«démocratie» sous étroite surveil- 
lance. Comme il est vrai que toute 
crise politique ou économique fait 
généralement l'affaire des mouve- 
ments fondamentalistes. 


JEAN-CLAUDE POMONTI. 


(1) De nombreux exemples sont 
tirés du très riche dossier publié en deux 
tomes par la revue Archipel (L'islam en 
Indonésie, n« 29 et 30, 54, boulevard 
Raspail, 75270 Paris Cedex 06. Les 
deux volumes 148 F), dont le Monde a 
rendu compte dans ses éditions datées 
34-15 septembre 1986. 


Demain 
L'islamisme en Turquie 
et en Albanie : 


— Dans La série « L'islam en fièvre », 
le Monde a publié : « 1. - Allah contre 
Satan » (4 avril); «du» Egypre, βου. 
dan, Arabie saoudite, Babreïn » 

ΘΝ « III. - Lrek, Syrie, Oman » 
6 avril): « IV. - Israël et les territoires 
occupés» (7 avril}: « V.- Maghreb : de 
la clandestinité au légalisme » (8 avril) : 
« VL - Sahel : tentations intégristes » 
(9 avril); « VII - Souscontinent 
indien : toujours, l'éclatement de 
l'Empire» (Li avril} 


AUSSEDAT REY 


Leader Européen 
du Papier pour reprographie 


DOUBLE LA CAPACITÉ 
DE SON USINE DE 
SAILLAT 
Et offre, de ce fait, des postes d'avenir 
à de jeunes Ingénieurs grande École 


Voir les annonces dans la rubrique 
SECTEURS DE POIRTE 


; RESSEE 
lOrganiseuril 
Tout. Dans votre poche. : 
Pour 990F HT (πγάεττο]"-. 


d Répertoire électronique 
-# Agenda ᾿ Ἴρις 

LÉ Horloge-calendrier : 

B Calculatrice τς -: 
LÉ Programmable 

Et si facile d'emploi ! 


LR : 
- 83414441 « NANTES, 
DRAC RE SELS 


---- ἰ 
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Asie 


JAPON : l'affaire Recruit 


La mémoire défaillante 
de M. Takeshita 


politique et morale de l'affaire 
Recruit, et je veillerai à ce que 
qu'elle soit éclaircie tant sur le 
plan pénal que sur le plan paliti- 
que », 8 déclaré M. Takeshita, 
mardi 11 avril, devant la com- 
mission des finances de la Cham- 
bra basse. Mais les éclaircisse- 
ments que le premier ministre 
était supposé donner sur les rap- 
ports de son propre clan avec la 
société Recruit ont paru un peu 
courts. ἢ! a reconnu que Recruit 
lui a versé 95 millions de vens, 
mais nié que les bénéfices 
(28 millions) réalisés sur la vente 
des 12 000 actions acquises par 
ses secrétaires soient allés dans 
88 poche. 

En réponse à une question 
d'un député socialiste qui l'accu- 
sait d’avoir « menti » devant la 
commission des finances, en 
octobre dernier, en déclarant 
qu'il n'avait jamais reçu d'argent 
de Recruit, la premier ministre 
s'est contenté de dire : « Je n'ai 
pas la mémoire d'un dieu, ἢ est 
possible que j'aie oublié encore 
quelque chose », laissant enten- 
dre qu'il pourrait bien « décou- 
vrir » demain de nouvelles 
1acunes dans sa ire... 

Avec son air habituel d'enfant 
pris en faute, M. Takeshita a sur- 
tout esquivé les questions 
embarrassantes. Quelle était la 
contrepartie des largesses de 
Recruit ? « Les donations politi- 
ques sont faites pour le bien d’un 


homme politique et du peuple. 
Je ne m'en suis pas servi comme 
argent de poche... » ἃ Non, je 
n'ai pas de raçu des sommes ver- 
sées, celles-ci l'étant sur la basa 
d'une confiance mutuelle. » 

10 millions per-ci, 5 par-là, 
20 qui ont bien été versés mais 
dont on ne sait pas où ils sont 
passés, 30 qui relevaient 
d'autres acüvités : le débat antre 
les députés de l'opposition et le 
premier ministre s'est rapide- 
ment enlisé dans une marée de 
chiffres, de dates, de noms 
d'organisations reconnues 
comme comités de soutien de 
M. Takeshita et d’autres qui ne le 
sont pas mais contribuent à le 
financer, ce qui a obsourci plus 
qu'éclairci la situation. 

En acceptant de venir 
« [s’lexptiquer », le premier 
ministre voulait ne pas se déro- 
ber, mais aussi inciter son prédé- 
cessaur, M. Nakasone, à suivre 
son exemple. L'opposition 
bloquera en effet le vote du 
budget tant que l'ex-premier 
ministre n’acceptera pas de venir 
témoigner devant 6 Parlement. 

11 paraît désormais clair que 
les libéraux-démocrates ne pro- 
tègent plus l'ex-premier ministre. 
Les déclarations faites samedi 
par l'ancien ministre de l'éduce- 
tion, M. Fujio (/e Monde du 
11 avril}, sur les pots-de-vin qui 
auraient été versés à des 
hommes politiques japonais et 
américains se situent dans le 
cadre de ce « lächage » de 
M. Nakasone. 


PHILIPPE PONS. 


CORÉE DU SUD 


Les relations avec les pays communistes : 
après l’euphorie, la prudence 


TOKYO 
de notre correspondant 
Bien que le vernement sud- 


coréen ait décidé de maintenir la 
réunion avec des représentants de La 
Corée du Nord prévue mercredi 
12 avril à Panmunjom, mais que les 
Nord-Coréens viennent de reporter 
sans explication au 26 avril La politi- 
ue es ED président Roh 
‘e-Woo tant égard de Pyon- 
que des pont socialistes mar- 
que e pas. Après une période 
l'euphone et d'initiatives spectacu- 
laires (reconnaissance diplomatique 
Séoul et à 
ciales, échanges commerciaux 
emb: ires avec le Nord). La 
prudence est désormais à l'ordre du 
Jour. 
Le report soudain de la visite à 


la mis- 
sion a été ajournée à la demande du 
gouvernement. Composée d'une 
quarantaine d'industriels, elle devait 
se rendre à Moscou, Vladivostok et 


Nakhodka pour examiner des possi- 
bilités d'investissements et des pro- 
jets de développement de la Sibérie. 
La récente visite non autorisée du 
Fe consenti Nr Eu μων 
ngyang semble avoir été le 
1e pe par les adversaires de 
. Rob pour attaquer sa politique 
pove ve Ar Le TES 
cruellement okyo. le pasteur 
Moon sera arrêté pour avoir enfreint 
les lois sur la sécurité nationale dès 
qu'il posera le pied sur le sol coréen. 
visite, faite à l'invitation du 
président Kim Il-sung, est en effet 
contraire à la politique de Séoul qui 
Had contrôler les rapports avec le 


Le durcissement de l'attitude des 
adversaires de M. Roh et sans doute 
aussi le faible écho qu'a eu à 
Pyongyang sa politique d'ouverture 

issent avoir contraint celui-ci à 
la reconsidérer. Cette nouvelle 
orientation s'est traduite, dimanche, 
par la saisie de la plupart des publi- 
cations contestalaires, aCcusées de 
diffuser l'idéologie nord-coréenne. 
Neuf maisons d'édition et dix-sept 
librairies de Séoul ont été perquisi- 
tionnées et un millier de livres saisis. 

Ph. P. 


Fr - 
Amériques 
CANADA : élection d'un gouvernement « régional » 


HAÏTI : après la tentative de coup d'Etat 
« Il n°y ἃ ni vainqueurs ni vaincus » 
déclare le général Avril 


PORT-AU-PRINCE 
de notre envoyé spécial 


Le cap diffi- 
ne sera entiè- 


« Nous avons 
cile. Mais le 
rement résolu que quand toutes les 
troupes accepteront l'autorité hié- 
rarchique due au 
des forces armées d'Haïti», a 
déclaré, lundi 10 avril, le président 
Prosper Avril, dont le pouvoir a été 

cé la semaine ière par unc 
tentative de coup d'Etat et 12 rébel- 
lion de deux des principales unités 
caiironce de prune. Poyeotils μας 
férence 

‘Association des journalistes Lai 
tiens — qui protestaient contre la 
censure et le sabotage de quatre sta- 
tions de radio, — le général Avril a 


Le président était entouré du ser- 
gent ἔραν FES. Les du 
mouvement des soldats qui l'a porté 

ee dernier, 


a-t-il expliqué en affirmant πὸ pas 

vouloir rester au pouvoir. » 
ΤΠ a toutefois dit ne pas être en 
mesure de fixer une date pour ces 
quoi 


endommagée par 
fe CDS = OÙ se ἄξονι Ἰκ cone 
rence, On vait distinguer les 
traces de E°‘baraine qui mit fin 
samedi à la rébellion des casernes 


Dessalines. Insistant sur se volonté 
d'éviter, tout au long de la crise, que 
le sang ne coule «entre frères 
d'armes », le général Avril 2 sou- 


au quartier général des forces 
armées où le heut commandement 
étudiera la manière de les utiliser. 


grande confusion ». 
+ Tant que je serais là, la liberté de 
la presse sera respectée », at-il aus- 


Première étape 
vers l’autonomie des Inuits 


MONTRÉAL 
de notre correspondante 


Les quelque 6 000 nuits (autre 
fois appelés Esquimaux) du 
. di sur un 


il FF £ 
de la baie d'Hudson et de le baie 
d'Ungavr) se sont rendus aux urnes 


pour élire six chargés 
de rédiger, d'ici à 1991, la constitn- 
tion d'un « gouvernement régional - 


τ ἀξ 
moment de la signature, en 1975, de 
la convention de la baie James. Les 
Inuits — tout comme les Indiens 
Cris et Naskapis — ont alors cédé 
leurs territoires au gouvernement 
québécois, qui ἃ ainsi pu réaliser un 
gigantesque 


saires, de logements: créetion de 
plusieurs entreprises. doe Le compa- 
gnie d'aviation Air Feuis. Si ia 
Chasse et la pêche constituent tou- 
jours les principales activités de ce 
peuple, 165 motonciges ont remplacé 
les traineaux à chiens et la sélévision 
(arrivée en 1981} occupe souvent 
les soirées. Ces rapides bouleverse- 
ments ont eu de douloureuses consé- 
quences. L'alcool fait toujours plus 
de ravages. et les jeunes (près des 
deux tiers de la population ont moins 
de vingt-cinq ans) ont découvert les 
drogues du Sud. 

Les Inuits veulent reprenère leur 
sort en main et décider plus libre- 
ment de leur avenir. Ils sont les pre- 
miers à tenter de le faire sans 
contester la légitimité des pouvoirs 
fédéral et provincial du Canada 
Leur marche vers l'autonomie et 
leurs premières expériences de 
« démocratie à l'occidenrale » sont 
suivies avec le plus grand intérêt par 
les autres communautés autochtones 
du Canada. 


MARTINE JACOT. 


Φ BRÉSIL : dix morts lors 
d'une mutinerie. — La police a mis 


forces de l'ordre pour déloger 
40 insurgés qui retenaient en otage 


Afrique 


SOUDAN 


Le Parlement ajourne « sine die » 
les débats sur l'instauration de la charia 


Le Parlement soudanais a adopté 
lundi 10 avril une motion deman- 
dant l'aÿ t des débats sur 
lapplication des lois isiamiques 
charia) en a la convoca- 
üon d'une conférence constitution- 


le Barlement aux cris 
de + lo allah illallah » («1 n'ya pas 
d'autre dieu qu'Allsh») et «pas 
d'aliernative à la charia ». 

La conférence constitutionnelle 
doit en principe se réunir après l'ins- 
tauration d'un cessez-le-feu dans le 


unioniste (PDU). δὲ approuvé par le 
nouveau gouvernement de M. 


communiqué publié à l'issue des dis- 
cussions, Les deux ἥν 
nues d'organiser une réunion « dans 


À Paris, le Quai d'Orsay 2 


annoncé lundi απὸ « devant 
de la situation alimentaire 
au sud du Soudan et 


pour répondre 
à une demande de M. James Grant 
directeur général de l'UNICEF, la 
France et la RFA ont décidé de mer- 
tre conjointement à la disposition 
de l'ONU et du CICR. pour une 
durée d'au moins quatre semaines, 


semaines 
populations du sud du Soudan 
menacées de famine. { AFP.) 


A TRAVERS LE MONDE 


Djibouti 
Retour progressif 
à la normale 


après les inondations 


Dibouti, où le sokil est revenu 
tundi 10 avril, panse ses plaies après 
des pluies torrentielles qui se sont 
abattues sur le pays, trois jours 
durant. (Le Monde du 11 avrill. Dans 
ta capitale, la situation se normalise 
progressivement. Mais les tâches 
sont nombreuses : réparer les routes, 
remettre en état de marche les liai- 
sons téléphoniques urbaines et assai- 
nir les quartiers populaires dont les 
habitations traditionnelles en plan- 
Ches ont énormément souffert. 


tère de La coopération et du dévelop- 
notamment à La stérilisation de l'eau 
ainsi que des antibiotiques compléte- 
τοῦς ce dispositif De son côté, la 


mairie de Paris a décidé une aide 
immédiate de 500000 francs. — 
(AFP, AP.) 


a: Dos done ἢ τρὺν το ne env qu 
Secours populaire français, 9-11, rue 
Eroissart — 75003 Paris ; CCP 2333 5 
Paris ; référence : « Djibouti ». 


États-Unis 
Plan anti-drogue 
à Washington 


Le responsable américam de la 
lutte anti-drogue, M. Wällism Ben- 
nett, a présenté lundi 10 avril un plan 
d'urgence destiné à la capitale fédé- 
raies. Accompagné par l’attomey 
général (ministre de Ia justice), 
M. Dick Thormburgh, par le secrétaire 
d'Etat au logement, M. Jack Kemp, 
et en l'absence remarquée du maire 
de Washington, Marion Barry, de 
plus en plus critiqué, M. Bennett 8 
détaillé les mesures prises en souli- 
gnant l'échec de la municipalité. Une 
force spéciale anti-drogue de 
cinquante-sept personnes sera créée, 
à taquelle participeront des agents du 
FBI (la sûreté fédérale) et du DEA 
(principal organisme de lutte anti- 
drogue) ; deux nouvelles prisons 
seront construites, l’une de 
500 places pour les détentions pré- 
ventives, l'autre de 700 places pour 
les condamnés. Un projet de déve- 
loppement du sport sera aussi mis en 


Un extrémiste juif 
soupçonné du meurtre 
d'un Palestinien 


un Palestinien et en 8 blessé trois 
autres près de la ports de Jaffa, une 
des entrées de la vieille ville de Jéru- 


ermé d'un pistolet-mitraileur Uzi, 
habituellement confié aux réser- 
vistes. 


un cesseze- 


temps. Hs seront reçus dans 
228 ecentres d'accueñ» ouverts 
dans tout ls pays, où às seront aidés 
«pour s'intégrer aux activités 


NAMIBIE : placé sous le contrôle des Nations unies 
Le refoulement vers l’Angola 
des maquisards de la SWAPO 
durera une dizaine de jours 


Depuis lundi 10 avril, dans 
l'extréme-nord de ls Namibie, des 
appels radios, sont lancés toutes les 
PDU M © ou 
du Sud-Ouest africain (SWAPO), 
les invitant à se regrouper en vue 
de leur envoi en Angola (Le 
Monde du 11 avril). Les 
diffusés 


sent que combattants qui δ᾽ 
Rs Sms pes es coin 

bons ANÜBT (ὁ 

bleus» du Ὁ, J (Groupe 

d'assistance des Nations unies 

la période de transition), cha 

de superviser le di 

peadance de la Namibie. 


par Antisaari, le δ 
sentant du secrétaire | 

ral de l'ONU dans ce territoire en 
voie de isation, tandis que 


sud-afr 

afrikaans. 
A partir de mardi midi, les 
ints de rassemblement à 


Ce 
escortés jusqu’à la frontière 

des détachements du G 

assistés par les forces de sécurité 
territoriales (encadrées par les 
Sud-Africains} et l'armée ango- 


Selon τὰ de l'ONU, 
μα effectif Pau CANUPT amenés 
s’élevaient lundi à Pen πρὶ cent 


«petit» bataïllon d'infanterie, soit 
entre deux cents et trois Cents 
hommes au total 


À partir de la frontière nord de 
la Namibie, l'escorte 
mequisants de la SW: est cen- 
sée Les refouler au-delà du seixième 
prie, situé à 160 kilomètres à 
intérieur de l'Angola, limite qu'ils 
n'étaient pas autorisés à f! 
selon les accords conclus dès l'an 
dernier. 

Le communiqué rendu public 


dimanche à l'issue de La réunion 
entre Cubains 


ses 
ἢ 
8 
F 
Ι 


Windhoek, 
M. Antisasri et Plenaar ont 
que, «pour ἐ 


ss 
Ë 


annoncé des raisons 
'ordre pratique », ce délai s'éten- 
une période inisiale de 


& 


1 avril. Mais ce retard de quinze 

rs dans l'application de la réso- 
ution 435 «ne nous fera pas 
dévier de notre objectif initial 
concernamt la date des élections, 
fixées au 1“ novembre ", a-til pré- 
cisé, avant de conclure : « Nous 
co lement travailler un 
peu plus dur pour rattraper le 
temps perdu.» — { AFP.) 


Selon un rapport de l'UNICEF 
La moitié des enfants noirs 
souffrent de malnutrition 


de notre correspondants 


En Namibie, avant l'in 


tre dans les pays dits « de La ti 
front (Angola. Botswana. se 


βάν ΜῈ à ἢ 
rs” 
-ῦ ssl 


ὡ 


Be 
., | 
Δ ΠΕ 
ΒΝ 
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- 
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Le débat sur les élections européennes au sein de l'opposition 


jours, tant du côté des états-majors que de celui é à « rénovateurs » de 

ne me ln de D monte à dE 
ment j que tous ©" d'mion. Mais il apparaît de plas en plus mette- 
M= Veil, invitée ils vonés à Péchec? ment que tout ce an sein de 
Europe 12 de mardi matin 13 avril lépposifion n’a pas pour unique objet sa repré- 
tion d'aller sur une fste UD RER Pa nie. Sentation à l'Asembiée de Strasbourg, 1 s'agit. 
de pas À mes conpictiann > L'uion de à men mes mére 


tation d’ane liste centriste autonome à côté de la -COncurentes, 
liste d'union RPR-UDF, souhaitée à la fois par Prêts à s'eugager 
MM. Chirac et Giscard d'Estaing. 

M. Baudis n’était pas naïf au point de croire 


chef de PEtat, qui s’adressera à tous les diri- 
geants de l'UDF jeudi 13 avril, compte les 
Convier à participer à cette liste d'union qu'ils 
appellent eux aussi de leurs vœux. M. Juppé, 


M. Baudis : «Notre initiative vise 


les objectifs à court et long terme 
du « groupe des Douze » consti- 
lué par j 


faisait 
avait eu, il est vrai de façon com ὦ 
tement informelle, des pe 
eutre nous, mais pas à douze, J'avais 
parlé de certe initiative en novembre 
er décembre avec ues-Uns : 


Alain Cari Besson, 
Charles Millon.… me j 

eu deux rencontres formelles avec 
cinq où six membres de notre 
, Maïs je dois dire qu'à Τέρο- 
que cette initiative nous parait à 
la fois urgente et impossible. Puis il 
espèce de réaction chimi- 


le 

ue, sous l'effet mécani- 

ue des différents mécontentements, 

êlle gagne Les municipales. Gre 
comme ga se 

une initiative et celui qui l'a prise ne 


DÉFENSE 


Un entretien avec le nike de Toulouse 


mesurait pas ce qu’il allait déclen- 


n'était pas d'avance. Il n'y 
avait pas de 10. 

— ἢ reste cependant qu’on peut 
δὲ ϑυσαῦν de Pr dr d 
condait pas à ὁ deux lépiti- 


μι ît d lus ré πάτο à 
araît douc plus ondre 
de vos tes F 

ji est 


vie commnne pour un grand mouve- 
ment, on roue situation 
actuelle : tiques qui ne 
se sentent pas dural lement liés les 

appelle « un agrégnt ins- 


Les Pays-Bas vont commander 
des missiles antiaériens à la France 


Les Pays-Bas ont décidé d'acheter 
à la France quatorze systèmes 
d'armes sol-air Crotale (de nouvelle 
leurs bases aériennes. Le ire 
d'Etat néerlandais à la défense, 
M. Jan Van Houvwelingen, la 
annoncé, lundi 10 avril, dans une let- 
tre adressée à la Chambre, qui a 
deux semaines pour donner sOn avis. 

CRE SE ἐς FAR vendu un 
T , qui a déj 
système comparable à la Finlande, 
la commande néerlandaise porte sur 
984 millions de florins (environ 
850 millions de francs). Les livrai- 
sons devraient intervenir entre 1991 
et 1993. Le contrat prévoit des com- 
pensations industrielles puisque 
deux sociétés néerandaises, Je 
constructeur aéronautique Fokker et 
Le RS per à Le nai 

ue Philips, participer Ἶ 
dation des Crotale qui sont des mis- 
siles extrémement rapides pouvant 
aucindre des avions Ou de ï 
tères en altitude jusqu ἃ des dis 
tances de 15 rt SEE 

Les missiles sokair Haw 
gine américaine, que les Crotale 
remplaceront Sur les bases 


aériennes, serviront désormais à ls 


Crotale a été Choisi de préférence à 
des concurrents américains (une 
nouvelle version du Stinger), 
belvéto-canadiens (l’Adats) et 
franco-allemends (le système 
Rotand) 


Les missions 
da nouveau 
secrétaire d'Etat 


itique des réserves ; la protection 
et l'assistance des populations 
civiles, notamment cn matière 
nucléaire ; et les questions d’expor- 
ne de matériels militaires, ainsi 
we la coopération scientifique, 
chnique et industrielle dans le 
domaine des armements, avec des 
partenaires étrengers. 


le tone τὶ 
Foppoiion ? 

- Parmi les douze, il n'y ἃ pes de 
chef. Personne ne cherche à dominer 
qui que ce soit Notre bième 


-- L'objectif à terme serait donc 
présidentielle 


n'est donc pas de désigner 
aujourd’hui celui qui, le jour venu — 
et qui, c'est éviden nt, ne fait pas 
nécessairement parti des douze, sera 
le candidat. Certes, il faudra. le jour 
venu, trouver le ἱ qui per- 
mettra de dési M. X..., comme 
on disait en 1965. en espérant que ce 
sera le meilleur. Mais cela n'est pas 
pour tour de suite. 1! faut d’abord 
Fopniess rare le mouvement et Li 
P ures qui tront, 
moment venu. de déléguer un candi- 
dat οἱ un seui. Lequel ? Je n'en sais 
rien. On verra dans six ans. Ce qui 
est sûr, c'est qu'il faut s'a à 


cette tâche maintenant car au 
main de l'élection présidentielle 
sonne dans l’opposition ne peut dire : 


Le PS rappelle à l'ordre 
ke PCF 


Le porte-parole du PS, M. Jean- 
Jack Queyranne, s’est élevé iundi 
10 avril contre les déclarations des 
dirigeants communistes sur le vote 
éventuel d’une motion de censure 
par les députés du PCF. M. Quey- 
ranne a estimé que l'accord du 
12 janvier entre les deux parties, 
signé par M. Pierre Mauroy, pre- 
mier secrétaire du PS, et par 
M Marchais, secrétaire 


. Georges 
général du PCF, excluait une telle 
Ce texte stipule que les deux for- 
matious s'engagent à ne « pas favo- 
riser le retour de la droite au pou- 
voir ". M. Philippe Herzog, membre 
du bureau politique du PCF fle 


- Monde du 11 avril). eprès M. Jean- 


Claude Gayssot, membre du secré- 
tariat du comité central, avait mdi- 
qué, dimanche, que son parti 
«n'exclut pas la possibilité de la 
censure » Contre le gouvernement. 


M Queyranne a jugé que ces propos. 


du chef de file du PCF aux élections 
européennes ne constitueraient, 1ou- 
tefois, qu'une - mise en jambee 
dans le cadre de cette campagne. en 
ajoutant néanmoins : « Si le PCF 
avail une telle intention, celle 
« politique du pire» serait grave- 
ment sanclionnée sur le plan électo- 


> 


card d'Estaing en dirige une autre, Mais lui, non 
À chu rat er gg à participer à l'une ou 


Longuet 
Ge Sn à Lane tre 
dentielle pour aboutir à une unicité, ce qui corres- 
pond aux préoccupations des « rénovateurs ». ἢ 
existe ainsi, À, au sein de opposition, ma bouillon 
nement un peu dé mais qui correspond 
au besoin unanimement ressenti de lutter contre 
les ferments de division et qui n’a pas encore 
permis de dégager me recette infaüllible. 
L'emrepuise des = rémératenrs ον αἰ ERe reçoit 


M Veil à Je rejoindre, faire leur place aux 
« rénorateurs » et promettre la constitution d'un 


se font plas pressants alors 


e UDF-RPR 


d'Estaing se sent-il assez sûr de lui pour se sou- 
mettre par avance au vote qu'émettra Le conseil 
natiosal de FUDF ? 


et, si Fon en croit l'analyse 
durant l'émission, il n'a pas déployé en vain La 
force de ses convictions puisque, progressant de 
treize points, Π a réalisé une performance média- 
tique qui l’a placé à un meilleur niveau — selon ce 
baromètre — que MM. Toubou et Pasqua. 

EH wa prononcé aucune parole blessante, 
aucuge condamnation, aucune exclusive. Et lui 
qui est âgé de quarante-trois ans a même adressé 
à ses contemporains de tout bord un clin d'œil en 

sur le ivre d’or de l'émission ane citation 
de Joseph Conrad : « La jeunesse est une belle 
chose aussi longtemps qu'on n’y pense pas. » Car 
M. Juppé n’a pas seulement pensé aux « rémova- 
teurs » fout au long de l'émission. La situation au 
Liban, la défense de l’environnement, l'éducation, 
la Corse, l'économie ont été abordées davantage 
sur le ton de la conversation que sur celui de 
l'exposé dogmatique. Ces diversions bienvenues 
s'imposaient d'autant plus que la situation politi- 
que de l’opposition sur la question européenne est 
pour quelques jours encore bien bloquée. 


in, 
que M. Juppé s’étonne des « excommunications » 
persounelles lancées contre lui par ceux qui, dans 
le même temps, prônent lumion. M. Giscard 


« Je suis investi d'une sorte de droit 
à être candidat dans six ans ». 1] 
re profiter de ce vide pour 
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- Si notre initiative aboutit 
j'estimerai avoir rendu service à mes 
idées et ἃ laainissement des 
mœurs politiques de mon pays. 
Alors je reprendrai un peu de recul. 
Ce n'est pas parce que je suis partie 
prenante une initiative qui vise 
à La création d'un grand mouvement 


politique que j'ambitionne d'en 
le secrétaire Je ne 
machine. 


— S'ise pose, c'est bon signe ; ça 
veut dire qu'on aura réussi. Je ne 
demande rien moi, De route 
façon il est de se poser 
dès maintenant des problèmes qui, 
peut-être, ne se poserOnt pas du 1ouL 

— Vons voulez dire que le pro- 
Si vous ne 


— Nous ne nourrirons pas la divi- 
sion de l'opposition. C’est clair entre 
nous : si deux listes sont en présence 


exclure, 


et la discrétion pendant les deux 

mois qui viennent et le 19 juin nous 

prendrons une initiative politique... 
— Laquelle ? 


— Elle n'est pas arrêtée. 
L : n'est pas On va y 


GERARD VALLES 


| 


ANDRÉ PASSERON. 


Les déclarations du secrétaire général du RPR sur Antenne 2 


Invité, lundi 10 avril, de l'émis- 
sion « L’heure de vérité» sur 
Antenne 2, M. Alain Juppé, secré- 
ἘΞ 
« contestai - de son 
«rentrer au bercail ». Affirmant 
qu'il ne ΣΣ « mais πὶ ΠΡ 
général de l'exclusion », M. Juppé a 
annoncé qu'il allait commencer dès 
mardi Je préparation de listes de 
candidats aux élections e: anes 
avec la commission d'investiture du 
RPR - Jusqu'au dépôt des listes, je 
garderai une place pour nos comes- 
fataires.… Ils an venir siéger 
" ‘au moment s'ils se 
décident. Je ne 


aire 
mieux +, ἃ f 


pas 
té M. Ju 
sant que 12 ren 0 τὰκοῆ 
réservés. 


Soucieux τ ἐεηε νεται τ la 
situation, M. Juppé a ra ue 
< plus de 80% mp 
«dix-huit des dix-neuf présidents 
de région appartenant Γορροεῖς 
tion » s'étaient prononcés ἐπ 
d'une liste d'union UDF-RPR 
conduite par M. Valéry Giscard 
d'Estaing. « ΠῚ reste 20 % de l'oppo- 
sitlon qui n'est pes encore rentrée 
dans maison commune », 2 
constaté M. Juppé, qui s'est égale- 
ment déclaré à « accueillir » les 
centristes et Simone Veil sur certe 
liste d'union. 

Quant au choix de la tête de liste 
aux élections εἰ nues Qui SOu- 
lève l'hostilité des « novateurs» au 


rait « d'un homme qui a été prési- 
dens de la République fr ise, qui 
Sair de quoi 11 parle ἡμαπ δ parle 


de l'Europe et qui, au Parlement de 
Strasbourg, aura naturellement un 
prestige, une notoriété que je n'ai 
pas, moi, et qu'aucun de mes amis 
n'aurait ». « ἢ] ne faut se rrom- 
per d'élection, a isé le Π 

général du RPR, εἰ pour une élec- 
tion comme celle-là c'est un atout. » 

M. Juppé ἃ mis en garde ses amis 
sur la confusion des genres entre 
élections + - Je le dis clairement : 
nous ne parons les élections 
présidentielles. Le choix que nous 
Jaisons aujourd'hui ne préjuge rul- 
lement: de ce que nous ferons aux 
présidenrielles. Nous préparons les 
européennes, et aux nes, il 
n'y a pas un candidat, il y en a 8]... 
alors, on peut faire du renouvelle- 
ment. » 

M. Juppé, qui figure en seconde 
paiton sur la liste d'union UDF- 

R derrière M. Giscard d'Ésaing 
s'est personnellement engagé à si 
ger au Parlement de Strasbourg s'il 
est élu, sans pour autant préciser 
lequel de ses mandats actuels il 
serait prêt à abandonner. 

Le secrétaire général du RPR, qui 
ne désespère pas de parvenir à 
l'union de l'opposition pour 
l'échéance du 18 juin, a réaffirmé sa 
volonté de voir se créer « une vaste 
confédération » entre les différentes 
composantes de la droite. Une 
confédération qui ne serait pas une 
fusion, mais -« un ensemble qui dis- 
res qui travaille en commun, et où 
€ un (4 garder sa rsonna= 
lité ». Sunion de l'op, on n'est 
pas ible aux euro) , Cette 

édération, a précisé M. Juppé, 
empruntera + la voie longue » et se 
fera d'abord avec « ceux qui nous 
auron rejoints sur certe liste ». 


M. Lamassoure (UDF) : 
« Il est temps qu’on revienne à la raison » 


Le porte-parole de l'UDF, 
M. Alain a indiqué, 
landi 10 avril, sur Europe 1, en 
réponse aux rénovateurs de l'opposi- 
tion : « M. Giscard d'Estaing se 
soumettra à la décision qui sera 
prise démocratiquement par 
l'UDF », lors de son conseil national 
du jeudi 13 avril Voyant - ambi- 
guïté » et « paradoxe » dans l'arpu- 
mentation de ceux qui demandent 
au président de l'UDF de renoncer à 
revendiquer la conduite d'une liste 
commune de l'opposition, 
M. a ajouté : = On dit 
qu'il faut que Giscard passe le 

u, mais l'on n'est pas capa- 
ble de dire quel flambeau er à qui ἢ 
Au boui de quinze jours, ces rénova- 
eurs ne proposent toujours pas de 
tête de liste et ne sont mème pas 
capables de définir lesquels d'entre 


eux iraient siéger éventuellement à 
Strasbourg. (...)} 11 y a manifeste- 
ment chez les rénovateurs une 
contradiction. Les uns veulent la 
plus large union possible de l'oppo- 
sition, je suis avec eux. Les autres 
sont pour une liste centriste qui se 
présenterait contre une liste du reste 
de l'opposition I} est temps qu'on 
revienne à la raison. (...} La grande 
faiblesse de l'opposition, à la 
grande différence du PS, c'est 
qu'elle n'a pas un véritable grand 
parti commun, Structuré, pleine- 
ment démocratique. La question 
Jondamentale est, si nous sommes 
d'accord pour l'union, quelle est la 
meilleure équipe que nous 
constituer et quel est le mieux placé 
pour la diriger. Si ΚΕ n'est pas le 
rs rassembleur, quel est- 
H?, 


Φ Nomination à l'hôtel Mati- 
gnon. — Mme Jacqueline Chabridon, 
qui était conseiller technique, chef du 
service de presse du premier minis- 
tre, vient ds quitter le cabinet de 
M. Michel Rocard et 8 repris ses 


la communication du Crédit lyonnais. 
Mme Chabridon est remplacée par 
M. Denis Delbourg, ancien élève de 
V'ENA, qui était jusqu'à maintenant 
membre de la ceilule diplomatique de 
l'hôtel Matignon. Un jqué du 
premier ministre, diffusé lundi 
10 avril, précise que M. Detbourg 
< animera la cellule de presse sous ἰδ 


responsabilité de Guy Carcassonne ». 
M. Carcassonne, l'un des conseillers 
politiques de M. Rocard, est conseil 
ler au cabinet du premier ministre 
pour les relations avec le Parlement. 


D'autre part, M. Gérard Encrevé, 
professeur d'université, a été nommé 
chargé de mission au cabinet du pre 
mier ministre par un arrëté du 4 avril. 
Linguiste, M. Encrevé faisait déjà 
partie, à titre officieux, du cabinet de 
M. Rocard depuis plusieurs mots. fl 
s'occupe notamment de ia prépara- 
tion du Bicentenairs de la Révolution. 
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Politique 


Après les élections municipales 


La fausse conversion de l'Alsace au socialisme 


(Suite de {a première page. | 

Les Alsaciens refont l'histoire des 
grandes marées et finissent par se 
demander si tout ce remue-ménage 
des rites n'était pas, au fond, ins- 
crit lisiblement is longtem 
dans leur ciel, dupe " 

Que certe victoire ait été celle de 
la jeunesse, on l'a dit et répété ; c'est 
vrai ici comme ailleurs. Le nouveau 
couple de l'Alsace Catherine Traut- 
mann la Sres ἴδ — Jean- 
Marie Bockel le Mulhousien, 
soixante-dix sept ans à eux deux! 
M. Gilbert Estève, le nouvel échevin 
de Sélestat. ἃ quarante et un ans. 
M. Jean-Pierre Beaumler, le vain- 
queur de Thann, quarante ans. Tous 
de la génération de mai 68 ! 

En face, des notables centristes 
fiers de l'être. qui n'avaient qu'une 
ambition : le rester, se montraient 
préaccupés de faire marcher au pas 
les jeunes qui, étouffant derrière eux, 
pouvaient prétendre aller plus vite 
que leur musique. Malgré son titre 
d’ancien ministre, M. Adrien Zeller, 
redevenu député de Saverne, a fini 
par se réfugier, de guerre Lasse, dans 
88 circonscripuon. Li a quarante-neuf 
ans. « Depuis quinze ans, ironise-t-il, 
je suis le plus jeune député du Bas- 
Rhin. » Son collègue strasbourgeois, 
M. Marc Κι Cinquante et un 
ans, est deputé depuis 1986. Il n'eut 
droit dans l'équipe Rüdloff qu'à un 
poste d'adjoint à l’état-civil εἴ... aux 
cimetières, A trente-trois ans, le 
jeune conseiller général de Stras- 
bourg, Hervé Bussé pouvait symboli- 
ser la relève centriste ? Recalé de la 
liste Rudloff pour crime de jeunesse ! 
M. Emile Koehl, soixante-sept ans, le 
tireur local des ficelles centristes 
avait parlé... Exécution! 

Autant d'exemples qui pourraient 
Etre multipliés par dix mais qui font 
passer pour extraordinaire La démis- 
sion, à l'automne dernier. du séna- 
teur Henri Goetschy, qui avait aban- 
donné de son plein gré, nonobstant 
ses soixante-deux ans, son fauteuil de 

ésident du conseil général du Haut- 
in au profit du nouveau député 


Le contentieux électoral 


Un recours 
sur fond(s) d'HLM... 


M. Alain Astresse, tête de la liste 
«Union Gentilly entente» (divers 
droite) a déposé un recours en 
annulation de l'élection municipale 
de Gentilly (Val-de-Marne) devant 
le tribunal administratif. Il fonde 
son recours sur ce qu'Ü considère 
être une pratique frauduleuse située 
eu amont du scrutin des 12 et 
19 mars. 


En dénonçant l'utilisation du 
fichier et des fonds de l'Office 
public intercommunal d'habitations 
à loyer modéré (OPIHLM) 
d’Arcueil et de Gentilly au profit de 
la liste de l'union de la gauche, 
conduite par M= Carmen Leroux 
(PCF), ce recours met l'accent sur 
un facteur qui n’a pas souvent été 
pris en compte dans les contentieux 
électoraux. Les communes 
d'Arcueil et de Gentilly gèrent un 
OPIHLM commun présidé par 
M. Gaston Doiselet, ancien conseil- 
ler municipal d'Arcueil, qui, après 
trente ans de mandat, ne se repré- 
sentait pas aux municipales ainsi 
qu'il le rappelait aux habitants des 
HLM dans une lettre datée du 
9 mars. 


Dans cette missive à en-tête de 
FOPIHLM, dont M Leroux est 
vice-présidente, M. Doiselet invitait 
les + locataires-destinataires » à 
voter pour {a liste de gauche à 
Arcucil comme à Gentilly. Après 
avoir annoncé l'octroi de subver- 
tions pour équilibrer {e budget, 
ἢ concluait : «(δι le seul che- 
min aujourd'hui pour garantir 
des logements confortables εἰ 
sociaux (.….). » 


M. Astresse considère que * de 
président de l'Office, à l'aide des 
deniers publics, a mis les listes 
concurrentes dans l'impossibilité de 
répondre puisque sa lettre est non 
seulement arrivée le jour de la clé- 
ture de la campagne mais que, de 
surcroît, elle était adressée à 
des destinataires déterminés par 
le Jichier de l'Office auquel seule 
la liste de gauche avait accès ». 
Selon lui, « {es résultais par 
bureau démontrent que dans les 
secteurs non touchés par la lettre- 
circulaire, les listes d'opposition 
dépassent la majorité absolue alors 
qu'elles enregistrent un irès net 
retrait dans les secteurs victimes de 
la manœuvre ». 

Le plaignant affirme que. à Gen- 
tiliy, <sur 9774 fnscrits, 
3 000 foyers environ ont reçu cerie 
lertre, ce qui est de nature à modi- 
fier le résultat, puisque l'écart 
entre les deux listes n'est que de 
1 460 voix. 


centriste Jean-Jacques Weber, de 
vingt-deux ans son cadet. 


Personne ne conteste non plus que 
cette victoire ait êté également 
l'image d'un socialisme nouveau sur 
des centristes qui ne donnaient aux 
Alsaciens que l'image de leurs pro- 
pres certitudes. La victoire d'un parti 
de militants sur un parti de gestion- 
naires, celle du dynamisme et de 
l'enthousiasme sur un camp sans âme 
et sans , «11 était fatal, 
admet le président du CDS, 
M. Pierre Mehaigneric, que l'affai- 
blissement des convictions conduise 
au dépérissement. » Un mal que 
pourtant la direction de ce parti n'a 
jamais pu ou osé enrayer. 

Les caciques du centrisme alsa- 
cien étaient fiers. Quoi ! Un maire de 
Strasbourg recevoir la leçon du 
maire de Vitre ! Ils étaient sûrs, aussi, 
de leur bon droit puisqu'ils avaient 
beaucoup d'argent et que, bons 
princes, ils reversaient régulièrement 
leurs deniers à Paris. Leur système 
était au point. Des cartes mais plus 
de militants. En 1986, à Metz, au 
sixième national du CDS, le 


se sont endormis, vivant Comme au : 


bon temps de la période flamboyante 
du ΜΈΣΑ pensant, forts de leur his- 
toire, que confortablement installés 
dans leurs rentes rien de préjudicia- 
ble ne pouvait véritablement les 
ébranler. Le siège du CDS de Stras- 

est sans doute le plus cassu de 
France : 250 mêtres carrés en plein 
centre ville, place du Temple-Neuf. 
Vaste mais vide. ne se sou- 
vient non plus de la dernière réunion 
dé mentale de la fédération 
CDS du Bas-Rhin. 


Faïlite des hommes, faillite d'un 
système, dilapidation d'un héritage 
social. Ce qui devait arriver est 
arrivé, Ce centrisme-là semble avoir 
définitivement vécu au soir du 

tour des élections munici- 
pales, et un autre a tout naturelle- 
ment pris sa place, Car personne ne 
soutiendra non plus que l'Alsace est 
devenue du jour au lendemain socia- 


SÉLESTAT 
de notre envoyé spécial 


En 1983, déjà, à Sélestat, pour 
les élections municipales, Ça ne 
s'est pas «bien» passé. Enten- 
dez : comme d'habitude, comme 
dans cette Alsace qui avait encore 
l'air « éternelle » quand tant 
d'autres provinces jousient sérieu- 
sement depuis longtemps à la- 
région-qui-bouge. Ces 
traumatismes-là ne sont jamais 
sans conséquence. 

C'est la faute à Léotard (Fren- 

gois). Au lieu de laisser faire Hansi, 
Érckmenn-Chatrian, la coutume, 
les gens, voilà notre politicien 
varois qui décide qu'après «le » 
Maurice Kubier, maire pendant dix- 
huit ans, et sous prétexte qu'il 
avait été un pau RI puis giscardien 
bon teint, il fallait à Sélestat, 
encore, toujours, pour changer 
l'affaire en perpétuité et a ville en 
bastion léotardien, un maire PR pur 
sucre. 
Ce sera là docteur François 
Kretz, qui, bravant [a colère de 
centristes alors sûrs d'eux {ét déjà 
un peu présomptueux), s'imposera, 
en dépit d'une trisngufaire — une 
spécialité localement très appré- 
ciée — plutôt rude, 

Ce sara aussi, pour cette 
« majorité alsacienne » réputée 
aussi solide que le vieux chä 


mencement de la fin. La zizanie ne 
cessera plus. Le docteur Kretz, 
réputé cassant avec ious et Mépri- 
gant avec «les anciens 2, déplaît 


liste, Non, l'Alsace n'a pas changé. 
C'est le centrisme qui a changé. 

Plus que la délimitation d'un ter- 
rain de chasse politique, le centrisme 
alsacien a toujours êté réalité 
avant tout un état d'esprit, un Com- 
portement marqué dans ses gènes par 
une volonté de modération. + Histo- 
riquement, relève un observateur de 
la vie politique locale, le centrisme a 
regroupé les gens qui n'étaient ni des 
patriotes tricolores, comme les gaul- 
listes, ni des séparatistes, ni des gens 
de gauche. Etre centriste, en Alsace, 
c'est aussi une volonté d'être fran- 
çais avec un caractère alsacien qui ne 
veut pas Se cacher. = 

C'est tout le mérite, sans doute, 
des socialistes alsaciens d'avoir assi- 
milé ce fait essentiel. L'Alsace n'a 
jamais été terre de droite. Avant- 
guerre, les sociaux-démocrates ont 
régné en maîtres. Après la guerre un 
MRP à vocation européenne et 
sociale a pris le relais. 

L'Alsace n'a jamais été non plus 
terre de gauche. Si Mulhouse a 
échappé pendant longtemps au cen- 
tre traditionnel, c'est e 58 
trouvèrent à sa τὰς Μ. τὴν ter. 
qui avait claqué la porte , 
et son héritier naturel, M. Joseph 
Klifa, étiqueté PSD. 


. -La fibre 


de la légitimité 

Qu'est-ce qui distinguaït jadis un 
centriste alsacien d'un socialiste alsa- 
cien ? Qu'est-ce qui rendait « impen- 
sable » la prise de pouvoir socialiste ? 
L'économie bien sûr dans ue 
région imprégnée par le modèle 
ral allemand. Le tournant de 1983 fit 
sauter ce Le autre long- 
temps jacobine du PS, perçue 
dans cette région farouchement 
accrochée à son identité. Ce verrou- 
là anssi a sauté après 1981 avec les 
lois de décentralisation de Gaston 
Defferre. Enfin, tout naturellement 
dans cette région très chrétienne, la 
laïcité. Ce troisième verrou est tombé 
en 1984 avec la fin de la guerre sco- 
laire, Dès lors, le terrain idéologique 
s'est trouvé soudainement dégagé. 
La réélection, l'an dernier, de 
M. François Mitterrand a fait vibrer 


dans son camp. 1] meurt brusque- 
ment, à la fin de 1987, at la fausse 
bonne idée léotardienne se répète 
en se caricaturant : l'Eugène Gries- 
mar est peut-être RPR (gaulliste, 
en vérité, autant qu'on peut l'être 
en Alsace), mais c'est le plus 
ancien dans le grade municipal le 
Plus élevé: la mairie lui revient 
de droit. 

Un oukase d'appareil en décide 
autrement : après le PR, le PR. 
Ainsi Robert Weber devient-il 
maire en janvier 1988, non sans 
acheter an hôte la carte du parti 
qu'it n’a pas encore. Ainsi 
tombera-t-il un an plus tard 
lorsqu'il prétendra renouveler 
sérieusement le bail, pour six 
Pleines années. 

Car Sélestat, comme le reste de 
l'Alsace, a bougé, tout doucement, 
Sans le dire, entre-temps. En sa 

, [6 socialiste local (et pres- 
que le seul de son pendant 
longtemps}, Louis Boltz, sentant 
Qu'i n’y arrivera jamais, s'est sou- 
venu d'un jeune du pays qui a 
réussi à Paris, dans la politique qui 
plus est. 

Il Le fait venir, l'adaube : Gibert 
Estève, quarante et un ans 
aujourd’hui, va en six ans gravir ia 
rampe qui mène à la mairie, pen- 
dant que la droite descend l'autre 
versant. L'enfant assagi at métho- 
dique du PSU et de Sélestat pose 
ses jalons, se fait connaître, fait 
habilement valoir sur place sa 
situation : chef du cabinet de Jack 
Lang de 1981 à 1986, puis secré- 
taire général de l'association 
Aons z'idées de son ation, 


Α Sélestat 
Gilbert Estève, ou la fin d’une 


la fibre de la légitimité, solide chez 
l'Alsacien. Les hommes ont ensuite 
fait le reste. 5 

Par un curieux phénomène de 
vases COMMuMICANIS, ON a vu les 
notables centristes préoccupés de 
satisfaire sur leur droite le RPR, et 
dans le Bas-Rhin le PR. On ἃ vu aussi 
les trois députés centristes de ce 
département refuser d'adhérer au 
nouveau groupe parlementaire de 
l'UDC. Tandis qu’en face les socia- 
listes se mettaient, au contraire, à 
l'heure du rocardisme et du socia- 
lisme d'ouverture. Le dynamisme, 
l'authenticité, l’esprit social, l'ouver- 
ture ont changé de camp. 

Une évolution parfaitement sym- 
bolisée par les parcours de 
M Catherine Trautmaan et de 
M. Jean-Marie BockeL Elle est 
testante: il est catholique. Tous 
deux, au début de leur vie militante, 
ont tenté d'approcher les rangs cen- 
tristes, ont compris qu'il n'y avait pas 
de place pour les jeunes dans ce sys- 
tème et retenu, du coup, tout ce qu'il 
ne fallait pas faire. Tous deux se 
disent aujourd'hui parfaitement à 
l'aise au centre. Pour M®* Catherine 
Trautmann, . l'Alsace est une terre 
propice à l'application du rocar- 
disme ». 

M. Jean-Marie Bockel s’accroche, 
lui, à son’ postulat, «le socialisme 
central». δὰ qui ces Da eu sai fout 
un programme. ΠΟ n'hésite pas à se 
présenter comme un héritier naturel 
du MRP. Qu'est-ce qui pourrait alors 


les distin, gner des vrais centristes 
alsaciens Ὁ Rien ou si peu. « 1] est 


Rudioff déjà, avant sa défaite, voyait 
lui une différence « de style de vie, de 
manière de parier, de génération et 
de formation. La seule différence, 
concédait encore un autre responsa- 
ble centriste, «ce sont les enrou- 
rages. » 

Peu de choses en touts cas, puisque 
les électeurs ne s'en sont guère sou- 
ciés. À Strasbourg comme à 


chargé de mission auprès du 
médiateur de la République. 

Robert Weber ne verra pas vanir 
ce Sélestadien mal intentionné, 
bientôt conseiller régional, qui le 
bat en 1988 aux élections canto- 
nales, qui arpente la ville en tous 


Les mérites de Gilbert Estève, 
amplfiés par la vague « rose aiss- 
cien », suffisaient-ils à eux seuils à 
rendre inéluctable la Cours des 
choses ? L'un des nouveaux 
adjoints, l’ancien pompier Camille 
Hihn pas un sou de vernis socialiste 
sur fa viaille carapace de cathof- 
cisme social et de vague centrisme 
« apolitique x», ne se risquerait pas 
à évoquer un tel sujet. C'est trop 
de modestie. 

Car il est une part — une courte 
part peut-être, mais Gilbert Estève 
a emporté la mairie avec 203 voix 
d'avance, — qui n’appertient ni au 
PS ni vraiment au nouveau maire, 
maïs à son habile récupération de 
Fr En du commandant 


Une fameuse vengeance, en 
vérité. Quand on s'appelle Camille 
Hihn, quand on ἃ fait la pompier 
puis été le chef des pompiers, et 
par surcroît quand on a préparé 
les mixtures pharmaceutiques de 
tout un chacun pendant trois 


habitude 


is et ke ἢ ésident du 
Mulhouse, ce sont les bourgeois et les Haut-Rhin, autour du prési 
gormervents qui cet aus bescrié. cpmseil général. M: Joan-isoques 
Vi iali ait plus ν Ξ ἢ 
ee mu PER Le . Avec le concours de 500 ami 


Adrien Zeller, celui-ci veut tenter de 
relancer la machine de ΓΙ Lion 
mais partie, comme δα πέρασι tr sente» Bu. 

ï je, les du jon : « Alsace en » : 
décor régional Ceux qui ont hésité à redonner cohésion ct A ner rs 
franchir le pas aux municipales ont chaqu composent es L 


socialistes, qui t des décen- 
nies étaient DS pe l'Alsacien 
au - parti de l'étranger». font désor- 


isque est grand, en réalité, pour ces 
Dent de se voir tota- 


Un homme aussi d'aurs peu 
contribué ect acte de coutribon lement de leurs fonds de comme τος 
générale : M. Théo Braun, centriste rennes shout sans 
historique, patron d'un influent Ste espagnole pret 


cien n'est pas près lev 
Selon lui, les Alsaciens ont définitive- 


bles. ment compris que La ence et 


, 0 Fe ynamisme sont passés de l'autre 

De ce point de vue, ce qui est de Qu'importe, ditil. Que les 
passé en Alsace est sur beaucoup de du centre adhérent au PS 1= 
points comparable à l’évolution poli- ἤδη le reste, à ses yeux, ne doit viser 
tique de la Bretagne. < qu'à la victoire des compétences ». 
£ Sur les grands projets d'avenir de La 

Condanmés région, au moment où vont sonner les 
àPouverture douze coups de l'Europe de 1993, 

De quoi sera faït l'avenir politique Péne peut Etre G sraégie F 


de cette région en passe de devenir 
ainsi le a politique Le ᾿ 
l'Hexagone, it réceptal les δ 
éprouvettes de l'ouverture ? «S'ils prèt à 
ne font pas de bêtises », comme disaït 
jadis M. Alain Peyrefitte à propos 
des gaullistes, M= Catherine Traut- 


tion » regroupant tous Îles Alsaciens 
de bonne volonté pour traiter de ces 
réalités concrètes. 


mann, M. Jean-Marie Bockel et les Μ' Daniel Hoeffel, croit-on savoir. 
autres quadragénaires socialistes et dans la confidence. 
ται οι Ρ Man ds voncderar σὴν εἰς nA#omd'hul. plaide le sage Théo 
ÿ ais ils vont devoir agir, ἐν ν DAS 

toot le de les ἢ an “ Braun, à ne s'agit pas de faire 


En étant, per leurs scores aux élec- 
tions municipales, condamnés à 


l'ouverture. Laquelle ? : 
Avant le rendez-vous municipal,  receler eaux Secrets 
M. Jean-Marie Bockel avait tenté de Es 


centristes.ne réagissent pas, s'ils ne 
tentent pas de surmonter au plus vite 
Ir à dénonine dé pe 
un pi pompage. 
vers la gauche. M. Jacques 
sscrétire poses ᾿ Ps Ἢ 
convient : « 1] faudra de ἢ 
nos amis une volonté poli roy le. 
Après une défaite comme celle-là, 
μέρ τὴ be Das De dun 
avec son on. Dans les 
cultés. À fau ses convic- 


. Chef de file de la Histe des Verts 
ἧι à Μυ- 


Dans l'immédiat, ces centristes 
préfèrent tabler sur les erreurs des 
nouveaux gouvernants. Car com- 
ment, après des années de demi 
sommeil, retrouver du nerf sans pou- 
voir faire valoir de différences 
essentielles avec les socialistes ? : 
qui finissent par apparaî plus 
en plus artificielles aux yeux des 
électeurs ? Le CDS, dans le Bas- 
Rhin, sort de l'épreuve dans un 
piteux état. 1] a mieux résisté dans le | 


l'offre de M. Bockel pour « πὰ 
pas 
cumuler les mandats électifs ». 


M. Raymond Janot (UDF) 
Houyeau 


Ep pre 


de Bourgogne 


M. Raymond Janot, soixante- 
douze ans, membre honoraire du 


décennies et démie, on n'a pes 
besoin de carte de visite auprès de 
16 000 sélestadiens. 

En 1986 pourtant, bien que tout 
cela seutêt aux veux, Je docteur 


président du conseil général de 
. Bourgogne, en remplacement de 
M. Marcel 1 Lucotte (UDF-PR), 
vice-président du Sénat, réélu en 
mars ur ξεν uen (panne 
Loire), s'est ensuite démis 

son mandat ce 


Suppl 
taires. C'était dit : le Camille Hihn 
lui ferait payer cela. 

Maïs le docteur Kretz mourut et 
Robert Weber, pour lui succéder, 
pessa sur le ventre de l'Eugène 
Griesmer, ami de toujours de 
Camille Hihn, héritant du même 
Coup de la malédiction, ᾿ 

En février 1988, Camitie Hihn, 
présent aux deux tours d'une élec- 
d'un bon quart des , fera 
battre Robert Weber... et fra Gik- 


Ὁ combian judicisusement 
ouverte! La . 


Société 


es Le Monde @ Mercredi 12 avril 1989 11 


ÉDUCATION 


M. Chapuis annonce des mesures 
pour l’enseignement technique aux Antilles 


M. Robert Chapuis, secrétaire 
d'Etat chargé de l’enseignement 
technique, a annoncé une série de 
mesures destinées à améliorer la 


de deux 
fées professionnels, l'attribution 
continue pour l’académie des 


Antilles-Guyane, et la création 
d'une filière de classe toire- 


| menant au ee expertise 


POINT DE VUE 


Le ravaudage de la « oi Pasqua » 


EL 
ἢ if 
ΕΜ 
ἘΠῚ 


ἷ 
à 
: 


Ἶ 
Ξ 
Ἶ 
is 
L 


ΠΤ 
ἣ 
Ἢ 
ἘΝ 


Φ Un cycione en Nouvalle- 
Calédonis. — Pour la troisième foi 
depuis le début de l’année, ia 
Nouvelle-Calédonie — notamment la 


cles 25 et 26 perrnet l'expulision- de 


l'hebdomadaire 
daté du 7 au 
13 novembre 1986, d'un article intitulé 

Détournement 3 


RELIGIONS 


Le malaise entre les théologiens catholiques et le Vatican 
Quand PEglise ferme ses volets. 


su 
un 
HT 


ἑ 
εχ 
'L: 


Qui, en plein hiver, avai 
rallumé une petite flambée d'anti- 
cléricalisme dans une France laïque 
endormie. Cette fois, les acusations 


_ En fait, la querelle entre les «tra- 
ditionalistes» et les « progressistes » 
les pro-conciliaires et les anticonci- 
liaires, a fait son temps. Le fossé 
d'incomprébension, 


qui se creuse 


Révolution 
rançuise 


au sommaire du n° 4 


Révolution 


+ Jrançuuise 


JOURNALDES =. 
IRONS DE L'HOMME : 


La terre et la Dares, la vente des biens 


: ses ongines ὑς 
Phlionaux., la propriet® Prtomme qui 
trait : Gracchus proprièté parli- 


exige l'abolition de la 
culiére. 


GAZETTE ; 
" BICENTENAIRE : 


Uebat: les dÉreriens AVE 


AVRIL 1989 
30 F - 


avec la démission contrainte d'un 
Paul Valadier oppose deux lecteres 
du concile et des événements qui 
l'ont suivi. 

La tendance actuellement domi- 
nante, qui s'exprime dans la revue 
Communio, fondée dans les 
années 70 par le cardinal Retzinger, 
ou dans le Choix de Dieu du cardi- 


chrétienne, inadaptée aux sociétés 
libérales d'Occident, Pour Paul 


veut dire délibération et non 
condamnation. Un dialogue est pos- 
sible, sans supériorité ni confor- 
misme béat, entre l'Eglise et la 
société. Pour y parvenir, Le modèle 
doit être celui d'une Eglise qui cher- 
che mais ne sanctionne pas, d'une 
Eglise qui énonce sa vérité, mais pas 
les certitudes toutes faites des 
groupes charismatiques et conserva- 


Voilà un beau débat, mais qui, en 
fait, sauf par livres, articles, inter- 
views et conférences interposés, n’a 


des intellectuels catholiques, où des 

laïcs prenaient la parole, aujourd'hui 
= par 

et ens), est-elle l'effet du 

temps ou d'une volon! 

les éventuelles fausses notes ? 


Le désaveu du Père Valadier 
conforte ceux qui pensent que 


upnélé. Le droit de pro 


nne. Por: 


sonances de ἢ 


Srique latine. Les ἸΝτος 
era manifestations 
Province- 


l'Eglise a poine à sortir d'un modèle 
de contre-société, méfiante des lieux 
de recherche, de dialogue, de 
liberté. À dire vrai, le procès intenté 
à Jean-Paul FH, et plus exactement à 
la Curie romaine, de « censralisme » 
et d'« autoritarisme - ne date pas 
d'aujourd'hui. La marge de manœu- 
vre des théologiens, des ordres reti- 
gieux, des évêques, a fait depuis 
longtemps l'objet de corrections. 
Qu'on se souvienne de la mise au 
iens comme Hans 


tionnement de la Compagnie de 
Jésus lors de La succession du Père 
général Arrupe, ouvrant une crise 
sérieuse avec ses plus fidèles lieute- 
nants. La responsabilité personnelle 
des évêques avait été aussi rappelée 
énergiquement lors du synode 
extraordineire de Rome en 1985, au 
détriment des conférences épisco- 
pales. toujours suspectes, comme au 
Brésil, aux Etats-Unis, hier en 
France, de vouloir faire cavalier 


Si la crise éclate au grand jour. 
c'est parce que pendant longtemps 
elle avait été masquée par la séduc- 
tion personnelle de Jean-Paul I. 
L'effet d'accoutumance va désor- 
mais jouer à ses dépens. En outre, la 
réaffirmation de cette autorité n’a 
jamais été aussi explicite 
qu'aujourd'hui. Le changement 
imposé par le Vatican au chapitre de 
Cologne des règles du scrutin pour 
la désignation, comme archevêque, 
du candidat pape a choqué beau- 
coup de catholiques en Allemagne 
fédérale et en France, de même que 
les compromis passés avec les inté- 
gristes ex-lefebvristes. 

Dès 1985, le tournant du pontifi- 
cat avait été marqué par la mise en 
cause des «dérives» du concile 
Vatican IL, justifiant selon le cardi- 
nal Ratzinger une certaine « restau 
ration » dans l'Eglise. Depuis, la 
ligne n’a cessé de s'affermir, jusqu'à 
la dénonciation de la « rébellion 
gravissime » des médecins catholi- 
ques, universitaires et _ praticiens, 
récalcitrants malgré l'interdiction 
par le Vatican, de toute forme de 

tion médicalement assistée ; 
jusqu’à la rédaction d'un « serment 
de fidélité» qui devra être prêté 
désormais par tous les enseignants 
de théologie et même de philosophie 
dans les et par les rec- 
teurs d'universités catholiques [le 
Monde du 6 avril) ; jusqu’au réqui- 
sitoire récent du cardinal Ratzinger, 
quelques jus avant ἰδ mise à 
l'écart du Valadier, visant des 
théologiens « qui se substituent aux 
évêques dans leur rôle de maïtres de 
doctrine ». 


On 2 souvent comparé la grande 
masse des catholiques français 
« conciliaires » à une sorte de ventre 
mou, coincé entre des extrêmes 
démonstratifs et bruyants (les 
« chrétiens de gauche » hier, les tra- 
ditionalistes ou les charismatiques 
aujourd’hui). Le reclassement idéo- 
logique et politique qui s'opère en 
France va sans doute libérer dans le 
tante — hier disqualifiée — associa- 
tive, soucieuse de débat, de démo- 
cratie et d'autonomie, la même qui 
vient de s'exprimer sur le terrain 


dier. elle est aux antipodes des cou- 
rants dominants aujourd’hui dans 
l'Eglise. Sa réaction dans la crise 
actuelle pourrait bien signifier le 
réveil d'une force du catholicisme 
qu’on croyait assoupi. 


HENRI TINCO. 


(1) La Compagnie de Jésus a 
compté buit entrées au noviciat en 1988, 
pour une moyenne de six chaque année 
depuis dix ans. 

(2) - L'Eglise en procès : catholi- 
cisme er sociéré lerne =. écrit par le 
Père Valadier {{e Monde du 21 novem- 
bre 1987). 


@ Le monastère du Berroux 
réintègre l'ordre bénédictin. — Le 
monastère traditionaliste Sainte- 
Madeleine du Barroux (Vaucluse), ral- 
lé à Rome le 25 juillet dernier après 
sa rupture avec Mor Lefebvre, ἃ 
régularisé ss situation à l'égard de 
l'ordre des Bénédictins, dont ἢ avait 
été exclu en 1975. Dom Gérard Cal 
vet, prieur du Barroux, a en effet 
reçu, samedi 8 avril, la bénédiction 
ébbatiale, en présence du supérieur 
général de l'ordre, Dom Victor 
Damerzt, et de l'évêque d'Avignon, 
Mgr Bouchex, avec l'accord du cardi- 
naf Maier, chargé au Vatican de 
l'accueñ des intégristes repentis, lui 
même bénédictin et qui avait exclu 
les moines du Barroux il y 8 troie 
ans. 


En 
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li arrive encore que, dans des 
commissariats français, des per 
sonnes interpellées - tombent dans 
l'escalier ». Sans doute trop éculé, 
le scénario a parfois même èté amé- 
Lioré. Ainsi un jeune avocat parisien 
commis d'office a pu lire récem 
ment, dans fe procés-verbal d'inter- 
rogatoire d'un Fee à main ν᾽ armée, 
cœ e:- L.. est pris d'un vio- 
A ape ἢ de vioience lors duquel 
ses ébats l'amënent à renverser une 
machine à écrire. Assisté de nos col- 
dègues, nous maïtrisons le pré- 
nommé par l'usage de la force siric- 
lement nécessaire. » 

Seclan le rapport médical, les 
dégâts causés par la machine à 
écrire sont variés : ecchymoses à la 
face, plaie non sururée au dos d'un 
pied ainsi que sur un doigt de pied. 
Quelques instants plus tard, au 
cours du même interrogatoire, L... 
aura l'élégance de déclarer souhai- 
ter + remii er la machine que 
j'ai renversée ce matin », ajoutant : 
« J'espère que ça jouera en ma 
Saveur. » Et, évidemment, il 
Signera. 

Le jeune avocat qui confie cette 
histoire en connaf bien d'autres. 
Certes, ses clients ne sont pas des 
enfants de chœur. Certes, quand ils 
se plaignent d'avoir été « tabassés » 
après leur arrestation — en général 
mouvementée mais, dans Ce cas 
précis, le client y a mis volontiers du 
sien, — quant ils montrent des dents 
cassées ou réclament des examens 
médicaux, il faut y regarder à deux 
fois. Certes, comment oublier que 
les policiers qui les ont arrêtés tra- 
vaillent pour la «bonne cause», 
dans des conditions souvent artisa- 
nales, sans rechigner sur leur peine : 
ne dit-on pas qu'en « ue» les 
inspecteurs de la BRB (brigade 
antigang de la police judiciaire pari- 
sienne) doivent «pisser dans des 
bouteilles» afin de ne pas donner 
l'alerte par des mouvements sus- 
pects ? 


Dossiers 
disciplinaires en hausse 


Nésnmoins, ce jeune avocat 
comprend toujours pas pourquoi il a 
ani de mal à obtenir de ses interlo- 
Cuteurs istrats qu'ils instruisent 
aussi ces faits-là : “ Le plus souvent, 
ils font comme si ce qui s'était passé 
après l'arrestation ne les concernait 
pas. Alors que cela a évidemment 
pesé sur les procès-verbaux, sur les 
aveux, et que cela pèsera sur le 
comportement de certains témoins. 
La justice ne bouge vraiment que si 
on se constitue partie civile, que si 
le client. qui évidemment a des 
délits à se reprocher, est prêt à se 
ba » aussi sur le terrain des vio- 
lences policières. ». 

Les « bavures » existent toujours. 
Pas seulement des erreur, commises 
par des policiers maladroits ou 
novices, mais des excès, commis par 
des policiers oubliant toute déontolo- 
gie. Les statistiques de l'Inspection 


« Bavures », immobilisme, revendications 


Inquiétudes policières 


générale des services (165, La police 
des polices parisienne) témoignent 
d'une augmentation des dossiers dis- 
ciplivaires : eu 1987, année la plus 
récente pour laquelle les chiffres 
sont disponibles, 1 217 dossiers ont 
été ouverts et 1 306 ont été réglés 
(parmi lesquels des dossiers anté- 
neurs). Ce sont, à quelques unités 
près, les chiffres de. 1982 : ] 285 et 
1323. Durant la période qui sépare 
ces deux années. la baisse avait été 
très nette, jusqu'à atteindre des chif- 
fres excepti llernent bas en 1984 
(737 et 983) et en 1985 (873 εἰ 
613). En moyenne, un quart de ces 
dossiers concernent les comporte- 
ments hors service. De plus, ΤΟ 
souligne que le taux de saisine 
directe par des iculiers “ ΥΩ 
croissant »+ (20,3 % eu 1987 contre 
13.9 & en 1984), alors que les 
enquêtes diligentées sur la demande 
de la justice ont diminué (29 “Ὁ en 
1987 contre 38,8 % eu 1984). 


Le discours 
et les actes 


1982-1987. Entre ces deux dates, 
un paradoxe : c'est justement durant 
cette période que le di des 
politiques sur la police a changé et, 
surtout, que celui des policiers eux- 
mêmes sur Jeur métier a évolué. Les 
polémiques électoralistes sur la 
sécurité se sont apaisées, la nécessité 
de la prévention est devenue une 
référence obligée, un code de déon- 
tologie a été édicté en mars 1986, la 
Déclaration des droits de l’homme 
et du citoyen a été affichée dans 
tous les locaux de police et placée en 
exergue du Mémento du gardien de 
la paix... Symbole, en quelque sorte, 
d'une police qui ne serait plus 
l'arrière-salle honteuse de la Répu- 
blique, certes nécessaire mais peu 
fréquentable. 

Durant la même période, les res- 
ponsables du ministère de l'intérieur 
mais aussi les principaux syndicats 
de police ont commencé à réfléchir 
sur les critères professionnels — de 
compétence, de formation, de maf- 
trice de soi, etc. — requis par un 
métier sans cesse lé par l'évé- 
nement, ballotté d'un imprévu à 
J'autre, multiforme et insaisissable. 
Charte de la formation, plan de 
modernisation, loi de programma- 
tion 1986-1990 étalant sur cinq ans 
un effort notable de l'Etat : le sous- 
développement matériel, techni- 
ν᾽ , humain de la police nationale 
allait désormais régresser à bon 
uain. 

Or. il faut en convenir, entre les 
discours et les actes, entre les inten- 
tions et la réalisation, entre les 
textes de loi et La pratique sur le ter- 
rain, la distorsion reste encore 
énorme. C'est ce qu'a voulu souli- 

τ de manière spectaculaire Jean- 

ichet Belorgey, député (PS) de 
l'Allier, en faisant, à tort ou à raison, 
de la mésaventure vécue par l'un de 
ses amis uu cas exemplaire (le 


Monde des 8 et 11 avril). M. Belor- 
gey peut se permettre de parler 
d'autorité : en janvier 1982, son 
« prérapport sur les réformes de la 
Ent des persoimels er foodaieur 
nimité uL 
d'une démarche nouvelle. 

On sortait enfin du lieu commun 
déjà épinglé par Gustave Flaubert 
dans son Dictionnaire des idées 


police, sur son contrôle les 
Citoyens, sur sa professil isation, 
εἰς. 

Ἀν propos des - poser de 
police», par exemple, rapport 
Belorgey. tout en reconnaissant le 
< droit à l'erreur » dans une profes- 
Sion « reposant, pour une large part, 
sur l'exercice d'un pouvoir de 
contrainte », idait pour la créa- 
tion d'une « d'informa- 
sion sur les activités des services de 
police », qui, par son indépendance, 
Sarantirait une relative transparence 
et répondrait à La demande d'infor- 
mation du public. 


lisme de l'institution, ses résistances 
au changement, les pesanteurs hié- 
rarchiques seraient générateurs de 
régressions. - Les - bavures », 
confie l'un d'eux, c'est simple: 
quand les gardiens sont mécontenis 
de leur boulot, ils se payent sur la 
bête. Et c'est le client qui déguste. » 
Sel inci sant les 


Ces derniers mois, la charge de 
travail des policiers, notamment à 


PTT, du RER, grèves du net- 
toyage le mé ifestati 


paies “briseuse de grèves». Les 
festivités du Bicentenaire et le som- 
met des pays industrialisés de Paris 
eu juillet obligeront à maintenir 
l'effort : Surant cette période, le 
pourcen congés autorisés pas 
sera de 40% à 10 %. Les tâches 
indues — certes réduites ces der- 
nières années — et surtout les 

statiques — notamment is 
l'affaire Rushdie — continuent de 
démoraliser des policiers qui. 
aujourd'hui de plus en gs 
diplômés, ont le sentiments d'être 
employés à des activités dénuées 
d'intérêt et quelque peu vaines. 


Eofin, les problèmes d'affectation 
géographique sont toujours per- 
dants, les provinciaux affectés en 
région parisienne multipliant les 
demandes de mutation, qui s'accu- 
mulent. - 


les policiers, qui, depuis τ 
spéciai de 1947, n'ont pas le droit de 
grève, ont été habitués par les minis- 
tres de l’intérieur successifs à ce que 
cette «<infinmité» soit compensée 
par des avantages obteaus avant 
d'être accordés à d'autres catégories 
de fonctionnaires. 

Pour le budget 1989, ils ont à που 
veau joué ce jeu, obtenant des 
mesures catégorielles lors d'une 
négociation ble « à froid »..Or 


au point mort ? 

Car l'autre voyant rouge se situe 
au ministère de l'intérieur lui-même. 
La popularité de Pierre Joxe, qui 8 
associé son nom au plan de moderni- 
sation adopté en 1985, semble tou- 


ἦν est 
placé à découvert par Pi ité 
croissante du di Four de la 


police nationale, Ivan Barbot, 
nommé en janvier 1987, auquel les 

H τε reprochent de se conss- 
priorité à ses 
zationales de président d'’Interpol 
plutôt qu'aux états d'âme de la 
police française. 


M. Joxe aurait-il mangé son 
blanc ? Pourtant les policiers be 
rent encore de lai une ambition 


creuse ἃ nouveau entre eux et la 
société. Le plus tôt sera le mieux. 


EDWY PLENEL. 


FAITS DIVERS 


Dans la Drôme 


Vingt-deux morts dans l’accident 
d’un Fokker-27 


Un biturbopropulseur Fokker-27 
de la compagnie Uni-Air, affrété par 
la compagnie EAS, eu provenance 
de Paris-Orly, s'est écrasé, dans la 
soirée du 10 avril, sur les contreforts 
du Vercors alors qu’il était en appro- 
che de l'aérodrome de Valence- 
Chabeuil. I n'y a aucun survivant 
parmi les dix-neuf passagers et les 
trois membres d'équipage, dont les 
corps ont été placés dans une cha- 
pelle ardente à l'église de la com- 
mune de Léoncel (Drôme). 


En gare de Cassis 
Mort de cinq militaires 
happés par ua train 


Alors qu'ils descendaient à 
contrevoie, cinq militaires ont trouvé 
la mort, happés par un train. dans la 
auit du lundi 10 au mardi 11 avril en 
gare de Cassis (Bouches-du- 
Rhône). 

Les victimes, des appelés basés au 
centre d'instruction des armes 
blindés et de cavalerie (CIABC) de 

iagne (entre Cassis et Mar. 
scille) reveuaient vraisemblable. 
ment d'une permission à Marseille. 
L'accident s'est produit Vers une 
heure au moment où les permission- 
maires descendaient de l'omnibus 
Marseille-Toulon. Au lieu d'emprun- 
ter le passage souterrain, CeUx-C1, 
pour gagner du temps, ont tenté de 
franchir les voies lorsque le 
Vintimille-Merseille est entré en 
gare lancé en pleine vitesse. Trois 
des militaires sont morts sur Je coup, 
les deux autres, grièvement blessés, 
sont décédés dans les minutes qui 
ont suivi l'accident. 


Les dernières conversations entre 
l'équipage et le centre de contrôle de 
Mont-Verdun près de Lyon, ne fai- 
sait apparaître aucune anomalie à 
bord. Les conditions météorologi- 
ques n'étaient pas excellentes avec 
un plafond bas, de la pluie et, en 
plaine, un léger brouillard. Selon les 
premiers témoignages, l'apparcil, 
qui avait commencé sa descente, se 
trouvait trop bas pour éviter La 
falaise qui surplombe le col de Tour- 
niol {1 300 mètres d'altitude). Seul, 
l'examen des «boîtes noires» de 
l'avion permettra de comprendre si 
certe altitude anormale ἃ été due à 
une erreur de navigation ou à un 
incident mécanique. Les sauveteurs 
rappelaient que plusieurs avions de 
tourisme s'étaient écrasés au même 
endroit dans ce secteur. 

1 est d'autant plus important 
d'éclaircir les circonstances de 
l'accident qu'une suspicion pèse sur 
le Fokker-27 depuis que, le 4 mars 
1988, un appareil de ce type, a, 
tenant à la compagnie TAT. s'était 
écrasé près de Melun avec vingt- 
trois à son bord La seule 
certitude des enquêteurs est que 
l'avion avait subitement été privé 
d'alimentation électrique, élément 
qui n’explique pas, à lui seul, pour- 
quoi l'appareil s’est mis piqué. 
Explosion à bord ? Panne de pilote 
automatique ? Selon toute vraisem- 
blance, les causes de cette catastro- 
phe ne seront jamais élucidées. 
L'enquête qui commence sur l'acci- 
dent du Vercors devrait permettre 
de répondre à [4 question de savoir 
s'il existe ou non des points de simili- 
tude entre les deux catastrophes 
aériennes. 


AL F. 


: 


Après son internement 
dans un hôpital psychiatrique 


La vieille dame de Voiron est de retour 
sur « la. terre de ses ancêtres » 


Internée contre son gré à l'hôpital 
psychiatrique de Sainte- e 
(Isère) après une tentative de sui- 
cide (/e Monde du 6 avril), 
Mme Madeleine Falque, soixante- 
seize ans, agricultrice ἃ la retraite, 
est rentrée chez elle. samedi 8 avril, 
dans sa propriété installée sur les 
hauteurs de Le ville de Voiron. 

Le 22 mars, elle avait tenté de se 
donner la mort en absorbant des 
comprimés de barbituriques et 
ouvrant le robinet ἃ gaz de son habi- 
tation parce qu'elle ne voulait pas 
céder ἃ la municipalité de Voiron 
2 hectares de terrain sur lesquels la 
ville souhaitait étendre le plateau 
d'accueil pour les industries et les 
services de la région. 


Soignée à l'hôpital de Voiron, 
Mme Falque avait été transférée. le 
29 mars, à l'établissement psychia- 
trique de Sainte-Egrève, d'où elle 
avait vivement protesté contre la 
mesure d'internement qui la frap- 
pait. 

A son retour, Mme Falque a 
déclaré ἃ ses voisins qu'elle était 
fatiguée mais heureuse. Elle a 
découvert dans sa boîte aux lettres 
des dizaines de cartes postales de 
soutien de toute la France et a reçu 
de nombreux bouquets de fleurs 


Elle a réaffirmé qu'elle préférait 


mourir plutôt que vendre « le terre 
de ses ancêtres ». 


Collision entre deux rames 


Sept blessés légers dans le RER 
à Fontenay-sous-Bois 


Une rame du RER A (Saim- 
Germain-en-Laye-Boissy-Saint- 
Léger), qui circulait à vide, est 
entrée en collision avec une autre 
rame qui starionnait à la gare de 
Fontenay-sous-Bois (Vai-de- 
Marne). Sept blessés légers ont été 
dénombrés dans le train tamporné, 
dont quatre ont té conduits à l'hôpi- 
tal Henri-Mondor. Le conducteur de 
la rame tamponneuse a déclenché le 
freinage d'urgence et sauté de sa 
cabine avant k choc. 


On ignore si cet accident est dû à 


circulation est fortement perturbé 
sur la ligne car le trafic s'effectue 
sur une seule voie. La RATP pensait 
rétablir un fonctionnement normal 
en direction de Boissy-Saint-Léger 
en milieu de journée. ὁ 


Le Carnet du Monde 


Naissances 
— Marie-Dosinique ct Michet 
BERDAH-D! 
ont ls joie d'annoncer la naissance de 
, Clément, 
le 6 avril 1989. 


27, τὰς Mertens, 


92270 Bois-Colombes. 
Décès 


survenu dans son atelier de la Cité fleu- 
rie, à Paris, le 6 avril 1989. 


— Le président 

Et les membres de l'Association fran- 
çaise des experts scientifiques du (ou- 
isme, 
oat la douleur de faire part du décès de 


Pierre DEFERT, 
fondateur 
et président d'honneur de l'AFEST, 


survenn brutalement, à Ongney, le 
8 avril 1989. 


et leur fils, 
ont la douleur de faire part du décès de 


Jacques DOCHTERMANN, 
survenu le 8 avril 1989. 
le mercredi E2 avril, à 15 ἃ 30, 65 
l'église Saint-Jean-Baptiste de Sceaux. 

Cet avis tient ἔξει de faire-part. 

6, avenue de Verd: 

92330 Sceaux. ες 


ont la tristesse de faire part du décès de 


M. Louis FA! 


seront célébrées le mer. 


Les ues ont eu lien le 10 
ῷ obsèqi œ avril, 


_ On nous prie d'annoncer le décès 


L'incinération a eu lieu le mardi 
11 avrit 1989, ἃ Mérignac, dans La plus 
AT intimité. 


s'est éteinte dans la paix du Seigneur, le 
8 avril 1989, dans sa quatre-vingt- 
oazième année. 


Les obsèques religicuses auront lieu 
ἃ 14 heures, en l'église 
le 12 avril, Ar 


«et la lumière ἐπὶ dons les 
ténèbres et les ténèbres n'ont pa 
{ ᾽ 

Prologue de l'Evangile 
; don sam ἢ 
48, boulevard de Strasbourg. 
94130 Nogent-sur-Marne. 


— Jasmine OLIVIER 
nous ἃ quittés le 21 mars 1989. 


de Jacques, son mari, le 

26 mars 1987. 

De la part de 
sesenfants, . 

Yann et Jérôme, 

Et de toute sa famille. 

Les Sables, 

Arthemonay, Saint-Donat. 

— Me Jacques Possoz, 

M. et Me Nabil, 
γι Florence, 


chimiste 
chovalier de l'ordre national du Mérite, 


décédé le 10 avril 1989, dans sa quatre- 
vingt-deuxième année, 4 


La cérémonie religieuse sera célébrée 
le jeudi 13 avril 1989, à 11 heures, en 
Féglisc Saint-Pierre de Neuilly, 90, ave- 

suivie de l'inbuma- 


Anniversaires 
— Leprésident” ᾿ 
Pierre-Etienne FLANDIN 
aurait cent ans aujourd'hui, 


A tous qui Font connu, il est 
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ARCHITECTURE 


Richard Hunt et la tradition française à l'hôtel de Suily 
Un piédestal pour les beaux-arts 


Premier architecte américain 
à avoir été formé en 

Richard Hunt est aussi 

l'un des grands noms 

de la construction américaine 
au dix-neuvième siècle, ᾿ 
Une exposition 

à l'hôtel de Sully 

présente l'œuvre 

de cet artiste te 
mais puissant. 


trait épatant de l'auteur δ de 
la colonnade du τ 
Cr nl Louvre, la Caisse 


termes d'espace, mais bigrement i 
tructive, sur l'architecte américain 


τς ἐθτες ταυτὶ de 
canlisante de Chicago (1) tt 
πε sneuse école, κὰν doit, comme la 


pl 
D ne Pros 


Car Hunt, qu'il ne faut pas ; 


confondre avec son 


ARCHÉOLOGIE 


Colère 

à Allichamps (Cher) : 
le « champ des morts » 
- un site mérovingien — 
est condamné 

par la construction 

de l'A 71. 


Célèbre pour sa borne militaire, 
qui marque, dit-on, le centre de la 
France, le petit village de Fe Braère- 
Allichamps (Cher), six cent trente- 
huir habitants, s'oppose à la destruc- 
tion d'une nécropoie mérovingienne 
située sur la commune. 


gisement cent 
Mange sarophn ge Qu EDR 
Eee Le préfet du Cher, devrait 


- verte de ia borne 


dans ure-famille des plus 


Pas précisément le Far-West, Son première 


À est avocat et membre du 


-tics sméricaine autrement Que par 
son σι de défendre avec succès 
la ion.des architectes améri- 


* L'an des projets de Hent 


Louvre. Hunt aura ainsi porté le 
grade éminent d' de cin- 
Fille 


Hunt revient aux Etats-Unis en 


conau depuis le dix-britième siècle. 
ἮΙ fut même étudié par celui qui est 
considéré comme le premier archéo- 
logue de France, . le savant Du 
Caylus, qui fut informé de la décou- 
militaire en 1757. 


pole avait déjà dis- 

peru sous les coups de pelleteuse de 

la même entreprise de matériaux. 
Depuis le mois de février, les 


que le rôle des services de l’archéolo- 
gie «est certes de Jouiller mais 


ΤΙ AGE MUC 
VRGIN-MEGASTORE, BILETE 


Prénhone: 47 42 2549 


| Coiscivit ἔς 47 4) 82 ἐδ 


Par Minitel 36. 15:0]. 


cains. Pionpier sur ce Lewraa, Π l'est 
aussi sur celui de F 

ἯΙ fonnie dès son retour sa pro- 
pre école d'arcieete sur le 
en, selon es 


ταὶ de relie et de 
ET es que Sullivan qu ualifie 
uvantable calamité », — 
Rice Hunt dirige Le bureau des 
concepteurs de cette «ville blan- 


La nécropole et l'autoroute 


aussi de protéger et de mettre en 
réserve des sites, surtout quand ils 
sont QusSsi NOlOÏres ». 

Directeur des Antiquités histori- 
ques du Centre, M. ne (ΟΙδ- 
ment, est catégorique : « site est 

intéressant, mais pas exceptionnel. 
“Fouies les précautions sont prises 
sur lé plan scientifique. La préser- 
vation des vestiges in situ ne Se jus- 
tifie pas. Sous prétexte d'une émo- 
tion locale légitime. — et nous 
reconnaissons un manque d'infor- 
maine ΜΟῊΣ ne POUVONS remettre 

une politique basée sur 

la Prévention + Un accord exem- 
Fm di ἀκησαϊιες 
antiquités 

ΡΥ ΜῊΝ (DRAH) du Centre et 
le maître d'œuvre de l’auto- 
route A71. scrappers 
sur le tracé, les archéologues ant fait 


lee rise de matériau 
ui montrée du doigt 
Population d'Allichamps. « 
négociation est une pariie de bras de 
Jer », plaide Michel Clément. 
« C'est là le danger, répond 


* ΜΟΥ, Hugoniot. Cerres, c'est le des- 
. 


RÉGIS GUYOTAT. 


che», et soit chargé du bâtiment de 
l'administration, la plus visible des 
constructions. Pourtant, l'œuvre et 
μάνα! carrière de Hunt sont nettement 


au ac gg 


FÉtonune est Helligent, c cultivé, 
ct même savant. Îl est en outre géné 
reux En attendant d'en découvrir 
Fhumanité dans un ca! qui, 
aux dermières. nouvelles, u'est 1ou- 
jours pas paru, on se pliera à la lec- 
ture exclusive mais passionnante de 
l'œuvre, telle que nous la pi re 
l'exposition, un peu à l'étroit 
une salle de l’hôtel Sully. Π est vrai 
que ce n'est pas tout à fait du sur- 
mesure puisqu'elle nous vient de 
lOctagon Museum — merveilleux 
petit musée de l'architecture améri- 
Caine qu'il ne faut pas oublier lors 
d'on séjour à Washington — et du 
Metropolitan Museum de New- 
York — dont il convient de souligner | 
qu'il est, tout au moins pour son 
noyau central, signé Richard Hunt. 


Un archétype 
de la maison américaine 
L'œuvre de Richard Hunt est sans 
doute une transcription de son 


est comme lui généreuse, voire dis- 
pendieuse. Au début de sa carrière, 
on le voit remporter un franc succès 
mondain dans un genre qui fera 
date : le Stick style, dont Hunt cou- 

vre l'élégante cité balnéaire de New- 
port, et dont on retrouvera d'assez 
exacts équivalents sur les côtes nor- 


colom normand, le gothi 
l’eir du large et les vertus du ballon- 
frame (3). 

La guerre de Sécession passée, 
Hunt continue dans le genre « mai- 
son individuelle». Mais, le porte- 
feuille de sa clientèle ayant si 
rement évolué, RSA unit 
rap, désormais de 
pes des rene 
225 pièces à Biltmore House 
LOL , construit George Van- 

ilt à Ashville dans le style 
Renaissance française Renais- 
sance, μα rs médiéval ou vic- 
torie! test, A in, 
ble À Raul Eclectique, à = 
ce que s'invente LE ne πρῆσαι moment 
᾿ Inais 
américaine, avec ΔΝ en 
cure l'éloignement du 
une babileré à marier “les 
genres les plus éloignés. 

Hunt, bien sûr, participa à l'aven- 
ture des gratte-ciel et des 
: le Tribune 


être FEipastion de issus 
Icago, c'est 
Chicago, dans les bureaux de Wil- 
liam Jenney que se tramait dès alors 
la véritable aventure des gratte-ciel 
et les bases Da rer pes 
ture «moderne » ve qui meurt 
= 1895, n'était b précurseur, 
c'est bien ainsi : il faut aussi des 
Eénies pour clore les époques. 
FRÉDÉRIC 


% La Tradition fr en Améri- 
Richard Morris Hunt, architecte 
1828-1895), Caisse nationale des 
monuments historiques et des sites, 
hôtel de Se 62, me Saint-Antoine, 
75004 Paris, pour la ver- 


(1) Ons'en tiendra à rappeler : 
«Chicago, 150 ans d'architecture, 


tions is en 1983 par le 
Pas Ar δέκα, et le Muséo galerie 
la SEITA. 


στο du Centenaire », nés 
décoratifs, 1986. Un ‘chapitre 
exhaustif sur le travail de Hont ar 


ARTS 


Les œuvres récentes de François Bouillon 
« Se ipsum pinxit.. » 


D'un artiste 
peu connu encore, 
des travaux elliptiques, 
qui cachent la densité 
sous la dérision. 


François Bouillon se montre peu. 
Et quand il se montre, il ne joue ni la 
facilité ni le séduction. Ses dessins 
et peintures sur carton et papier 
récents peuvent déconcerter, ne 
serait-ce que par leur veriété. [ y ἃ 
ἰδ μη sue CRRage Ce frs © 

signes igures, — une autre 
fui Drélend représenter sept limaces 
de taille décroissante et des séries de 
dessins intitulés Se ipsum pinxis 
martelant son ombre, qui sont et ne 
sont pas des autoportraits. La tech- 
nique est assez simple, ou du moins 
le paraît : du crayon, des taches de 
couleur brune posées avec le doigt, 
quelques rares rehauts de gouache 
ou d'aquarelle sur des Cartons 
rigides ou des feuilles de papier de 
petite qualité. Pauvreté avauée, pru- 
dence de qui se méfie de la couleur 
et du métier, souvenir de primiti- 
visme ? Sans doute. 


Cette simplicité de moyens n'est 
point t purement critique, 
même si certaines œuvres, dont celle 
aux limaces, relèvent d’un goût de La 
dérision οἱ du jeu de mots qui a 

p servi en peinture depuis le 
début du siècle. Elle doit aussi, quel- 
quefois, assurer à l’œuvre sa densité 
en la garantissant contre 1out soup- 
çon de maniérisme et de séduction. 
L'efficacité est à ce prix, et les sacri- 
fices parfois récompensés. Grâce à 


ce dépouillement, les formes et les 
«objets» que Bouillon dessine en 
gris sur blanc ont de la force. Ils 
existent, ils imposent leur volume et 
leur poids. Es pourraient même pas- 
ser pour des esquisses de sculpteur, 
ge qui ne surprendrait pas de la part 
de Bouillon. 

Les « Se ipsum... » témoignent de 
Féquivoqne de l'œuvre. A l'origine 
de chaque série, il y a une plaque de 
métal martelée assez grossièrement. 
L'artiste, en frottant son crayon sur 
une feuille ce sur la plaque, 
obtient une forme vaguement ovale 
qui ressemble à un visage sommaire- 
ment résumé. De cette tête impar- 
faite, il déduit ses variations en gom- 
mant, en ajoutant des formes et des 
symboles. L'autoportrait, 
qu'annonce le titre, est plus juste, 
étant multiple, dérisoire s'il le faut, 
tronique, à peine allnsif et chan- 
geant, que ne le serait une effigie 
unique et posée. 

Que Bouillon « bricole » avec un 
genre noble sans respect ni méthode 
visible ne l'empêche pas de suggérer 
à derni-mot La mortalité, le vieillisse- 
ment et la fragilité de l'auteur, de 
lui-même. 1] se pourrait qu'il y ait 
dans ces œuvres une méditation 
intime et peut-être une crainte qui se 
fassent jour peu à peu et leur don- 
nent une qualité expressive inatten- 
due. Et que François Bouillon se soit 
engagé dans une évolution remar- 
quable. 

PHILIPPE DAGEN. 


* Galerie de France, 52, rue de {a 
Verrerie, jusqu'au 6 mai. 


Enrico Donati à Paris 
Nostalgie du surréalisme 


Tardive découverte : 

celle des œuvres surréalistes 
d'un Italien de New-York 
dont Breton saluait 

16 « message d'harmonie ». 


« La crise à peu près totale de 
ἰών tre ein re: ui caractérise au 
temps 

pes αἱ ἐξ ια au emier apte 
développement des arts et le jeu des 
idées qu'il entraîne. » Ainsi com- 
mence la préface par laquelle André 
Breton présentait, en janvier 1944, 
un peintre nommé Enrico Donati, 
Milanais de trente-cinq ans. Cela se 
passait à New-York, refuge et 
seconde capitale du surréalisme 
chassé d'E: par le nazisme. Le 


tures en lutte, l’une qui maintient 
«le contact direcr avec le monde 
extérieur » et l'autre qui y renonce. 
Autrement dit, d'une part, le surréa- 
lisme «classique» des héritiers 
d'Emnst et Tanguy et, de l'autre, 
l'abstraction encore incertaine de 
Gorky et de Kooning, inspirée de 
Masson et Miro. 


d'accorder pe 


infidèles, « Message d'harmonie » 
en conclut Breton. On aimerait en 
être d’accord εἰ découvrir dans les 
toiles de Donati des années 40, à peu 


ATH£INEE 
ΒΟ EU 


Ῥοιόονσάτιον ES 
JUSQU’ AU 15 AVRIL 


“Caïlas” 


par Élisabeth Macocco 


“La Maccoco, superbe 
tragédienne, s'immole en Callas 
comme Gallgs en OPÉTO" TELERAMA 
“fallait bien que Callas devienne 
un personnage de théâtre et dise 
le malheur du triomphe. Le MoRDE 


GIANT= 


0 14 Αὐ 23 AIS 


LY MPIA 


BRUNO COQUATRIX 


près inconnues à Paris jusqu'ici, une 
œuvre singulière et que, Mais 
l'harmonie s’obtient ici un peu trop 
par juxtepositions de procédés, addi- 
tions et non fusions. Que l'artiste 
soit habile, nul doute là-dessus. Qu'il 
mérite de fi dans les antholo- 
gies du , πα] doute non 
pl. Reste que la Médisance de 
‘air et les Cordes du vent renvoient 
à leurs modèles avec une franchise 
presque excessive. 

Ces ves fuyantes, nest- 
ce pas fui μα mi ἃ ὁ Mode 
Ces soon végétaux humanoïdes 

porte minéraux, est-on bien 
sr sûr qu Ἢ, Redon, Tanguy et 
ne les avaient pas suscités 
Una ? Et les parallélo- 
grammes et ‘trapèzes de couleur flot- 

tant dans l'espace dont Donati se 
servait Pour estruire ses composi- 
tions et les circonscrire, Matta n'en 
avait-il pas montré toute l'efficacité 
t? Tout cela n'aurait 
pas d'importance — quel peintre est 
sans prédécesseur ? — si la généalo- 
Bic surréaliste n'était chez Donati si 
visible qu'elle laisse peu de place à 
l'invention. On peut donc admirer la 
ae èreté de ces varia- 
mais leur thème vient 

d'ailleurs. 


L'artiste lui-même, en dépit des 
éloges de Breton, s'en est vite lassé : 
dès La fin des années 40, il expéri- 


mentait calligraphie et gestualité 
dans un esprit proche de l'expres- 
sionnisme abstrait. 


Ph.D. 
x Galerie Zabriskie, 37, rue Quin- 
campoix, jusqu'au 13 mai. 


À PARTIR DE ( 
En raison du succès, ἡ 
. PROLONGATION 


BOUFFES PARISIENS 
LA PRESSE UNANIME ᾿ 
il a bien longtemps que l'on attendait un 
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CALENDRIER 
DES ADMINISTRATEURS 
DE CONCERTS 
De la contiquité dans 


CHATELET 
Dimanche 
18 ον 


te |Selistes de l'ensemble 
Grégoire) 


Hermann 
PREY 


Phiippe 
BIANCONI 
piano 
SCHUBERT 


Pierre BOULEZ 


FASSBRENDER 


Françoise 


POLLET 


LIEDER et MÉLODIES 


BACH 


SAINT MATTHIEU 


JOZART, BEETHOVEN 
SCHUBERT 


GERARD 


CAUSSÉ 
Li | 
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PHOTO 


Bernard Birsinger 
au CAC de Belfort 


Hommage 
aux monuments 


À la fois jeu de piste, 
constat topographique 

et enquête documentaire, 
un relevé méthodique 
des lieux de la mémoire. 


Le sculpteur alsacien Frédéric- 
Auguste Bartholdi, l'auteur de Ia sta- 
tue de La Liberté, savait ce qu'il faï- 
Πα lorsqu'il choisit Rs écor la 
falaise qui surplon Belfort 
son Lion, le de la ense 
héroïque de {a ville. Posé sur la hau- 
teur, ce fauve monumental de vingt- 
deux mètres de haut tire sa su 
d'avoir été conçu en harmonie avec 
la majesté τς site. 

Bernard Birsinger ne disposait pas 
de tels atonts lorsque Alain Buttard, 
directeur du Centre d'art contempo- 
rain local, lui proposa de dresser un 
inventaire phique de toutes 
les formes de monuments commémo- 
ratifs qui peuplent lea cent une com 
muues du territoire de Belfort. 

Originaire de la région, Birsinger 
a relevé le défi. En asso ἃ accom- 
ie 
se pliant à la règle qui lui était i 
sée : montrer au moins un mémorial 
par commune. Pas plus qu'il ne 
s'adonne à une critique du paysage 


pbe ne vise à com | 


le 

mémorer l'histoire. Le monument, 
cadré sans affectation, est prétexte à 
un recensement dénué d'emphase. 

L'auteur inventorie une à une ces 
stèles anonymes qui jalonnent et 
ponctuent la campagne. Le monu- 
ment, repéré sur la carte, contraint le 
photogra be à choisir un point de 
vue. l'oblige à comprendre sa 
signification, et plus encore sa posi- 
tion au sein du paysage. Ainsi 
l'absence de « vrais, grands et nobles 
monuments» se mue-t-<elle contre 
toute attente en atout Figure spa- 
tiale et temporelle, le monument res- 
titué dans son cadre transforme le sol 
le plus ingrat en contrée archéologi- 


que. 
_ Les héros figés de ce théâtre de 
pierre, anges, vierges, madones et 
troupiers acquièrent une majesté 
royale. A force d'objectivité, ces 
vues planes et descriptives finissent 
par paraître irréelles, inventées, 
presque révées. Lavées des 1our- 
ments de l'histoire, elles se nimbent 
d'une étrange poésie qui échappe à 
l'intention de celui qui les a prises. 
Birsinger a réalisé ce reportage 
comme on feit l'école buissonnière. 
Avec malice et gravité, il montre 
sans démontrer. La solidité de ce tra- 
vail s'inscrit dans l'action menée en 
faveur de js photographie par le 
fort. 


PATRICK ROËGIERS. 

*x “M bies de 
Bernard Bring, "ER Nou- 
arts. 3 Fa Bourg de Montbéliard à Eu 
arts, 3, Faul 
fort. Jüsqu'an 17 mai. 


© RECTIFICATIF. — Dans 
l'enquête sur les jeunes chorégra- 
phes { /e Monde du 7 avril), ἢ fallait 
lire que la subvention de 
765 000 francs, que reçoit Charles 
Cré-Ange «représente 5 % de son 
budget » et non 1/5°, comme il a été 
indiqué par erreur. 


gg mano 18 AVRIL 
#7 SALLE GAVEAU 20 H 30 


ORCHESTRAL 


ὧν 


LOCATION 
ET RENSEIGNEMENTS 


NUMERO VERT 05.42.6757 


Portrait du bonheur 


A soixante-six ans, Boubat se flatte de n'avoir rien sppris. C'est 
oublier que le bonheur a rarement été si bien photographié. Palpable, 
évanescent, instantané, 


lumière elle-même est 


οἵ pourtant aussi peu saisissable que la 


changsante. 
Les éditions Contrejour ont la bonne idée de rééditer sa monogra- 
phie complète parus en 1983 qui réunit en cent soixante-Quize 
images noir et blanc quarante années de son travail. 


P.R 


% Pauses d'Edouard Boubat, textes de l'anteur et de Claude Nori, 


185p. 350F. 


Rasi au Studio 666 
Un architecte de l’ombre 


La plongée 

dans les ténèbres 
d'un opérateur 
attachant et discret. 

Braque déclarait que l'obsession 
de la toile blanche était un mirage 
pour le peintre puisque aussi bien 
tableau était déjà peint lorsqu'il 
s'installait devant son chevalet, 
travail de l'artiste consistant à faire 
ressortir les couleurs. les volumes et 
les formes qui s'y trouvent enfer. 


ce cxactement Je point τὰν τὸ 
u'épouse, avec en 
ἄφυξον εἰ ἀδασιδαν δ Paoten 
Rasi. Réfugié en France depuis 
1972, ce photographe de cinquante 
et un ans poursuit ses recherches sur 
la ape PE pre es me 
us dans le sal 
PE pen non a 
sau- 


ment est 
deuil de l'exil. 
Entre Twombiy et Paul Klee, Rasi 
se livre à un compte rendu minima- 
Confiant dans 


matière même de l'image. La 
lumière est une sensation pure 
l'œil explore à l'infini les nuances. 
Rasi utilise à plein cette vertu pro- 
pre à la photographie qui consiste à 


δ ἢ 4.1: 


THIBAUDET 


piano 


HAYDN 
MENDELSSOHN 
PROKOFIEV 


SALLE PLEYEL 
Un événement ὃ ne pas manquer 


ALBERT SARFATI 
présente 


L'ORCHESTRE PHILHARMONIQUE 
DE LENINGRAD 


“Cet orchestre ne peut se 


monies de Berlin ou de Vienne.” 


comparer qu'aux Philhar- 
LE MONDE 


vendredi 28 avril 20h30 


direction 


soliste 


MARISS JANSONS / NIKOLAÏ PETROV 


ROSSINI: La Pie Voteuse “ouverture” 
PROKOFIEY : Concerto 


same 
direction 


YOUR! TEMIRKANOV / 


29 avril 20h39 


avec le concours de 


VLADIMIR SPIVAKOV 


MOUSSORGSKY : La Khovanchtchina “ouverture” 
TCHAÏKOWSKY : Concerto pour violon 


MOUSSORGSKY/RAVEL : Tableaux d'une exposition 


LOCATION 


Salle Pleyel. Agences. FNAC et par tel: 45 63 88 737 


OUVERTE 
6106 30 


faire surgir de l'obscurité l'image des 
mes Ἃ ἴσος INDE Βα Aouroour à 

perte de vue qui s'opère au 
mier abord se transforme ea Ch. 
Celle-1à même qui faisait dire à Bres- 
din, devenu quasiment aveugle sur la 
fin de sa vie, qu'il voyait plus clair et 
plus net qu’il n'avait jamais vu. 

PR. 

* Resi εἰ Francis Richard, Stu- 
dio 666, 6, rue Maître-Albert, 
Paris (5°), jesqn'au 6 mai. 


VENTES 


OPÉRA 


Création d'« Annapurna » à Tours 
La chair de l'émotion 


Un opéra de femme 
rend hommage 

aux héros de l'Himalaya 
et s'interroge 

sur le sens 

de leur action. 


Près de querante ans plus tard, la 
uête de l'Annapurna, «premier 
8 » de l'histoire de l'alpinisme, a 
revécu sur la scène du Grand Théä- 
tre de Tours, de Mau- 
rice Herzog. très ému. C'est une 
femme, Adrienne Clostre, le compo- 
sieur de Julien l'Apostat et de 
Nietzsche entre autres, qui a voulu 
ressusciter cette aventure à La gloire 
de la montagne et de l’homme. Et, 
plus que dans un film peut-être, 
cette action poigname a réellement 
pris chair sur cette scène étroite, en 
quelques tableaux qui ne 

jent pas une heure et demie, parce 

e c'étaient des hommes qui, 

t nous, vivaient, wriomphaient, 
souffraient borriblement. 

Force du théâtre retracer 
une aventure bien réelle, alors même 
que les voix des chanteurs rappe 
ἴδίεπι les actualités cinématographi- 

ges den Mais ladspur 

images d'Epi is l’adapta- 
mens ts 
par πῆς Clostre 
tenait parfaitement la distance, dans 
des décors schématiques mais sug- 
gestifs de Jean-Baptiste Manessier, 
avec de beaux éclairages de Richard 
Créceveur. 


tandis toutes les péripéties de 
'expédiiOn, la marche d'approche, 
le traintrain des corvées, l'ascension 
de plus en plus pénible, la victoire, 
la tempête, l’avalanche, utilisent les 
ressources d’un petit orchestre de 
vingt solistes, des bois qui fouaillent, 
des cordes qui gémissent, une per- 


« Ma Tante » fait peau neuve 


Le monde des ventes 
publiques en France 
n'en finit plus de prévoir 
Ja date fatidique de 1993. 
Après deux siècles 
d'existence, 

le Crédit municipal 
essaye à son tour 

de se placer 

sur un marché de l'art 
en pleine expansion. 
Son but : développer 
ses ventes publiques 
tout en préservant 

sa spécificité, 

le prêt sur gage. 


cape api pr GEL LE 
MERCREDI 19 AVR à 21 à 
ESPACE MICHEL-SHION - NOISY-LE-GRARD 
ronsnan 
PRIXDES PLACES: 220F. 


nouveau, ils sont exposés au préala: 
bles et présentés dans des catalogues 
illustrés. : CRE 
Le Crédit munici] s'attaque 
désormais au marché de la peinture, 
de la sulpinre et des obieis d'art 
moderne. été le mois 
dernier, pour 457 901 F, 16 Réveil 
de Picabia ; pour 593788 F, l'Age 
d’atrain de Rodin et pour 42250 F 
un vase à décor de bulbes de roses 
de Gallé. 


Pour le moment, la qualité des 
œuvres proposées n'est pas encore à 
la hauteur de celles que l'on peut 
s'offrir à Drouot (à l'exception peut- 
être des bijoux). Aussi l'orientation 
nouvelle du Crédit municipal 
n'inquiète apparemment pas 
Με ᾿ ident de la 

ie des commissaires-priseurs de 

is, qui estime que la vocation du 
Crédit municipal n’est pas de déve- 
L ἧσαν jai mai 
de continuer à jouer le rôle d’une 
banque. « Si ce n'était pas le cas, 
cela nous génerait beaucoup », fait- 
ἢ remarquer. Et d'ajouter : « D'ai- 
leurs ce sont les commissaires- 
priseurs de Drouot qui y officient. » 
Une manière di ii 


A ea juger par le dynamisme de 
son directeur des ventes, le Crédit 
municipal, sous Louis XV1 pour lut- 
ter contre l'usure, a encore de belles 
années devant lui Peut-être un pen 
FE σον au goût de certains 

: « Les bonnes affaires sont 
de plus en plus rares car les mar- 
chands sont eux aussi dans le coup 
maintenant. » ἥ 


” ALICE SEDAR. 


‘credi 12 avril Les 


MUSÉE BOURDELLE 


cussion qui flagelle et un piano 
d’exuitation au d'épouvante…. 

La difficulté, comme toujours 
pareil cas, est de faire chanter aux 
personnages des mots de tous les 
Jours, et le style saccadé, atonal, de 
ce srécitatif» n'est guère COnvain- 
cant général Au contraire. le 
quatuor très lyrique des alpinistes 
pris dans la glace et la présence 
assez constante d'un petit chœur qui 
« tisse une action spirituelle paral- 
lëlement à l'ection des hommes » 
ont une réelle force et une musica- 
lité prenante, comme la voix d'un 
hante-contre soliste (Jean Mirouet), 
bien qu'on ne comprenne rien des 
paroles. τὸς 

Adrieme Clostre a voulu ainsi 
confronter discrètement valeurs 
d'Orient et d'Occident : « 
aller jusqu'au sommet de la monta- 
gne, disent les moines tibétains, 

ue nous sommes {a monta- 
eg Deux scènes, au début σε ἃ 


ἴα fin, la silencieuse d 
lama εἰ celle, trop fugitive, des 
sherpas, symboli cette antino- 


mie, tandis que quelques sonorités 
orientales colorent délicatement 
l'atmosphère du drame. 

Ivan Mathiakb (Lachezal), Ber- 
nard Deletré (Terray}), Christophe 
Mortagne (Rébuffat) et surtout 
Jacques Bona, Herzog saisissant, ont 
mérite de nous faire croire à 


leurs fortement carac- 
térisés la mise en scène de 
Michel HE ce dernier, directeur 
du Théâtre de Tours, se montre ainsi 


fidèle ἃ la création lyrique qu'il est 
un des seuls à soutenir avec tant de 
ténacité. Les chœurs et l'orchestre 
ont fort bien joué leur rôle dans 
cette jère, sous la direction de 
Daniel Chabrun, tout dévoué à la 
musique contemporaine. 
JACQUES LONCHAMPT. 


1) Annapurna, ier 8 000, Ed. 
Pa at pris a 


Le conflit 
au Centre Beaubourg 


Core Ponpidon à Le land de 
a 
sur une éventuelle 
ἅ de la grève que le mers 
personnels qui 
observaient lundi un arrêt de travail 
de vingt-quatre heures en solidarité 
avec les agents de la sécurité, en 
rève depuis deux semaines 
ἕξ Monde du 9 avril), attendent les 
résultats de l'entrevue que la prési- 
dente du Centre Beaubourg. 
Me Hélène Ahrweiler, devait avoir 
mardi avec un représentant du 
ministère de la culture. 


Sursis 
pour la Boule d'or 
de Versailles 


La ancienne auberge versail- 
laise, ne Pond 
sera peut: prochainement clas- 
sée. M. Jack Lang, ministre de la 
culture a, en effet, signé, le 5 avril 
dernier, une instance de classement 
en sa faveur. Cette décision, dont le 
restaurant parisien Fouquel's avait 


L'instance de classement est une 
mesure d'urgence " qui permet à tout 
immeuble de jouir, pendant un an, 
de tous les effets du classement au 
même titre qu'un monument histori- 
que. Ce sursis permet de consulter 
les diverses commissions avant de 
prendre une décision définitive sur 
son avenir. 


16, rue Antoine-Bourdelle, 75015 Paris 
ouvert toùs les jours, sauf lundi, de 10 h ἃ 17 h 40 


Métro: Montparnasse-Bienvenue 


NOUVELLE FORMULE 
ἅτε Monde 
ARTSSPE 


CHAQUE MERCREDI 
_ (NUMÉRO DATÉ JEUDI) 


TTA 


LES 


) 


Les éditions Mondadori ont pris le 
contrôle du groupe de presse 
en rachetar les Le déte- 
nues Eu M. Carlo Caracciolo 
35 à et Eugenio Scalfari 
106%). M. Caro De Benedetti, 
qui contrôle Mondadori R 
ja 183% du groupe 
Par cette opération, le pre- 


τὰς que Monster nome de Ἐες 

une 
Publique d’achat pour tous les autres 
Actionnaires 


d'une armés française 
gage de paix. 


pour convensnces 


Entre dans «la Pléiade» et n 


forte apparaît comme 

une évidence pour tout bon mifitent du PC, un 
A l'issue de sûn service militaire, Louis Poi- 
rier, qui a été nommé professeur d'histoire au 


lycée de Nantes, où ἢ enseigna 
1935 à juillet 1936, c'est-à-dire sous Laval et 
ἱ Front populaire. 


obtient. Il part pour Paris étudier le russe à [ 
l'Ecole des langues orientales de la rüe de 
Lille. Elle était charmante, cette école, en 


ns manque pas d'intérêt. Louis Poirier 
n'est pas Juion Gracg. Quand à prend des ἦα 
ques, à n'est pas soutenu par une 


mant: ke quotidien 
son indépendence, Selon lui, 


d'administration de /'Es, 50, 


L 


TY (475000), ms 
(374000). des εἰ Η 
(363 000), Gra-. - 
Ζία (360000), Dolly (198000) ou 
comme 


par Bernard Frank 


.d’octobra 


-d'Argol, roman qui n'allait pas dans le sens du 
«réalisme socialiste », qu'en janvier 1939 son 
᾿ É le 


Communication 


. Mondadori lance une OPA sur le groupe Espresso 
M. De Benédetti devient le premier éditeur 
de la presse italienne ἢ 


de Libourne (24100), trois quoti- 
diens de Vénétie (ἰα Nuova, Venerai, 
A Mattino, la Tribune, qui 
environ 20 000 


Reggio. 16 700 exemplaires au 
Grâce à Fopération de rachat de 


FEspresso lancée par Mondadori, ces 
titres reviennent dans le giron de la 
san d'Éditi 


J+.LetY-ML 


Société des lecteurs 
du «Monde» 


sées à ses actionnaires des 
Hauts-de-Seine et du seiième 
arrondissement de Paris pour le 
11 avri, 

τὸν Elle Jes prie de bien vouloir 
f'excuser de ne-pouvoir, étant 


ous nous occuperons du reste » 


- H serait bien que tu prennes tes précautions 

τ᾿ indiquent -tes préférences pour le vingt et 
Ge unième siècle. Décide-toi entre le rouge, ἰδ 
noir ou le gris ? » Oh ! c’est le gris. Le gris- 
caviar. Mais il faudra que tes Gallimard aient 
chez Petrossian {1} chercher quelques boîtes 
σα ῃ pour que je leur indique ἰδ nuance exacts. 


(Ὁ) Epicerie je de jure du 7, où lou trouve les 


.es Le Monde @ Mercredi 12 avril 1989 15 


Un entretien avec Patrick Poivre d'Arvor 


« La concurrence a donné 
une vraie liberté à l'information » 


Patrick Poivre d'Arvor a fêté la semaine der- 
nière sur ΤῈ J ses dix ans d'information télévisée. 
ion du présentateur-vedette orchestrée 

par la logique commerciale d'une télévision pri- 
vée ? Sans doute. Mais l'événement consacre aussi 
un talent qui a su résister aux alternances politi- 


« En dix ans, le journalisme à la 
télérision a-t-il changé ? 


— Beaucoup. La première évo- 


- Elle s'est faite étapes. Je 
1981 : une époque de coupeurs de 


têtes où, comme toujours, les 
t n'importe com 


queen soc coosfnencs our les 

quement aucune sur 

responsables et les ἡ ï de 

| Ἐπιάιστήνιει. Le alncier élent à 
chaque fois allé un peu moins loin, il 
me semble qu'on ne peut plus reve- 
niren arrière. 


la meilleure garantie, c'est la 
concurrence entre les chaînes. Que 
le gouvernement essaie de reprendre 


Join la plus facile à vivre. Savoir que 
votre patron restera quel que soit le 
résultat du vote, que votre avenir 


avec la météo et le tiercé plutôt 
avec le Liban ou une interview de 


Fe quon épi k pas 
us qu’on uche mon journal 
Ets inute ji de Paudé- 


attire davantage le public que celle 


SUP. DE. 


Aves la-participation de : 
Γ Paul LEFEVRE 


VOUS INVITE A UN GRAND DÉBAT PUBLIC sur : 


LE POUVOIR 
DES JOURNALISTES 


INFORMATION - DÉFORMATION - ETHIQUE - MANIPULATION 
Animé par Claude BEAUFORT 
Φ Alain DENVERS 


© Laurent JOFFRIN 
e Philippe ALEXANDRE 


ques, aux bouleversements du paysage audiovisuel 
et qui règne sur le journal le plus populaire de 
France. Aux yeux de Patrick Poivre d'Arvor, la 
privatisation de TF I et {a concurrence entre les 
chaînes ΟἿΣ plus apporté à l'indépendance de 
l'information qu'à la qualité des programmes. 


de M. Marchais ou le contraire. Je 
n'imagine pes qu'on puisse un jour 
en arriver là. 
- Et les interventions des 
pablicitaires ? 


Il n'y en ἃ jamais eu Si cela 
devait arriver un jour, on m'enten- 
drait. J'avais une seule inquiétude 
ca arrivant dans une chaîne com- 
merciale : quelle serait l'attitude de 
Francis Bouygues sur l'information 
concernant Ses propres activités ? 
Or nous n'avons jamais cu de pro- 
blèmes pour parler des travaux 
publics, du pont de l'ile de Ré ou 
même de la situation en Algérie où 
potre actionnaire principal a pour- 
tant de gros chantiers. Je n'ai solli- 
cité qu'une seule fois l'avis de la 
direction. H s'agissait de l'envolée en 
Bourse des cours de l’action Bouy- 
gues. Patrick Lelay m'a confié ce 
qu'il savait et ἃ ajouté : « Tu troïtes 
cela comme tu le veux, tu es le 
patron de ion journal. » 


- À vous entendre, c’est le 
! 

— Je ne suis pas angélique. Je 

sais très bien que rien n’est définiti- 

ment soqis L'indépendance de 


chèle 
et Jean-Claude Paris à la tête de la 
rédaction, une équipe qui sait se bat- 
tre pour nous donner ce confort de 
travail. 


75 % des téléspectateurs 
choisissent l'information 


» Si tout se passe bien c'est sans 


soir à 20 heures, les Français ont le 
choix entre trois programmes 
d'information et trois programmes 
de divertissement. 75 (Ὁ d'entre eux 
choisissent l'information. C’est ras- 


présent 2 lois quelque 


— Sans doute mais c'est un phé- 
nomène incontournable. Le public et 
une bonne partie de la presse écrite 
reporte sur les gens de télévision 


- Je préfère encore cette compli- 
cité à l'effrayante déférence que 
nous avions, il y a quelques années, 
vis-à-vis des personnalités politiques 
et qui limitait plus gravement notre 
i Aujourd'hui, je peux 
dire à Chirac : « Alors, tous ces 
jeunes. ça vous donne un sacré coup 
de vieux» confronter Rocard à 
une séquence du Bébêie Show qui le 
ridiculise. 


Propos recueillis par 
JEAN-FRANÇOIS LACAN 


Lo 12 avril, 19h. 
LILLE Palais des Congrès. 


---- 
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cinéma 


LES FILMS 
NOUVEAUX 


A DEUX MINUTES PRÈS, Film 
français d'Eric Le Husg: Le 
Triomphe, 8° AÉETANTE) à 5 
Convention Saint-Charies, 15+ (45- 


15 (42-33-42-26) : Saint- 
dré-des-Arts IL, ὅς (43-26- 
Pathé Marigoan- 


des-Prés, Salle G. 
6° (42-22-87- 23): Gaumont 
Ambassade, 8° ἘΣΣΊ ΣΟ: 


Publicis Se (41. 
φρο δ: Max Los Panorama, 
9. (. ) : 14 Juillet Bas 
tille, 115 ΠΕ ΕΣ 1); Les 

12 (43-43-0467) ; Fan 


mont { 3 
Gaumont Alésia, LA (43-27- 
Miramar, 


84-50) ; 4. (43-20- 
89-52) ; 14 Juillet 
15 (45-75-79-79) : Gaumont 
Convention, 15° (48.28.4 2-27) ; 
Pathé Wepler, 18° (45-22-4601). 
TALK RADIO. Film Los 
done 3» RSr1830) : UC UGC 
Danton, 6& (42.25.1 UGC 


72-86) ; UGC χα 12 
(43-43 01-59) ; UGC Gobelins, 13 
ΠΣ ἀρ σα 5920), 


Les exclusivités 


A NIGHT IN HAVANA (A. va): 
Action Christine, 6 (43-29-11-30) 


mont Parnatse, 145 (43-35-3040). 
LES AILES DU DÉSIR (Fr-AIL, vo.) : 
Cinoches, 6 (46-33-10-82) 


535 (43-06-50-50) : 
2 (47-42-72-52) ! George V. 8 
(ESA 460 à Fauvette Bis, 13. (43-31- 
60-74) ; Gaumont Alésia, 14 δία 


84-50) : 14 (43 
20-12-06) : Gaumont 15 
(48-78-4227) ; Pathé , 18 (45- 
Tr Le Lanbers (46-36- 
il 
BACH ET BOTTINE (Can.) : Le Triom- 
phe, ὃ (45-62-45-76). 
CAFÉ (A, vo): 14 Juillet 
Parnasse, 6 (43-26-58-00) ; Le Triom- 
phe, 8 (45-62-45-76). 


LA BANDE DES QUATEES Fr.) : Les 
Trois Luxembourg, ἐν (4633-97-77). 


LE BENTHOS OÙ LA TERRE SOUS- 
MD UE ions 
13-13). 

LE BONHEUR L'ASSIA (50ν. v.0.) : 
Cosmos, 6" (45-44-28-20). 

CAMILLE CLAUDEL (Fr.} : Gaumont 


PARIS EN VISITES 


MERCREDI 12 AVRIL 


πεν πα mythologie dos price 
ἠ dieuX », 13 h 30, 6, place d'Iéna 
usée Guimet). 

« Architecture de 18 Cité», 
14 beures, 19 δαῦτο στ TER A 80. ee 
Fe cs τ 2) (Ci eo Rd 
κὰν ns glicirer de ἴα ράσο οὶ 

d'eau 
SENS ἐν 
( de tourisme). 


« Exposition Calder», 14 h 30, 
ἐπ décoratifs, à la cuisse 


Opéra, 2 (47-42-60-33) : Mer Hauto- 
feuille, ὅν rer Gaumont 
Ambassade, 8 (43-591 50 : Gaumont 
Alésin. 149 (43-27-8450) ; Les Mont 
parues, 14 (43-27-52-37). 


LES (Por. v.o.) : 
Champllion, 5° (43-26-8465). al 
LA CIT: va.) 


COCET: (A. vo}: qu V, 8. (45- 
62-41-46) ; ἐν Ἃ τὸ (46-06-3607). 
DISTANT VOICES (Brit, vo) : Cino- 

ches, 6 ΠΡΟΣ ΊΟ ΤΟ 
Es + Utopia 


(τ: Les Trois 


EN DIRECT DE L'ESPACE (A.) : La 
Géode. 19 (46-4213-13). 

LES ENFANTS DE L' 
A ELEC ΤΟΣ εν Jun 

FAU-SEMBLANTS (0) (Can. va: 
8 (15624146). ᾿ 


(2: 
@ (43.25.59.81) ; 
@ (45-74-94-94) : ee V, 8 ss 
41-46) : Saint- , 8. 
81.35.23}; Pathé Frençais, 9: A7 


33-88) : UGC Lyon Bastille, 12 
(43-4301 59); Fauvotte, 13° (43-31- 
) à lé (45-39-5243) : 14 

15 a) : 

Saint-Charles, 15 (45-79 

33-00) : fmages, 18 Greta 


Trois Secrétan, 19°_(42-06-79-79) : 
Gambetta, 20° (46-36-1096). 

GORILLES DANS LA BRUME (A. 
FER Paramoum Opéra, % (47-42- 


LE GRAND BLEU (Fr. v.f.) : Rex (Le 
Grand Rex), 2 (42-36-83-93) ; Les 
Montparnos, 14° (43-27-52-37). 

HELSINKI - NAPOLI (Fi, v.o.) : Cino- 
ches, ὅς (46-33-10-82). 

HIGH HOPES (Brit, v.0.) : Gammont Les 
Halles, l« (40-26-12-12) ; Soint-André- 
des-Arts 1, 6" (43-26-48-18) ; Gaumont 
Ambassade, 8° (43-59-19-08). 

airs {δ}: La Géode, 195 (46-42- 


L' ABLE LÉGÈRETÉ DE 
Te, enr tte 


ITINÉRAIRE D'UN ENFANT GATÉ 
(Fr) : George V. 8. (nn 


JE SUIS LE SEIGNEUR DU CHA- 
TEAU (Fr): George V, ἐνῇ (4562. 
118} : | Parnassiens, 14 (43.20- 


JEU D'ENFANT (5) ἰΑ., τον UGC 
Biarritz, 8 Se un Ὁ Rex, 2 
13e Ὡς 


UGC Gobelins, 1. 
umont Alésia, 145 (43-27- 
: RL ἐμῷ Aer set . 


01-59) ; Fauvette, 13 CR 
Mistral, 14° (45-39-52-4 


LÉGENDE DU SAINT BUVEUR 
{Ετεῖς, vo): Forum Arc-en-Cicl, 1" 
(42-97-53-14) : Pathé pa 2 (47- 
DS: Palace, # (43-54 

V, 8. (45-62-41-46) ; La 


v.0.) : Forum Horizon, 15: DE 
52.517}. Gaumont Les Halles, 15 (40-26- 
1212; Pathé Impérial, 2 (742 


rial, 13. (41.07.28. 04) : Gaumont Akésis, 
14. (43-27-84-50) ; 14 TE _Beaugre- 


συνετὸς, 
13: (43.31-56-86) ; Miramar, ἐδ rs 
89-52) ; Gaumont Convention, 15 (48- 
28-42-27) ; Parhé Clichy, 18 (45-22- 


LE MAITRE MUSIQUE (Bel) : 
Latine, & (4278-47-36) : UGC Dan, 
€ (4225-10-30) : UGC Normandie, & 

Fr 610. : UGC Opéra, % (45-74 


Lt, vo.) : Ares # 


(42-78-47-86) ; LE Tionphe, à 
ἜΝ 5 Sept Parnassiens, 14 Pres 


Spectacles 


MAURICE (Brit. v.o.) : Cinoches, 6 (46- 


33-10-82). 
MES MEILLEURS COPAINS (Fr.) : 
Miramar, 1Φ' (43-20-89-52). " 
An vo 
ι ;UGC 


Forum Horizon, 1= (45-08-57-57) ; 
Danton, 6° (42-25-10-30) : τὸς 
Rotonde, 6° (45-74-94-94) ; Pathé 
Se (43-59-92-82) ; 
UGC Biarritz, & (45-62-2040) : 14 Jui 
let Bastille, 11. (43-57-0081) ; UGC 
Maillot, 17 (47-48-06-06) : v.f. : Rex, à 
(42-36-83-93) ; Paramount 
(47-42-56-31) τ Lez Nation, 12 4 
04.617) : Eanvente, 13 (43-31-56-86) : 
Mistral, 14* (45-39-5243) ; Patb£ Mont- 
asc, 145 (43-20-12-06) ; UGC 
Eonreatisn, 15» (45-7: ; Pathé 
Clichy, 18° (45-22-4601). 
COMMIS 


MR NORTH (A. v.0.) : Gaumont Ambes- 
sare, ὃν (4 19-08). 

NEUF SEMAINES ET DEMIE (5) (A, 
το) : Le Triomphe, 8" (45-62-45-76). 
nr ΤΆ: Latina, 4 (42:18- 

.86) : Elysées Lincoin, 8 (43-59- 
Par Les Méntparnos, 14 (43-27- 
5237). 

re LE (Dan, 
Halles, Ie (40-26- 


0.) : Ganmont Les 
1212: vf. : Les Montparnos, 14: (43- 


275. 2-37). 

LA PETITE VOLEUSE (Fr): Lucer- 
naire, 6 (45-44-57-34). 
LE PRINCE NEZHA TRIOMPHE DU 
ROIL DRAGON (Chio. v.£.).: Studio 43, 

9» (4770-63-40). 
QUI VEUT LA PEAU DE ROGER RAB- 
BIT ? EX rer Grand Pavois, PAS 


ne Ἦν Répoblic Cinémss, ἦ, 


RAIN MAN (A. vo.): Gaumont Les 
Halles, τ (40-26-12-12) : Ganmont 
Sr > (47-42-60-33) ; er 
bourg, 3 À 2718230 : 
Odé£on, 6 (sn: 


272 δύ): Ἧι 


Germain, 6" (42-22- 
7 (47-05-12-15) : Gaumont 


14= (43-35-3040) : 14 Juillet are 


Saint-Lazare-Pasquier, 8« ὍΣ 81- 
35-43) ; Paramount 9: (47-42 
56-31) ; Les Nation, 12 (43-4: ᾿ 
UGC Η͂ 


ROMUALD ET JULIETTE (Fr. 
2 (42-36-83-93) ; Ciné Renan à 5 
(42-71-52-36) ; 
14-94-94) ; 


UGC Maillot, 
(47. ie 18» (45-22- 
EX ; Trois PS 19 = 


TABATABA (Fr. malgsche) : Los Trois 


Luxembourg, 6" (46-33-97-77). 
TEQUILA (A. v.0.) : Foram 
Orieat (42-3: : 14 
Juil $ 
a 8. (45-62-41-46) ; UGC Bari, Ἢ 
(43201220): vf: Re, Σ (4236. 
E 6" (45-74 
ἢ: (4742 


Ed 
εἰϑοῦϑιδει 13. 
15 SD): Pa Pathé Clichy, 18 

4601). 


Opéra, 47-42-60-33) : Pathé Houte- 
feuille, 74 RESTO A LNl 

Granon Farc 14 (4335-30-40) : 
(42-22-5747) : Pathé 


: Bretagne, 6 
Fa δ’ [41.10.33 88) : Convociion 
Énlni Cases, 15 15 (45-79-33-00). 
μι 3 ΣΤ ΟΣ 567. UGC 
Etre ἢ (42-25-10.30) : ὕας 
Rotonde, δ. (45-74-9494) ; UGC 
Be (45-62-2040) ; La 
115 (43-54.07-76) ; Escurial, 13» 


(47-07-28-04). 
UNE HISTOIRE DE VENT (Fr. το): 
14 Juillet Parnasee, 6 (43.26.58 00). 
L'UNION SACRÉE (Er.) : Forum Orient 
Express, 15: (42-33-42-26) : Pathé 
UGC Biarritz, 85 ΡΟ Ἢ 
ΡΟΣ (41: 0 Ἢ ; UGC Gobe- 
name, 14 «οϑοιλθὼ : Pathé CHA, 


!' VENT DE GALERNE (Fr.-Cm) : Trois 


Pernassiens, 14 (43-20-30-19). 
LA VIE EST UN. LONG À 
Er.) Orient 
qe, 1. (42-33-42-26) : George V, 8 
1.46) : Le 
9. (47-70- . 
voy, LUI Υ. 


92-82) : 14 
90.81) ; Gaumont 
84-50) : Sept, Parnastiens, 144 
(43-20-32-20) : 14 Juillet 
»- ΚΕΝ 1 ν,1. : Pathé Français, 
Le 328 1206) à Le Gambetta, 20 
wWiLow re ) : Epée de Bois, 5 
va 
(43-37-5747). 
WITHNAIL AND 1 (Brit, vo.) : Cino- 
ches, 6* (46-33-10-82). 
#4.) : Forum Arc- 


WORKING GIRL (A. 
en-Ciel, 15 (4297-53-74) ; Pathé Hanto- 
fouille, δ᾽ (46-33-7930) τ Pat : Pathé 


# (43-55-9282) ; 
Biarritz, & (45-62-2040) : Sept 


Paroles 3 14 Hi 
Hors 15 (457 5-7979) à 


Y'ASEIL UN FLIC POUR SAUVER LA 
γα) : UGC Normandie, 


SONNE TOUJOURS 
DEUX FOIS (A. v.0.) : Action Chris- 
tie, 6 (43-29-1 1-30). 


GERTRUD ἣν de Bais, 5° 
σου 
L'EOMME AU MILLION It, vo) : 
Re Logos IL, # ( δ ἕν 
te UE 
τῷ» (46-06-36-07). 


NC CNE 
25-72-07). 


LES LIAISONS DANGEREUSES (Fr.) : 
Forum Orient Express, 1 (33. 
᾿ 42-26) ; Saint-Germain Studio, 5 (46- 
33-63-20) ; Les Trois Balzac, &* (45-61- 
19-60) ; Sept Parpassions, 14" 
(43-20-32-20). 


LOVE STREAMS (A. vo.) : L'Entrepôt, 
Eds (4543-41-63). 

LES .MARX AU GRAND MAGASIN 
(A. va): Action Ecoles, 5 (43-25- 


POLICE (0) : Club, 95 (4720.81.47). 

LE PORT DE L'ANGOISSE. (A. σαὶ: 
fetes Rive Ganche, 5 ( 

ok Buts à (4561-1060). 

quasræ QUE, J'AI FAIT POUR 
MÉRITER ÇA! ἊΣ pe va 5 
L'Eutropit, 145 (45-43-41-63 


SA re): Up pen + & 
ve. 
26-84-65). 
TANT QU'IL.Y AURA SHOUMÉS 
(a. {δ 75}: 3 14 Juillet Parma δ᾽ (43-26: 


Re PRES. ἐν 


AMADEUS (A. Grand Pavois, 15 
(45-54-46-8: αν ΠΕ Χ fre, 


AMARCORD 
ἽΣ ΟΣ TEE LT VC NE 


ET CLÉOPATRE (Bel) : Le 
Berry Ze, lle (43.57.51-55) mer. . 
15b15,ven 15h. 

BACH ET BOTTINE (Can.) : Cosmos, 6 
dim. 

στα τ το τὰ 
ΒΙΑΝΟΑ (lt, να.) : 1: Reñet Médicis Loges 

salle Louis-Jou: 


D t3-5+42-34) 
RUE Ἧ 

} : Studio Galande, 55 (43- 

mer {copie eve) mMer., jeu, ven, 

sam, dim. à 

BADE RUNNER (Ὁ) (A, να) : Grand 

Pavois, 15 Ta à Or. 

22 8 15, sam. 15h, lun. 22 ἃ 30. 


COMRAT (Fr.) : 
Galande, 5 (43-54-7271) mer. lue, 
tuar. 22 h 30, ven, sam. 18 ἢ, jeu. 
RL G. 
LES DIARZES Ge) } (Brit. va) :’Accs- 
tone, > (4635-86-86) mer. 188 10. ἡ 
17H50, sem. 188. dim. 22b, lon 
21 h 30, toar, 22 ἃ 10. 


DON GIOVANNI (Fr-IL, v.0.) : Républie Fe 


ÊTES Île (4805-51-33) mer., sauL 


eur Un 


Ho 
Saint- 


ROLE 15: ΟΝ SU dim 
18h45. 


LES JoYEUx ΝΕ DE L'ILE AU 
19 nb D mers 151} 30. Sn 


13h45. 
JULES ET ΠΜ (Ft.) : Les Trois Luxem- 
bourg & Res) mer., ven,, dim, 


LADYBAWKE ΤᾺ LA FEMME DE LA 
NUIT (A. v.0.) : Grand Pavois, 152 (45- 
Fer ΘΕ) mer. 17 h 15, jeu., mar. 


LEGEND (A. vo.) : Grand Par 
ASSARS me IST va THE, 
sem 13 b 30, ton 13h 

LES LAISONS DANGEREUESS 7): 
Studio 43, 95 (6770-67-40) ET, Ve 
sam, dire, lon., mar, 22 

LUCKY DAISY TOWN 
TE 1% PA Le Dr 


METROPOLIS (AL. v 
guess " SES) ge 


Ursulines, 55 (43-" 


MOONWALKER va): .Grad 
Pavois, 15 ER) mer. 14, von. 
13 à 30, sanx., din, jun. mar. 13 ἃ 30. 
Eniands, - ΙΝ ἘΞ Jeu. 
16h, ven. 15h45, dim 17h 50: Saimt- 
Lamben, 15 (45-32-91-68) mer. dim. 


va): Grand 
er. US 
Puis 


LES NUITS DE LA PLEINE LUNE 
Er.) : ni Later, 15 (45-32-91-68) 
ver. dit 21 h. 


ONE, TWO, THR£E (A. vo.) : Le 
Zêbre, 11° (43-57-51-55) mer. PTE 21 
ven. 21 b, 22 ἢ 45, Sim. 19 b, 20 h 45. 

PARIS VU PAR. D : Denfert, Lo 
(43-21-41-01) mer. 18 h 40. 

PEAU D’ANE (Fr.) : Denfert, [4 (43-21- 

FAUX mme. 12k, je. 10h (du matin}, 


Dh 

QUI A PEUR DE VIRGINIA WOOLF ? 
(A... v.0.) : Studio des Ursulines, 5° (43- 
26-19-09) mer, 20 h, lun. 13 h 30. 

QUI VEUT LA PEAU DE ROGER RAD 

? (A. v-£) : Denfont, 14 (43-21- 

SL mer. 15 b, jeu. 15220 ven. 
18} 50, sam. 16 h 50,, dim. 14h 


LE ποῖ ET L'OISFA Républic 
Cinémas, 11" 1 CARS mue 148. 
ROME VILLE (It, va.) : 


OUVERTE. (I 
Ge Des, # (43-54-07-76) mer. 


DE MANGÉ (9 (Ar v.0.) : Accatone, 
US (46338686) mer. 21h35, jen. 
15 b 50, ven. 16h, dim 12 Β, lun 


17h40, 

LE SIGNE DU LION Frovo): Er 
pôt, 14 (45-43-41-63} mer. 20 
Poe Canin Pipe LOF. 


matin), 
ET LE DU SOLEIL 
15 (45-32 


(Fr.-Bel.} : Saint-Lambert, 
91-68) mer. 17 b,cam 15h30. . 
ὙΠ SUPERSTAR: (A. γΓ): Doufert, 
Lés (43-21-41-01)-ven 10h (du matin}, 
mer., sam. 13 b 40, jeu_ 12h. 
TOP GUN (A. vo.) : Grand Pavois, 15 
(45-54-46-85) mer. 15 h 30, jeu. 16 b 45, 
-veo. 20 h 15, sam. 17 b, dim. Jun., mar. 


- LE “VENTRE DE L'ARCHITECTE 
Giro: De dr 1φ (4321-41-01) 
mer. 


l'immaculée conception (1967-1971) FA 
Marc-André Forcier, 164; les Muets du 
are) 
& film présentent : Divers Filns rares en 
hommage à André Guilbert, 21 1 
SALLE GARANCE, 
GEORGES 
(4:18.31.25) 


Rimini et le cinéma: ἴ Nnovi 
(1961, vo. s.Lf. [}» TU Gr Grp 


148 30: les Feux du music-hall (1951, v.0. 
auf), d'Alberto a Felee ES 
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SLIGOS, LA DOUBLE COMPÉTENCE INFORMATIQUE 


Galilée, inventeur de la lunette et astronome 
TA Æ% #4 :SLIGOS, CONCÉPTEUR ἘΤ EXPLOITANT DE SYSTÈMES | 


“On n'excelle jamais que dans ce qu'on pratique”: la maxime de Montaigne est 


toujours d'actualité Et dans l'informatique plus qu'ailleurs. Bien concevoir un 


: | ᾿ = Ὦ | ᾿ ᾿ | : système ἜΤΕΣΙΝ c'est aussi prendre des options techniques qui auront un 
. ΕΝ : | ὁ οἶς effet déterminant sur son exploitation, donc Sur son efficacité. On le fait mieux ᾿ 
= Ἶ : | ' | ᾿ Ἶ | " Ὁ quandonal ἜΝ del exploitation. De même pour être un bon exploitant de 

: mt "" services informatiques, il faut aussi avoir une expérience étendue de concepteur. 


Concepteur et exploitant, SLIGOS réalise la synthèse de l'ingénierie de haut niveau 
et dé 1 exploitation de moyens informatiques à la pointe de la technologie. Cette 


double compétence apporte à ses clients une inégalable garantie d'efficacité 


SLIGOS 


nnme…s 
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Radio-téiévision 


Les 


| Informations « services » 


20.40 Cinéma : le Dernier Métro απ Film français de  (rediff.), 3.35 Jourual de la uit. 3,40 Série : Une vie. ï tures baisseront et Neige vers 600 à 1 000 mètres cn mon- : 
François Truffaut (1580). Avec Gérard Depardieu, (αι. 155 Vois, votine (redif.). 5.25 Tendresse et passion Cp ms 4 au Sur es Alpes, la Côte d'Azur et ia 
JcnEuve, Poiret. 22.50 : Cu (rediff.). 5.50 Clip musical. “ son «ἢ 8 Corse, encore le matin, amé- 
mardi! Présenté par Christophe Dechavanne, invité : Patrick Les vents souffleront fort mercredi Sur les régions s'étendant dela Bret Lin ΓῚ Sur le resie du 
D et Météo. 0.40 Magazine : Livres en M6 sur les côtes de l'Ouest. Ils gagneront ve aux Charemies, an Massif central, terranéen, les éclaircies 
tête. Foë et Jacques Duqueine, 00 See EC tin | Poupées de chair. De Jobn Quinn, avec | Cusuité la Méditerranée avec mistral εἰ 8 Cémre, aux Ardennes, au Nord σὲ an Le Mistral εἰ tra- 
re: ice » Série : de fer, | MaMOntane. . Bassin parisien, le temps scra montane souffleront fort (70 à 
Russell, Leif Garrett. 2205 Série : L'homme avec des averses mais 
A2 εν ρος μοὶ demañout 2400 Ô scomvert et phorieux ἃ ie ravans de 80 km/heure). 
20.36 Ciné : Marche à l'orubre m Fra français de Michel (SN), 2325 Magazine : Adrentare (COdift). 25.50 Les | PE ares à POnes seront 
Blanc (1984). Avec Gérard Lanvin, Michel Blanc, Sophie rer) : μα sep | Sur la Lorraine, PAlsace, ἴα Franche. οἶα à éeT. à Midi- 
Dues 2200 Fi 22.05 ἔβα 209 Disgre: Quand le srlence τῦϑο δὶ {τοα 1.). | Comté εἰ le laps κατα degrés de l'Aquitaine à 
22.00 Fiush d'informations. :Starsè 255 Le glaire et In balance (rediff.). 3.20 : Des | Nono Alpes, 1 Untpe es Pyrénées οἱ aux régions méditer 
le barre. Présenté,  DaneL Blaten 2520 nor matons à faation santé (reciff.). 4.15 Docamentaire : SU te plait, | PS Le cu début de I0tenée, ue Plus au nord, elles seront plus 
Bervard Pi secondes. Hubert montre mai nos histoires. 4.35 ; Adreuiure dessus de L 300 mètres ls fraîches avec 2 à 5 degrés 
rot. 23.58 : . Hul rediff.). 5.00 Magazine : Quand En mise ΓῚ soir. ἣν 
: Du côté de chez Fred (rediff.). ΙΕ ΕΣΞΞ ΤΕ 2 Pat ms | Sur le πιὰ de l'Aquitaine, de ΜΊΑ. prié 15 ατεβ : πὰ pen de pluie ἃ 
bistoires. 6.10 Les dessous du ciel (: ). 6.40 Musique : | Pyrénées ct sur los régions méditerra- POuest. 
ΤῊΣ CRE nlcanes, le temps sers également Us Oui ie Bretagne, ἴα Normandie, le 
Ἢ ? Pr seules quelques ondées SCrA COUVETL AVEC un 
FARC contre cancer, un Hckot pour la vie, Préjentée per FRANCE-CULTURE μεν θοῦ ει οὶ pou de pluie Es matin ioration 
3 Dessaim, avoc Jacques Crozemarte, président 20.30 médecine, Dossier : Les du soleil. avec nuages mais austi belles périodes 
PARC le professeur Léon hwanzenberg. le professeur 21.30 Le Grénd Parts Bilan δὶ αταρὶ Μαλέα magné- | Sur toutes lea antres régions, le RE cunoicillées 
Lucien Israël. 22.15 Journal. 22.40 Télévision régionale. tiques. Les Choses de le vis GS Du jour au lendemain. | δὲ Le ie gaie ἔπιεν g 
Musique : Coda. Néo-péo. ἃ δ ν SITUATION 
CANAL PLUS Es qe τ τῇ Se 
28.30 Football, Championnat de France : Marseïlle-Monaco.  FRANCE-MUSIQUE D 3 PE) Eee 
PR Po Parme ΣΡ αι Co τὰ IPS 2000 Concet (éant le 2 mars τα Grand Antigen) | BRIE PS de de οὶ us Les es 
1982). Avec Peter Sellers, David Niveu, Herbert Lom  Agborripeis. de Xendkis: Cassiopée, de Mache : Socrate | ju : pénéralisation des gibouées. 
va). 0.1 : m Film amricain de John ee Me re boue l'Ectenisle ep | Sur l'ememhle du pays, en plaine, 1 
MeTiernan (1984) Acc Pierce Brosnan, Lesiey Ann Down, Fremçntl de FOrchere Phliarmonique de Raëi-France, ne faudra 16 Per aux elles SR 
. Yves Prin, Marie mezzo-soprano). | ci joumée. des 
LA5 ΣῊ νον Gé donnes): Le re 
Eruest Bour, à partir des 


- Ξ se développeront rapidement et 
homies de Beethoven. Sympho- dés La ΠῸ de maps des averses 8e Pro. 
20-30 Cinéma : Faut pas τ duiront n entendra 
Lupo (1980). Avec : ine : park ca 
Cinq (redift.). à 2240 Τί 4 L'appel de La gloire. De opus 107, Meudelssohn ; d 
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a τον εις τ 
S' s'amengise à hante altitude, l'ozone apparaît 


SCIENCES 


trop abondant dans les basses conches 
de l'atmosphère. Avec, peut-être, des conséquences 
plus graves encore posr l'avenir dé la planète. 


n'ont pas fini de se tour- 

menter. Pour réduire la 

déchirure observée, depuis 
quelques années, à plusieurs 
dizaines de au: 


Lis 


de l'Antarctique, dans ce bouclier : 


ques et d'industriels sont : 
aujourd’hui mobilisés dans Je . 


monde. Et l’on peut penser, sans 
être trop optimiste, que le pro- 
blème, s'il est encore loin d'être 
réglé, est du moins considéré à sa 
juste valeur. ΠῚ n’en est pas de 
même, en revanche, pour 


l'eautre» ozone : celui de la ττο-- 


posphère, la couche inférieure de 
l'atmosphère, dont dépend égale- 


ment à plus où moins long terme : 
la survie de là planète, et qui com- : 


mence elle aussi à inquiéter 
séricusement [4 communauté 
scientifique, 


Laboratoire volant 


Jusqu'au début des années 80, 
la plupart des spécialistes 
saient que 
— soit 10 % de l’ozone total, situé 
entre 0 et 12 kilomètres d'altitude 


mentation de la teneur de l'air ἐπ 
gaz carbonique émis par nos acti- 
vités industrielles, les chimistes de 


l'atmosphère découvrent que tous |. 


ces composés polluants, oxydes de 


carbone, d'azote et autres hydro- . 


carbures, participent activement 
à La formation de l'ozone tropo- 
sphérique. Et que l'augmentation 
Te .ce rs 
oxygène> (1) pourrait avoir 
conséq 


Av début du siècle, la teneur en 
ozone troposphérique, mesurée au 


parc Montsouris, à Paris, était de 
15 ppb (parties par milliard). 
Aujourd’hui elle atteint 50 ppb. 
Aux: Etats-Unis, les mesures 
effectuées par l'Agence pour la 
protection de l'environnement 


montrent que le taux d'ozone a 
augmenté de 5 % de 1986 à 1987, 
et de 15 % supplémentaires 


«L'évolution de l'oxone dans 
ἴα troposphère est sans aucun 
‘doute, aujourd'hui, le problème 
le plus important. de tous ceux 
posés en chinriie troposphérique », 
affirme M. Alain Marenco. Res- 
ponsable du laboratoire d’aéralo- 


Monde 


gie du CNRS à l'université Paul. 
Sabatier de Toulonse, ce 


= Les excès de & l'autr 


son laboratoire est en effet au car. 
refour d'une série d'études sans 
précédent visant à cerner le phé. 
nomène à l'échelle planétaire, qui 
fournissent à la communauté 
Scientifique internationale 
l'ensemble de mesures le plus 


des mesures effectuées à partir de 
l'observatoire du pic du Midi 
(Hautes - Pyrénées), à 
3000 mètres d'altitude, sur la 
concentration en ozone ef en 
oxyde de carbone dans l'atmo- 


pour permettre de confirmer véri- 
tablement cette théorie. 


En juin 1984, une première 
campagne d'exploration par avion 
est organisée par le laboratoire 
d’aéralogie de Toulouse, en colla- 
boration avec la Météorologie 
nationale et les laboratoires alle- 
mands de chimie de l'atmosphère 
de Julich et de Francfort. Bapti- 
sée Siratoz, l'expédition se 
déroule dans une Caravelle 116 
du centre d'essais en vol de 
Brétigny-sur-Orge. Un véritable 
laboratoire volant équipé de tous 
les appareils nécessaires à la 


mesure en Continu de l'ozone et de 
ses précurseurs, à bord duquel les 
chercheurs font en trois semaines 
le tour du monde, du Groenland à 
la Terre de Feu. Objectif : compa- 
rer la répartition de l'ozone tropo- 
sphérique dans les deux hémi- 
sphères et estimer ainsi la 
participation de l’activité 
homaine dans ce bilan, l'hémi- 
sphère Nord ayant, à lui seul, le 
triste privilège de concentrer 90 % 
de la poltution industrielle. 
Nord-Canada, Antilles, côte 
ouest de l'Amérique du Sud, 
Patagonie, retour par la côte ouest 


Pollution à domi 


A l'intérieur des locaux, la pollution est souvent plus 


forte qu'à l'extérieur. Des 
sont à l'étude. : 


mesures de prévention 


A pollution n'est plus ce 
qu'elle était. Longtemps 
considérée comme la plus 
dangereuse des sources de 

ution, l'atmosphère urbaine 
est aujourd’hui reléguée au 
second plan des nuisances atmo- 


ériques. Alertés par les 
sphériques. AT 


éventuelles uences sur la 
santé. : 
Ἡ n'existe pas une mais des pol 


tions atmosphériques. Un 

ati complexe de toxiques 

qui se combinent au gré du temps, 
conditions 


limiter la ventilation et à renfor- 
partie de la 


cer l'isolation, la 
locaux, où une 


population passe souvent plus de 
vingt heures par jour, est devenue 
inquiétante. À la suite des auteurs 
nord-américains et Canadiens, 
contraints par la rigueur de leur 
climat à une prise de conscience 
rapide de ces problèmes, les spé- 


Trois sources essentielles — les 
polluants venus de l'extérieur, 
ceux qui résultent de l’activité des 
occupants et les nuisances 
drées par les matériaux de 

Ξ pe H 


sources intérieures de ces mêmes 
polluants 
monoxyde 


TA 
CD 


Avec ses trois mille composants 


ἢ 


que. «I! faut distinguer les 
enfants et les adultes, explique le 
professeur Stéphane 


Prétet (ser- 


vice d'écologie respiratoire à 
l'hôpital Cochin de Paris). Chez 
les enfants des gros fumeurs 
comme chez les allergiques et les 
asthmatiques évoluant dans une 
atmosphère 1abagique, on 
constate une augmentalion cer- 
raîne des maladies pulmonaires 
et des infections respiratoires. En 
revanche, les études sur le risque 
cancérigène lié au tabagisme pas- 
sif sont contradictoires et 
l'amplitude de ce risque doït être 
précisée. » D'autre part, la fumée 
du tabac joue un rôle de cataly- 
seur sur l'ensemble des autres poi- 
luants. 


Les enfants 
particukèrement touchés 

Parmi ceux-ci, les nuisances 
relevant des travaux de bricolage 
et d'entretien des habitations 
occupent une place grandissante. 
Ces activités conduisent à intro- 
duire dans les habitations des pro- 
duits ou des matériaux génére- 
teurs de gaz, de vapeurs ou de 
particules susceptibles de palluer 
l'air ambiant, Cette forme de pol- 
lution atmosphérique constitue, 
avec le monoxyde de carbone, La 
principale cause d'intoxication 
domestique. - 


BÉATRICE BANTMAN. 
{Lire la suite page 21.) 
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de l'Afrique : vingt et une étapes 
au total, soit des milliers de don- 
nées chimiques enregistrées entre 
Ὁ et 12km d'alrirude. - Dès les 
premières analyses des résultats. 
nous avons constaté que les 
teneurs en ozone troposphérique 
étaient nettement plus élevées 
dans l'hémisphère Nord, résume 
M. Marenco. 4 peu près le dou- 
ble aux latitudes moyennes, cor- 
respondan aux régions les plus 
peuplées er industrialisées. » 
Preuve supplémentaire de la pré- 
pondérance des réactions photo- 


lement, le programme Nossa 
naturezs ne Manque pas d'embi- 


DU 8 AU 


ΠῪΠΗῊῚ 


AMAZONIE 


extraire le précieux métal; la 


chimiques, les « avions reni- 
fleurs » des scientifiques ont aussi 
permis de mettre en évidence 
d'autres phénomènes, plus ponc- 
tuels. En Afrique. notamment, où 
les feux de brousse constituent 
une source locale importante de 
pollution. 
CATHERINE VINCENT. 
{Suite page 21.) 


(1) L'ozone est une molécule formée 


de trois atomes d'oxygène. 
(2) Les ialistes partent alors de 
réactions « p i ». 


tion Outre la création da nou 
velles réserves forestières at le 
maintien des interdictions sur 
l'exportation de bois, il prévoit 
notamment le contrôle de la 
vente et de l'utilisation per les 
chercheurs d’or du mercure, dan- 
gereux polluant employé pour 


création d'une unité de police 
pour la surveillance des incendies 
de forêt; la détermination de 
zones « agro-écologiques 3, sus- 
ceptibles d'être exploitées com- 


suspension des incitations fis- 
cales à l'élevage décidées en 
octobre 1988, ces dernières 
étant considérées comme la prin- 
cipal facteur de déforestation da 
la ceinture verte emazonienne au 
cours des dix dernières années. 

Reste l'essentiel, sur lequel 
s'accordent aujourd'hui tous les 
experts : dans un pays où l'infia- 
tion dispute le premier rôle à la 
dette extérieure, aucun projet 
écologique, aussi drastique soit- 
fl, n’est actuellement à méme de 
sauver la forêt amazonienne s’il 
ne s'accompagne d'importantes 
mesures économiques. Des solu- 
tions existent, que d'autres pays 
d'Amérique latine se sont résolus 
à accepter. Ainsi, les pays créan- 
ciers de la Colombie ou de 
r utilisent-ils une parte 
de l'argent qui leur est dû dans 
des actions ponctuelles de sau- 
vegarde. Estimant qu'il en va de 
58 « souveraineté nationale », le 
Brésil, jusqu'alors, s'est toujours 
refusé à ce type de compromis. 
Pourra-t-f soutenir jongtemps 
une telle intransigeance ? 

Ca. V. 
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Les Hôpitaux en mal d'urgences Controverse spat 


Six millions de personnes sont, 

chaque angée en France, admises en urgence 
dans les hôpitaux. publics. Un rapport officiel 
dénonce l'aspect « Aafkaïen » de ce système 
et plaide pour une politique nationale. 


N rapport du Conseil éco- 
nomique et social rédigé 
sous l'autorité du profes- 
seur Adolphe Steg (CHU 

Cochin, Paris), et rendu public 
mardi 11 avril (1), fournit une 
radiographie précise et particuliè- 
rement accablante du fonctionne- 
ment des services d'urgence en 
milieu hospitalier. ἢ vient fort uti- 
lement compléter un récent docu- 
ment de la Commission nationale 
d'anesthésiologie, présidée par le 
professeur Louis Lareng (CHU 
de Toulouse), qui dressait aussi 
un constat sans complaisance de 
la situation des services bospita- 
liers spécialisés dans l'accueil des 
malades admis en urgence (/e 
Monde du 10 août 1988). 


A la différence des cliniques 
privées, les hôpitaux publics 
garantissent l'accès aux soins de 
tous. « Le recours à l'hôpital en 
cas d'urgence médicale est, de nos 
Jours, peut-on lire dans le rapport, 
considéré comme allant de soi et 
est devenu un véritable réflexe. 
C'est vers l'hôpital que conver- 
gent les ambulances des SAMU, 
des SMUR, les véhicules de la 
police, de la gendarmerie, des 
pompiers, de la Croix-Rouge, 
etc., lui amenant blessés, acci- 
deniés et grands étais de détresse. 
Mais c'est aussi à l'hôpital que 
choisissent de se rendre, ou sont 
adressés par leur médecin, la plu- 
part des patients qui Se trouvent, 
ou qui ont le sentiment de se trou- 
ver. dans une situation αἱ" 

Cette prédilection est le meilieur 
témoïgnage de la confiance que la 
population place dans les hôpi- 
taux publics tant pour le traite- 
ment des affections urgentes 
graves que pour l'accueil perma- 
nent vingt-quatre heures sur 


vingt-quaire. » 
a Kafkaïon » 


Or, ἢ y a ici un important 
paradoxe. Car si, effectivement, 
tout le monde reconnaît l'effica- 
cité du système dès lors qu’il 
prend en charge des malades ou 
des accidentés en danger de mort, 
c'est aussi l'accueil des urgences 
qui pose, d'une manière générale, 
le plus de problèmes, et qui sou- 
fève le plus de critiques dans 
l'ensemble du fonctionnement 
hospitalier. « Des très nom- 
breuses enquêtes qui portent sur 
les services d'urgence, qu'elles 
aient été effectuées auprès des 
usagers, des médecins, des infir- 
mières ou des directeurs d'hôpi- 
taux, se dégage une insatisfaction 
quasi unanime sur l'état et le 
fonctionnement actuel de ces ser- 
vices, dont on souligne parfois 
des défaillances sérieuses, expli- 
que le rapport. Certes, des pro- 
grès indiscutables ont été accom- 
plis dans l'organisation et 
l'humanisation de l'accueil, mais 
celui-ci apparaît comme globale- 
ment insatisfaisant. » 

On estime que, chaque année, 
en France, plus de six millions de 
malades se présentent ou sont 
traités dans ces services. Qui sont- 
ils ? Selon le rapport du profes- 
seur Steg, 600 000 d'entre eux 
seulement sont des « urgences 
extrêmes », C'est-à-dire des situa- 
tions qui exigent une réanimation 
immédiate, ou des urgences 
« lourdes », qui mettent en jeu la 
vie même du malade (polytrau- 
matisés ou brûlés graves, par 
exemple). Mais le plus grand 
nombre des malades vus dans les 
urgences ne présentent, en réalité, 
que des troubles banals qui n'exi- 
gent qu’un contact médical, un 
rapide bilan, un traitement simple 
et un apaisement psychologique. 
Beaucoup d'entre eux auraient pu 
être traités par les praticiens en 
dehors de l'hôpital et, souvent 
méme, en dehors du contexte 
d'urgence. 

Autre chiffre important : 25 % 
des urgences médicales sont que 

ni sychiatrique ou sociale. 
Éclon le rapport, « 60 % à 70 % 
des malades vus aux urgences ne 
nécessitent pas d'hospitalisation : 
ils sont soignés et non admis à 
l'hôpital. Beaucoup de malades 
n'ont d'autre motif d'admission 
que leur vieillesse et leur soli- 
ude, À Paris, 30 % des patients 


vus aux urgences ont plus de 
soixante-dix ans. » Constat acca- 
blant : - Les couches les plus 
défavorisées . de la population, 
faute souvent de pouvoir accéder 
aux consultations médicales, se 
présentent plus fréquemment aux 
urgences. » Près d'un tiers des 
malades ne restent hospitalisés 
que moins de vingt-quatre heures. 


Face à ce constat général, le 


rapport propose une analyse et 


dont font l’objet. parfois de 
manière très virulente, ces ser- 
vices. Ces critiques sont de trois 
ordres : 
© L'insuffisante médicalisarion 
des nces 

Π s’agit à la fois d'une insuffi- 
sance quantitative concernant les 
effectifs de personnel de garde et 
d'une insuffisance qualitative, du 
fait de l'hétérogénéité de ce per- 
sonne]. « I] n'est pas rare que le 
petit nombre de médecins inscrits 
sur le tableau de garde rende très 
difficile, voire Impossible — mal- 
gré un rythme de garde déraison- 
nable — d'assumer la permanence 
et la disponibilité vingt-quatre 
heures sur vingt-quatre. » 


Φ L'insuffisame qualité de 
d'accueil 

+ Le reproche majeur est 
l'attente excessive, note le rap- 
port. De fait, celle-ci se compte en 
heures, elle est très mal vécue er 
prend parfois un côté kafkaïen 
quand, en l'absence d'explication 
et d'apaisement, le malade attend 
on ne sait ni qui, ni quoi, ni pour- 
quoi, πὶ pour combien de temps... 
7 % à 13 % des hôpitaux ne dis- 
posent pas de locaux individua- 
disés pour l'urgence. Surtout, un 
hôpital sur deux ne dispose pas 
d'installations radiologiques aux 


urgences ! De eo plus précise, 
des malades orent l'inconfort 
des installations, la té 


entre blessés et malades, 
l'absence d'insonorisation et 
aussi les lourdeurs. et parfois le 
caractère déshumanisé, des for- 
malités administratives. Les 
transferts entre hôpitaux, par 
manque de constat ou par 
absence dans l'établissement 
d'une discipline dont relève le 
malade, sont toujours très mal 
vécus. Enfin, il convient de souli- 
gner qu'on observe actuellement 
une tendance à l'accroissement 
des plaintes ayant irait aux soins 
médicaux et paramédicaux. » 
Φ L'insatisfaction des personnels 
médicaux et paramédicaux -.. 
Celle-ci n'est certes pas spécifi- 
Que aux services des urgences. 
Ëlle porte toutefois plus particu- 
lièrement sur les mauvaises condi- 
tions de travail, l'insuffisance des 
rémunérations des gardes, la dis- 
parité entre les centres hospita- 
liers généraux et les centres 
hospitalo-universitaires, ces. der- 
niers attirant La quasi-totalité des 
internes nommés au CONCOUrS. 


La pénurie 
de chirurgiens 


Afin d'améliorer une situation 
aussi critique que critiquable et 
tout en prenant en compte 
« l'extraordinaire diversité » des 
structures en cause, le rapport du 
professeur Steg formule un cer- 
tain nombre de propositions qui, 
comme l’a montré le récent rap- 
port du professeur Lareng, ne 
manqueront pas de susciter de 
pombreuses réactions. Ἐπ particu- 
lier, tout comme ce dernier docu- 
ment, celui du Conseil économi- 
que et social estime indispensable 
la participation des médecins libé- 
raux aux urgences des hôpitaux 
publics. Cette participation 
devrait concerner à la fois les 
chirurgiens ct les médecins géné- 
ralistes. « ΠῚ n'est pas rare en 
effet, indique le rapport, que. 
dans bien des villes où une équipe 
hospitalière réduite a de la peine 
à assurer la permanence des 
gardes dans des conditions saiis- 
faisantes, existent plusieurs pra- 
ticiens libéraux, tous issus des 
hôpitaux publics, qui pourraient 
étre associés aux tours de 
garde. » 
souvent très. critiquée, imposerait 


des compensations financières 
Érmetteue ἐπε be les era 
giens libéraux dans les équipes 
hospitalières. Sur ce point, le 
Conseil ique et social tient 


ble crise du recrutement chirurgi- 


gie orthopédique et 
gyaécologie-obstétrique. 
généralistes aussi devraient, selon 
le rapport, être étroitement asso- 


Une autre série de propositions 
concerne les internes (création de 


nisations), les « médecins 
seniors» (effectifs insuffisant, 
revalorisation de leur rémunéra- 
tion) ainsi que le personnel para- 
médical Une grande partie du 
rapport Steg est aussi consacrée 
aux divers moyens permettant 
d'améliorer l'accueil du malade, 
qu'il s'agisse de l’environnement 
matériel ou humain (amélioration 
de l'information du malade, de sa 
famille, ainsi que de la formation 
du amélioration des 
formalités d'admission qui 
devraient être brèves, ἢ 
sées, discrètes οἱ informatisées). 
Menaces 

L'objectif prioritaire dans ce 

attente. « Les'expériences 
sées dans un certain nombre 
-d'hôpitaux, peut-on lire dans le 
rapport, démontrent que cet 
objectif peut être atteint, certes 
en étoffant l'équipe de garde mais 


sur place, libéré de toute autre 
activité, est indispensable, en par- 
ticulier pour la chirurgie: pen- 
dant qu'un interne opère, il est 
nécessaire qu'un de ses collègues 
soit disponible sur place. » 

Enfin. au chapitre de l'organi- 
sation et du financement, le rap- 
port Steg demande l’individuali- 
sation du fonctionnement des 
services dans le budget global hos- 
pitalier. Il considère « que, devant 
ἐξ grave problème de santé publi- 


tion que suppose σὰ réforme avec 
les importants investissements 
humain et matériel qu'elle impli- 
que, il n'est pas envisageable que 
son financement puisse être 
assuré par un simple redéploie- 
ment interne. En T ᾿, 
c'est une véritable politique 
nationale des urgences qu'il 
convient de mettre en œuvre. Elle 
devrait se traduire par des dota- 
tions budgétaires spécifiques aux 
établissements auxquels serait 
demandé en priorité un effort 
particulier dans l'accueil des 
malades ». 

Au total, ce document impor- 
tent ne fait qu'illustrer deux des 
menaces graves qui pèsent sur 
l'hôpital public : la sous- 
médicalisation en raison de La 
désaffection des médecins pour 
les hôpitaux publics, et la dégra- 
dation des conditions du travail 
médical. Deux menaces réelles 
que lon retrouve, sous-jacentes, 
dans l'ensemble des mouvements 
sociaux qui agitent le monde hos- 
pitalier et qui justifient ample- 
ment que le prochain conseil des 
ministres du 12 avril soit consacré 
à l’hôpital et à la santé Deux 
menaces qui ne disparaîtront pas 
tant que l’on n'aura pas ciaire- 
ment défini la part du budget 
national que La collectivité entend 
consacrer à la santé de ses mem- 
bres. 


JEAN-YVES NAU. 


4 L'avant-projet d'avis sur 
« L'urgence à l'hopital », rédigé sous 
direction du professeur Adolphe Steg, 
doit être rendu public en présence de 
M. Claude Evin, ministre de la santé, ic 
mardi 11 avril, avant d'être voté par le 
Conseil éconamige et social 


L'échec de la Phobos amène 
un chercheur soviétique à contester, 
dans la « Pravda », la politique spatiale 


de son pays. Voici le texte. 


Le double échec de la mission 
soviétique Phobos, destinée 
notamment à l'étude du fameux 
satellité de la planète Mars, vient 
rappeler que l'exploration du sps- 
ième solaire est une entreprise 
difficile. Mais, au-delà de cette 
évidence, la communauté scienti- 
fique soviétique se demande si ce 
douloureux échec n'est pas la 


dibre signée d'un chercheur de 
l'Institut des recherches spatiai 
{IKI) et parue dans le Pravda du 


ES doutes sont apparus, 
ces temps dermiers, dans 
l'opinion, quant au bien- 
fondé des dépenses consa- 

crées à l’espace. On peut dire 
avec assurance que les appels à 
économiser « sur les projets spa- 
tiaux » toucheront (et ils frap- 
pent déjà) précisément cet aspect 
de la science. 

Voilà une quinzaine d’années, 
afin d'étudier « l'espace proche » 
(autrement dit à des altitudes 
variant entre 220 et quelques mil- 
liers de kilomètres). des satellites 
de la série des A ou OS ont êté 
élaborés. Les chercheurs soviéti- 


+ ra or le ed 
l'organisme soviétique chargé 

la ion et de La commerciali- 
sation des activités spatiales sovié- 
tiques) ne prévoit .pas, bien que 
les scientifiques en aient besoin, 
d'étudier des projets de nouveaux 
satellites de cette classe, plus 
modernes. 


Si, il y a une vingtaine 
d'années, les caractéristiques du 
fameux satellites Prognoz satisfai- 
saient les exigences de la recber- 
che scientifique, apparaissent 
aujourd’hui comme de parfaits 
anachronismes. Et, malgré tout, le 
Glavkosmos considère qu’il est 
toujours possible de proposer des 


l'étude de l'espace dans la ban- 
lieue de la Terre ne soit pas totale- 
ment interrompue, et que puisse 


- être mise en Œuvre une coopéra- 


tion internationale dans ce 
domaine, l'Institut de recherches 


ses propres forces, au sein d'une 
coopérative, sans la participation 
des entreprises du Glavkosmos. 


Les défauts 
de Phobos 


défauts : il est difficile d’y instal- 
ler comme ἢ le faudrait les appa- 
reils scientifiques ; le volume de 
l'information scientifique trans- 
missible est faible, de même que 
le’ poids des appareils scientifi- 

ues, com! 
‘ensemble de la construction. (ες 
défauts. sont liés aux relations 
fausses existant entre l'Académie 
des sciences et l’industrie spa- 
tiale. (..) - 

Durant les années de stagna- 
tion, tout cela s’est progressive- 
ment modifié. Aujourd’hui, l’IKI 
se trouve dans la position . d’un 

ire de rang inférieur (et 
presque privé de droits): Les 
constructeurs de l’industrie déter- 
minent eux-mêmes la configura- 
tion des engins spatiaux, les 


Le premier Dictionnoire clinique des thérapies 
familiales systémiques. … Ce n’est pas du luxe, 
à une époque où ces techniques se répandent comme une frainée 


de poudre dans l'Hexagone.’ 


Lo Croix 


προς ἡ était temps que paraisse ce dictionnaire, 
écrit dans un code socio-culturel familier. °” 


Médecine et hygiène 


**...un élrgissement, un renouvellement, une 
complémentarité qui faisaient défaut...” 


Bulletin critique du livre français 


“Comptant plus de 900 articles, cet auvrage est 
immédiatement utilisable en pratique thérapeutique. “΄ 


*’Un ouvrage de référence... "” 


Impact Médecin 
Vie et Santé 


‘*..importont ouvrage. C’est aussiune nou- 
velle approche de toute situation de souffronce.… 


Médecine Pratique 


‘Ouvrage remarquable de précision et de 


rigueur..." 


Νϑενυγο 


"le Didionnaire dinique des thérapies fami- 
liales et systemiques repond, en 19868, à un besoin...” 


L'Inter Courrier 


"s'adresse autant.… à des pédagogues, des 
juges, des travailleurs sociaux ou des medecins generalistes.….’" 


, 


Soins psychiotrie 


“concu pour aider, dans leur pratique et leur 


réflexion, les thérapeutes et tout acteur médico-sociol, educatifou 


social..." 


Cahier de lo puéricultrice 


‘les questions abordées sont 
ou plus pres de nos preoccupotions quotidiennes 


DICTIONNAI 


Psychologie. 


CLINIQUE 


DES THERAPIES FAMILIALES SYSTEMIQUES 
JEAN-CLAUDE BENOIT. JACQUES - ANTOINE MALAREWICZ 


LES EDITIONS ESF 


ale à Moscou ΄ 


facile à gérer pour eux. 

Notons au passage que la perte 
de la première sonde Phobos (1) 
est à placer sur le même rang ct 
s'explique par les mêmes raisons 
que le naufrage du paquebot 
Amiral-Nakhimov. Autrement 
dit, elle est due au manque de 


commandent aux seconds 

ment ce dont ils ont besoin Chez 
nous, l'Académie des sciences ne 
dispose pas de crédits pour élabo- 
rer et fabriquer des sondes ‘spa- 
tiales : elles les reçoit gratuite- 
ment. Naturellement, dans ces 
conditions, c'est le fabricant qui 
dicte ses volontés. Si ces crédits 
étaïent accordés à l'Académie des 
sciences et si le bureau d’études 


.du Glavkosmos était financière- 


de leur réalisation au sol augmen- 
terait, sans aucun doute, sensible- 
ment. - 


Des économies 
discutables 

pour la recherche fondamentale 

fai non ous 
les, aux 

-&lobales de l'industrie spatiale, et 
économiser sur les missions spa- 
tiales automatiques ne contribue- 
rait guère à enrichir les étalages 
de nos magasins. : 

Dans ce domaine, l'élaboration 
et la -réalisation du système lan- 
ceur lourd-navette Energia- 

ürane ont conduit à surmonter 
d'énormes difficultés et consti- 
tüent un succès technique qui sou- 
lève l'enthousiasme. Mais je dis 

- bien : technique. Îl n’y ἃ aucune 
raison d'inscrire ces dépenses au 
chapitre de celles allant à la 
recherche scientifique fondamen- 
tale menée dans notre pays. Et il 
n'est guère facile d'expliquer 
pourquoi nous avons besoin, préci- 


I-n'est pas exclu, selon moi, 
que la principale raison ayant pré- 
sidé à La création du système 
"Energia-Bourane ait été l'aspira- 
tion d'une branche à s’auto- 
affirmer, et non les besoins réels 
ὅδ tale dpi ce. Car lors 

ymposium international de 
Moscou 


moyen de sondes automatiques, 
- Maïs sa mise en œuvre s’est enga- 
"αὶ τῳ Aer gite ble lenteur. 
.» ps perdu pour le pré 
Jet Mars-94, . qui débouohers leur 
un affaiblissement de la qualité 
de la recherche, (préoccupe visi- 


Tout ce qui vient d’être dit per- 
met de ‘considérer que la pour- 
suite de la recherche fondamen- 
tale dans l’espace, entreprise avec 
éciat dans notre pays, suscite 
aujourd’hui une 


(22 Tonic traduit et diffusé par. je 
soviérique d'informanon pue 


Le ἢ 
an 


Due 


K_ Une bulle verte dans 


LT —————— missions spatiales ou la colonisa- 
Peut-on créer de toùtes pièces un milieu « naturel » 
où l'homme vivrait en vase clos ? 

Des chercheurs américains en font l'expérience 

en Arizona avec le.projet Biosphère 2.‘ 


de capsule spatiale : vêtue 
π sue combinaison: . 
vif — l'uniforme adopté pour { 
projet Biosphère 2, — ÂAbigail 
Alling, une biologiste de viagt- 


A mise en ‘soène, le Jundi 
13 mars, valait une sortie 


neuf ans, surgissait de son module 


en faisant le V de la victoire. 
Quelle victoire ? Abigail venait 
seulement de passer cinq jours 
confinée en milieu complètement 


- los, avec quelques légumes en 


terre, deux poissons en bassin et 
une batterie de capteurs ‘chargés 
d'enregistrer toutes les données de 
l'expérience. C'était la première 
expérimentation en vraje- grar- 
deur du projet Biosphère 2, com- 
mencé il y a cinq ans dans le 
désert de l'Arizona. “°° : 


Cet ambitieux projet, qui doit 


déboucher le 21 septembre 1990 . : 


sur le confinement « sous cloche» 
de huit hommes et femmes, capa- 
bles de vivre pendant deux ans en 
circuit totalement fermé, n'en est 
encore qu'aux préparatifs. . Bio- 
sphère 2, qui se veut Ja réplique 
miniature de Biosphère 1. c'est-à- 
dire de la planète Terre, n’est 
encore qu'un vaste chantier au 
pied des monts Catalina, à une 
cinquantaine de kilomètres au 
nord de Tucson (Arizona). Dans 
ces collines hérissées de cactus et 
de buissons épineux commence à 
sortir de terre ce qui deviendra La 
plus grande serre du monde, ou 
plus exactement le plus grand ter- 
rarium. 


Qu'on imagine : sur 1 hectare 
au 50} entièrement étanche — 
deux couches de béton envelop- 
pant une feuille d'acier inoxyda- 
ble — va être posée une immense 
vote de verre et d'acier, sorte de 
Pyramide du Louvre haute. de 
35 mètres, étirée sur une jongueur 
totale de 170 mètres A l’intérieur 
de ce vivarium géant, sept milieux 
vont devoir coexister: Tott en 
haut, à l'extrémité, une forêt tro- 
picalc bumide de type amazo- 


nien ; juste à côté, une savane tro- 
picale accrochée à une falaise, 
puis, en contrebas, un marais 
d'eau Saumätre. débouchant sur 
un lagon avec récif corallien et 
‘finissant dans-un bras de mer de 
plus de 7 mètres de fond : enfin, 
tout à l'aval, bordé par une savane 
épineuse, un désert comme on 
en trouve en Basse-Californie, 
c'est-à-dire humidifié -par l’air 
marin. Ces sept. milieux « natu- 
rels » tels qu'on les trouve à l’état 
sauvage sur le continent améri- 
Cain abriteront une flore εἰ une 
- faune qui ne compteront pas 
moins de 3 800 espèces, de la 
mousse à l’arbre de haute -futaie 
et depuis le moustique jusqu’au 
daim — nain, tout de même. : 


. Tous les animaux « de ferme ». 


‘également, seront nains. Mais les : 


cültures ‘agricoles, pratiquées 
dans lé sixième « biome », selon la 
terminologie biosphérienne, pro- 
duiront des plantes de belle taille, 
enrichies aux engrais naturels et 
dopées par l'effet de serre. Ces 
plantes et animaux, auxquels il 
faut adjoindre les poissons du 
genre tilapia, originaires des lacs 
‘de l'Est africain, serviront à l’ali- 
mentation des huit habitants du 
septième « biome =», logés dans un 
immeuble attenant, doté de tout 
“le confort moderne. L 


Mais pourquoi diable une telle 
expérience, qui nécessite un inves- 
tissement de 30 millions de dot 
lars (1)? + L'opération Bio- 
sphère 2 a trois objectifs, 
explique Kathleen Dyhr, nutri- 
tionniste de formation, qui dirige 
aujourd'hui l'information. Pre- 
mièrement, créer des écosystèmes 
.clos'afin de les étudier; deuxié- 
mement. constituer. "des réserves 


.biologiques pour espèces mena- 


cées ; enfin, mettre sur pied des 
habirats où l'homme puisse vivre 
en vase clos, que ce soit pour des 


Tion d'autres planètes, » 

7‘ L'initiateur de l'opération est 
‘on nommé Cerl Hodges, mathé- 
. maticien et physicien aujourd'hui 
converti à l’agronomie tropicale. 
Comme directeur du laboratoire 
d'énergie solaire de l’université 
d’Arizona, depuis 1962, Carl 
Hodges s'est progressivement 
intéressé à la culture en zone 
. désertique, notamment aux possi- 


SCIENCES 


le désert 


produits naturels (céréales, fruits, 
légumes et poisson). 

Tout est fait, dans cette unité, 
pour étudier la chaîne complète 
de l'écosystème. Les tilapias, dans 
leurs bassins, se nourrissent des 
algues produites par la lumière et 
la chaleur. A leur tour, ils enri- 
chissent l'eau de leurs déjections, 
τε qui permet de cultiver des 
plantes aquatiques comme le riz. 
Au lieu de déverser des engrais 


Forêt tropicale humide 


bifités d'irrigation de plantes halo- 
phytes (résistantes au sel) à l'eau 
de mer. 


En 1967, il crée le laboratoire 
‘ de recherches environnementales 
(ERL) au sein de l'université 
d'Arizona. L'ERL, aujourd'hui, 
est composé de trois unités princi- 
pales, regroupées à côté de l’aéro- 
port international de Tucson. La 
première, consacrée à l'énergie 
solaire, centre ses recherches sur 
les systèmes de chauffage et de 
refroïdissement dans l'espace. La 
deuxième unité est une serre où 
sont cultivées quelque sept cents 
plantes halophytes du monde 
entier. ᾿ 
La troisième est une serre tropi- 
cale humide qui concentre toute 
58: recherche sur le projet Bio- 
sphère 2, précisément. C'est. là 
que Carl Hodges et ses assistants 
(l'ERL emploie une centaine de 
permanents) étudient les moyens 
de survie en vase clos à partir de 


chimiques azotés pour augmenter 
le rendement du riz, on cultive 
une sorte de lentille d'eau { Azo/{a 
Pinnata) qui fournit l'azote dont 
elle regorge, comme beaucoup de 
légumineuses. « L'air vicié, 
chargé de gaz carbonique, est 
réinjecté à la base des bacs de 
culture, explique Abed Anouté, 
un botaniste libanais assistant de 
recherche, On observe alors com- 
ment les bactéries du sol, à zra- 
vers 1 mètre d'épaisseur, absor- 
bent ce gaz carbonique et les 
autres A μήθ de l'air.» 


ν iverit um 


Grâce au système clos, on peut 
suivre à la trace la moindre par- 
celle d'humidité, le déplacement 
des gaz et de tous les éléments 
chimiques. Dans le vivarium de 
Biosphère 2, les reclus devront 
respirer toujours le même air, seu- 


lement oxygéné par les plantes et 
filtré par les bactéries du sol. Et 
ils devront boire l'eau qui aura 
servi aux poissons ou à leur toi- 
lette.. 


Le plus difficile, cependant, ne 
semble pas la survie des hommes, 
dont on connaît parfaitement les 
besoins alimentaires (2 500 calo- 
ries par jour dans la bulle) et les 
exigences en matière d'espace 


vital Les difficultés commencent 
avec les plantes et surtout la 
faune sauvage. Combien faut-il 
introduire de grenouilles, de 
chauves-souris ou d'oiseaux pour 
obtenir un équilibre durable sous 
cloche? «Pour nourrir un seul 
couple de colibris. il faut compter 
trois mille fleurs écloses par 
jour, observe Margret Augustine, 
l'architecte canadienne directeur 
du projet Biosphère 2. 1/ nous 
Jaut donc prévoir une réserve 
d'eau sucrée au cas où la res- 
source en nectar viendrait à 
tarir.» Les futurs biosphériens 
préféraient cohabiter avec des 
papillons plutôt qu'avec des mous- 
tiques. Les biologistes ont tran- 
ché : les moustiques sont utiles à 
l'alimentation des poissons. par 
leurs larves. On en mettra donc. 
Les papillons, en revanche, ont 
des larves — [68 chenilles — très 
gourmandes en chlorophylle. On 
limitera donc les lépidoptères 
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pour éviter de mettre en danger 
les feuillages. 


€Ce dosage constitue l'obstacle 
majeur de l’expérience Bio- 
sphère 2. Si l'on veut que, pen- 
dant deux ans, cohabitent en vase 
clos, et en milieu entièrement 
reconstitué, des hommes, des ani- 
maux et des plantes, il faut mettre 
en équation toutes les données 
biologiques, botaniques, zoologi- 
ques, éthologiques et même socio- 
logiques. Redoutable défi, qui 
suppose de longues recherches 
préalables — d'où le retard pris 
par l'expérience de confinement, 
qui devait à l'origine démarrer 
cette année. 


Mülle hectares 


ΓΙ faut choisir aujourd'hui les 
matériaux capables de résister à 
la corrosion pendant un siècle — 
c'est la durée de vie assignée au 
vIvariureL 

Pour l'heure, l'activité la plus 
fébrile a lieu dans les bâtiments 
annexes déjà construits. le centre 
de recherche et de développement 
biosphérique — qui comprend le 
module d'essai de confinement, 
testé en mars dernier, — un insec- 
tarium où sont élevés quelque 
250 espèces appelées à coloniser 
la bulle, des serres où sont entre- 
posés les arbres de la future forèt 
tropicale et une station d'épura- 
tion écologique où sont testés les 
divers procédés possibles. Dis- 
persé dans les collines du 
Sunspace-Ranch — un terrain de 
1 000 hectares acquis par la 
société Space Biospheres Ven- 
tures, qui pilote le projet, — le 
centre de recherches évoque 
Sophia-Antipolis, près de Nice. 
Les chercheurs du futur ont 
besoin d'une nature calme, apai- 
sée, même si c'est pour en fabri- 
quer une autre, entièrement artifi- 
cielle, qui sera peut-être un jour 
catapultée dans l'espace pour 
accompagner les colons de Mars. 


ROGER CANS. 


(1) Le pois Biosphère 2, lancé en 
1984, est financé par Edward Bass. fils 
d'un milliardaire texan du pétrole. C'est 
la société SBV (Space Biospheres Ven- 
tures) qui est chargée de gérer toute 
re tion [4 ans, durée sup- 
posée de rentabilité. SBV est une société 
commerciale à but lucratif, qui entend 
bien vendre ses mnovaLions, en particu- 
lier à la NASA. 


Les excès de l'ozone [Pollution à domicile 


{Suite de la page 19.) 
« Contrairement à ce que l'on 
wvait croire il y à une dizaine 
d'années, l'Afrique n'est pas la 


mémoire de la planète, une. 


seconde Amazonie, naturelle et 
exempte d'impuretés. C'est au 
contraire un continent très pollué, 
où le bois est La principale source 
d'énergie et où les feux de 
brousse se pratiquent sur des 


dizaines de milliers de kilomètres . 


carrés », explique M. Marenco. 
En décembre 1987, une campa- 
gne aéroportée effectuée au- 
dessus de l'Afrique de _lOuest 
{Congo, Gabon, Cameroun, Câôte- 
d'ivoire et Sénégal) confirme 
l'importance des émissions de 
feux de brousse dans la formation 
d'ozone troposphérique, « démon- 
trant ainsi l'intérêt des expé- 
riences régionales en Afrique de 
l'Ouess en tant que bancs d'essais 
pour l'étude des formations pho- 
tochimiques à grande échelle à 
partir de la pollution ». 

La prochaine campagne, dont 
le départ est prévu en décembre 
1990, devrait couvrir le même tra- 
jer que la campagne Stratoz 
effectuée en juin 1984, mais elle 


se déroulera cette fais en hiver. . 


- Le principal intérêt de δες 
études est de disposer de de 

hémisphères dissymétriques, ἃ la 
fois par les conditions chimiques 
{pollution localisée dans l'hémi- 
sphère Nord} et Saisonnières.». 
soulignent les chercheurs du labo- 


ratoire de Toulouse. Les réactions 
de photochiaie sont en effet 


L'AFPenaccès 


maximales en été, lorsque les 
jours sont les plus longs. Pour 
faire la part des variations saison- 


‘ nières et de la pollution, l'expé- 


rience complète nécessitait donc 
l'étude simultanée des deux bémi- 
sphères dans leurs conditions 
:extrêmes de photochimie. Propo- 
s$ée dans le cadre de l’appel 
‘d'offres relatif au programme de 
recherche international d'étude 
dela géosphère et de la biosphère, 
Global Change, cette mission ras- 
:semblera six laboratoires français 
-et allemands “spécialistes de 
Fatmosphère. - 

εὐ Reste.que ces recherches, aussi 
nécessaires soient-elles pour la 
compréhension des équilibres 
atmosphériques, ne laissent guère 
entrevoir de solution pour tenter 
d’enrayer le phénomène. Au 
rythme actuel, soit une augmenta- 
tion de 1 % à 2% par an, les spé- 
cialistes prévoient que Île taux 
d'ozone dans les basses couches 
de l'atmosphère doubiera dans les 
cinqüante ans à venir. Quand on 
sañ que la concentration dans les 
pays mdustrialisés atteint déjà de 
40 à 60 ppb, soit près de la moitié 


bles. (120 ppb)}, on mesure sans . 


peine les risques encourus. 


laTerre, d'un effet de serre accru, 
ce fameux réchauffement de la 
planète auquel: les scientifiques 


attribuent, dès le prochain demi- 


siècle, une élévation globale de 
température de plusieurs degrés 
au sol (le Monde du 28 décembre 
1988). Risques, également, pour 
la santé bumaine et animale, mais 
aussi pour les végétaux. Effec- 
tuées dans plusieurs laboratoires 
dans le monde, toutes les études 
concourent en effet à démontrer 
que, si les teneurs en ozone 
venaient à doubler, le rendement 
de La plupart des céréales dimi- 
nuerait d'environ 30 “Ὁ. Et il est 
fort probable que l’ozone, au côté 
. des pluies acides, intervient égale- 
ment dans le dépérissement des 
forêts observé au cours de la der- 
« Le problème de l'ozone tro- 


de réduction des chlorofluorocar- 
bones (CFC) en faveur de l'ozone 
stratosphérique, quelles mesures 
prendre pour supprimer à la fois 
la production de ἜΣ carbonique, 
de méthane et d'oxyde de car- 
bone, estime M. Marenco. À 
moins d'imaginer une nouvelle 
révolution technologique et éner- 
gétique... » La prise de conscience 
mondiale, illustrée par les trois 
réunious internationales qui se 
sont tenues au mois de mars à 
Paris, à Londres et à La Haye sur 
l ion de l'atmosphère (Le 
Monde daté 12-13 mars). 
permettra-t-elle d'accélérer ce 
processus ? δ 
CATHERINE VINCENT. 


le au développement de l’entreprise. 
tapant le 36.29.36.19. Les professionnels de l'information fe font déjà. 


(Suite de la page 19.) 


Les matériaux comme les 
hydrocarbures benzéniques et les 
pigments de peinture tels que le 
plomb, le cadmium, le chrome, 
sont une source de toxicité immé- 
diate pour le système nerveux 
central, les muqueuses oculaires 


À long terme, leurs effets sant 
plus i : is ils justifient 
les limites imposées par les orga- 


leurs concentrations ne sont pas 
très élevées. Des études ponc- 
tuelles ont d'ailleurs montré, dans 
les pavillons de banlieue et leur 
jardin, où les habitants s'adonnent 
eu bricolage, des taux de pol 
luants supérieurs à ceux mesurés 
dans des appartements situés en 
plein cœur de Paris. 

A l’intérieur des habitations, La 
cüisine et la salle de bains sont 
des hauts lieux de la pollution. 
Les nombreux aérosols de cosmé- 
tiques ou de produits d'entretien, 


dont on connaît l'effet désastreux 
sur l'environnement, sont d'autant 
plus toxiques que les pièces sont 
souvent très mal aérées. Les 
minuscules particules de ces aéro- 
sols ont la fâcheuse habitude de 
pénétrer à l'intérieur de l'arbre 
respiratoire, d’y détruire le revête- 
ment protecteur et de provoquer 
ainsi, notamment chez les per- 
sonnes les plus sensibles, des 
infections respiratoires et des 
bronchites chroniques. La der- 
nière source de pollution inté- 
rieure est liée aux matériaux de 
construction. ΠῚ s’agit du radon, 
un gaz radioactif émis dans l'air à 
partir de certains sous-sols ou du 
gaz naturel et dont certains pen- 
sent qu’il pourrait contribuer au 
développement des cancers pul- 


monaires. ἢ] faut également citer 
les formaldéhydes provenant des 
bois agglomérés et l'amiante qui 
peuvent à long terme être à l'ori- 
gine d’une pathologie pulmonaire 
grave. Enfin, à cette liste exhaus- 
tive des polluants domestiques, il 
convient d'ajouter les maladies 
respiratoires infectieuses et aller- 
giques en rapport avec la climati- 
sation des locaux. 


En 1987, l'Organisation mon- 
diale de la santé publiait pour 
l'Europe un recueil de recomman- 
dations relatives à la qualité de 
l'air. La pollution intérieure ne 
peut plus être méconnue et il est 
temps que les responsables se 
préoccupent de ses effets sur La 
santé auxquels les enfants sont 
particulièrement sensibles. 


BÉATRICE BANTMAN. 


9 36 19, C'EST L'AFP SUR MINITEL. 


direct sur votre Minitel, sans abonnement nimot de passe, c'est 700 dépêches quotidiennes déslelendemainde == 
texte intégral, provenant du service général et économique de l'AFP, et remontant jusqu'à 6 mois. Un outil d'in- = 


ΕἸ 


ε 


cmmsz 
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ALSTHOM 
“--- 


DIVISION 
ELECTROMECANIQUE 


LE PREMIER CONSTRUCTEUR 
EUROPEEN DE 
TURBO MACHINES 
recherche pour l'un 
de ses Etablissements en 
Région Parisienne (RATEAU) 


aerospatiale 


ments et exploitation, 


JEUNE INGENIEUR BE. 


CENTRALE, ENSTA, IDN, A.M,, ENSI MECANIQUE, INSA, ... 


} prend dans le Service Technique TURBINES, la responsabilité 
d'une section ‘Contrôle commandes, Automatismes et 
Installations” occupant une quinzaine de Techniciens. 


Ce poste est particulièrement motivant pour un jeune Ingénieur 
de fort potentiel ‘’concerné”’ par la Mécanique, l'Electro-Méca- 
nique, les Automatismes et ayant le goût des responsabilités. 
Déplacements courts et assez fréquents à l'étranger. a indis- 
pensable. (Réf. 7755-M) 


2 JEUNES INGENIEURS 
CHANTIERS INTERNATIONAUX 


CENTRALE, ENSTA, IDN, A.M., ENSI MECANIQUE, INSA, ... 


ébutants ou avec une première expérience chantiers appré- 
ciée pour l'un des deux postes. 


Après formation sur les matériels conçus et produits par 
ALSTHOM-RATEAU, ils en assurent le montage et la mise en ser- 
vice tant en EUROPE qu'en ASIE ou AMERIQUES. L'initiative, 
l'esprit d'entreprise et naturellement une grande mobilité inter- 
nationale sont indispensables. (Réf. 7756-M) 


Pour ces postes intéressantes possibilités d'évolution et de 
promotion dans l’ensemble du Groupe ALSTHOM. 


Merci d'écrire avec CV. détaillé, sous référence du poste à 
Mamrégies, 3, rue d’'Hauteville, 75010 Paris, qui transmettra. ἡ 


La passion de la conquête... 


La Division ENGINS TACTIQUES d'aerospatiale, avec son rience ue 
dans le domaine des missiles, a su tirer parti des Fous D sie re 
{mises en œuvre pour EXOCET, ASTER, ROLAND, AS 30 LASER) et affirme ainsi 
son premier rang européen parmi les constructeurs. Avec 6 000 personnes, un 


Centre pour les prototypes, pré-séries et petites séries à CHATILLON et un centre ὁ 
grandes séries à BOURGES, nous mettons en -œuvre tous les moyens industriels : 


indispensables à notre trodition de qualité et de savoir-faire. 


Rejoignez-nous ! : 
Au sein de nos équipes de CHATILLON, 
vous pourrez participer à l’un des projets suivants : 


Φ conception des systèmes d'armes, 
4 avtodirecteurs électromagnétiques et infrarouges, 
4 guidage inertiel, gyroscopes, 

4 calculateurs à base de micro-processeurs, 

Φ simulation de vol en temps réel, 

© reconnaissance de formes, 

© micro-électronique hybride, 

Φ CAO, éléments finis, 

© informatique scientifique en temps réel, 

Φ télémesures. 


Faites part de vos motivations sous référence ANDE au 
Service EMPLOI FORMATION DIVISION ENGINS TACTIQUES 
2 rue Béranger - BP 84 - 92322 CHATILLON Cedex: 


qu'elle mail 


CSL TELEMATIQUE εἰ σα le CIS TM CORSER spécial dus ls dcaines SLSTEMES ET RESEAUX: conseil, développe- 


Débutants ou première expérience 


Diplômés Grandes Ecoles on équivalent 


La ἀινετοῖμε des tociniqnes vous mettrez en oeuvre, complétée ame formation dans les domaines de pointe, ν permet. 
Dr pos ms pre enr drap mg mms Vu É 


ϑϑϑυνδυυυνυνδ, "5.5... δ en indiquant Le éme Οαπεῖ αν Balle Pers 


Joffre - 94169 Sainr Mandé - Tél (1) 43.65.09.09. 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


AEROSPATIALE : L'ENTREPRISE QUI DEPASSE L'IMAGINATION 


é intellectuelles 
Rene ter ; 


Gnter 


TRANSPAO INFONET 


Filiale de Transpac, groupe France Télécom 
ou ; 


: Ingénieur 
‘commercial με 


joignez secteur de pointe: Les télécommunications 
moines nn : un ο δαὶ μὴ en pleine expansion avec le 
perspective de 1992, dans un environnement 
pee ue Société dynamique à taille humaine qui conmit un 
font développement depuis 54 création en 1985. 

mission iciperez. au développement de notre 
voue = clieniëie Vo responsabilité ἐν uv de comptes 
dients, dont beaucoup de "grands compies". 
Vous avez : Une formation supérieure commerciale où 
informatique, débutant ou première expérience, Un réel 
tempérament commercial et une motivation pour la vente de 

ποτνίσιαι. 


Une bonne maîtrise de l'anglais est indispensable pour ar la 
cuordination avec nos curespundants présents aujourd'hui dans # 
32 pays. ΕΊ 
Env. C.V., photo, ctentions et Lettre indiquant ver motivations à 
Tr Pa Tour Neptune = cedex 20 - 92046 Paris εἰ Défense. 


a D RUE ELLE 


5: = 
‘= H Association Française de Normabsation Es 
κὶ Dans le σάτα d'un projet d'avenir visant ἃ informe " 
μ" tation de l'information contenue dans les normes, %4 
= l'AFNOR recherche é μ᾿ 
Ingénieur Produits Logiciels . 
De formation avec option ἢ 
le VOUS avez résiste pc ." 
rainimum de la conception d'outils de Génie Logiciel "" 
Vous aurez ls rexponsmbié de recenser les besoins -" 
= {pratique d'une méthodologie), créer et réaliser des "= 
=" Écib aduprés depuis & réioclion du œbier des " 
-" charges jusqu'au suivi des applications. ., 
“ Vous assurerez Pinterface entre les Services Marketing ©, 
1 informatique et les Services . 
"= Au-delà de la phase d'expérimentation le poste pourra =, 
μ᾿" re οἷον top cr = 
Ξε et de la gestion de cette nouvelle ligne de Produits. 1" 
= Μά hr  θομάῖες θὲ κεραιδεθὴν ΦΟΝΕΙ͂Σ NR/40 ἃ =. 
# notre Consultan " 
μ᾿" ᾿ξ Roger -" 
. ᾿ Goo Rondet = 
=. DR. - 80. πιὸ de Mromesnll =. 
=. νέην F508 _ 76008 PARIS = 
n'es" ΓΝ Cu ERARRE ROLE 5" . Ἢ απ κα = 


Rp usée Services +. 
NGENIEURS DEVELOPPEMENT 


DEBUTANTS OU 15:6 EXPERIENCE 


Dans un ἢ environnement IBM grands systèmes (MVS, CICS, 
sur notre Centre Serveur, des 


DB2), nous développons, sur projets 
gt œuvre des applications interactives et 
des systèmes de Bases de données. 
Après une période de formation pendant laquelle vous serez 
intégrés à une équipe de réalisation, vous prendrez vous-même 
la responsabilité de projets télématiques professionnels. 
Votre formation Miage Miage ou Ecoles d'ingénieurs, votre person- 
nalité ouverte et dynamique nous intéressent. 
Postes basés à Paris La Détense. - 


Envoyez votre ΟὟ + lettre manuscrite 
à notre Consell sous référence 3510 


Notre société, spécialisés dans le développement de systèmes de. 
Re Se 


Ingénieur 
électronicien 


MAT 


"ΤΕ. 78.85.05. 66, | 


end. he ESS 4 ce. La Alanrle δὰ Marrradi 49 avril 1QARQ 40 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


ας Qui fait bouger le profi d'uni ingénieur commercial 
chez Merlin Gerin ? … le client ! 


Lorsque note Direction Commerciale France répond aux besoins émis 
par la Direction Générale de l'armement en matière δ del 
aux organismes étatiques ou privés, nationaux en Europe, ses ingénieurs d'affaires connaissent ces marchés spécialisés. équipement delbatmerts militaires; lorsqu'els sourissiqnne 


Pour renforcer notre équipe, nous recherchons : Ὁ Issu d’une grande école d'ingénieurs, Sur le marché des systèmes de protection “nucléaire 
: ! vous soubaïtez : civil”, notre filiale de Lamanon occupe une place de 


In snieur affaires ee nie Eur rare fie 
— arine/sous-marin”  Wérn een κσαΘ Ingénieur commercial 


: Vous prends n chape a rmsponsabié commerciale nd le radioprotection "“ 


É Ἶ ἦ ueili, analysé, synthétisé Vous aurez en charge l'identification des besoins de 
᾿ ᾿ vous éfab ; nos clients, l'anticipation des besoins du marché 

Sc des Ir ν᾿ français, le suivi de l'exploitation de nos matériels et 
; le développement de nos ventes. 
3 ἕ Ingénieur de formation électronique et instrumentation, 
ON d'ingénie Grande vous possédez une expérience significative de la 
CR ET 5 ὖ ἰαι fque. ἢ à négociation commerciale. Votre connaissance du 

᾿" M 


secteur nucléaire et de cette activité constitue un atout. 

Vous êtes disponible, impliqué et possédez de réelles 
aux relations humaines, au travail en équipe 

ainsi que des capacités d'analyse et dejsynthèse. 


Poste basé à PARIS. Réf. 1 MOND 160 


Nous vous remercions d'adresser votre candidature, 
sous référence correspondante, à Merlin Gerin - 
Service du PR een des Ingénieurs et Cadres - 
88050 Grenoble Cedex. 


δ ρηνέο 


le de ctic me 

rnpas impliqués dans les programmes 

Ξ Γοχροηδύοσι. Vous contribuerez ainsi 
au développement à notre activité 


Ne 


de tees alfaires. 
pe rue c'était vous ? 
NE PARIS. ᾿ ES Ds re . LL re de l'énergie électrique 


GK DPURTGEIN IA Ξδοτ MERUN GERIN 


= ΒΘΟΗ ΠΜΒΕΗΘΕΗ TECHNOLOGIES conçoit, fabrique et commercialise 
des instruments électroniques de mesure, des équipements de test auto- 

matique, des périphériques graphiques, des systèmes de CAO et FAO. 

La Division Graphique, au premier rang mondial dans le domaine des périphéri- 


ques graphiques, souhaite confier le développement et l'animation d'importants 
secteurs commerciaux (grands comptes et distributeurs) à de 


JEUNES INGÉNIEURS 
GRANDES ECOLES 


De ou ayant une première expérience, vous êtes attirés par des 
commerciales liées aux évolutions techniques en CAO, Dao. PAO... 


_ OPERATION 
SPECIALE 


SPECIAL SICOB : 


LES 
INFORMATICIENS 


lundi 17 daté 18 avril 89 


Hey aimez le terrain et les contacts avec des interlocuteurs de haut niveau, vous 
êtes capables de vendre et de faire vendre. 


Au sein de petites équipes commerciales mañlrisant bien les structures et les be- 
soins d'un marché en pleine expansion, Vous Soutiendrez et vous orienterez les 
activités de distributeurs mportants. Vous leur apporterez les atouts d'une politi- 
que marketing et promotionnelle efficace. 


Les évolutions pores au sein de SCHLUMBERGER sont très ouvertes 
à partir de ces postes, dti responsabilités de management aussi bien com- 
mercial que technique. Une bonne mobilité géographique et une pratique cou- 
rante de l'anglais sont des ai atouts importants. 


Merci d'adresser lettre, C.V. et photo, sous référence 89/06, à la Direction 
du Personnel, 


SCHLUMBERGER TECHNOLOGIES 
Division Graphique 
ZL Les Petites Haies 


LE MONDE, POINT DE RENCONTRE DES GRANDES AMBTIONS. Ὁ 


DAT 


E—— 
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point de rencontre des grandes ambitions. 


>- 


᾿ LeMonde, 


GYSYSECA ὁ 
Parcours à grande vitesse 
pour deux jeunes 


MEORMATCENS 


{ENSICA ou équivalent), vous 
. avez une bonne connaissance 

en logiciel Temps Réel. 
peur une denbraet d'iuégre- | 


a τὸ équipe nee 
be lie ï 


# différentes re a maîtrise oeuvre: ᾿ 
FE travaux..(réf 5529... ος͵ " 
Vous μος angle οὐ dagnel οἱ cxtniies mt "ἢ 
AE ARE ARE A SP 
* de développement. 


is est obligatoire, ΝΣ 
rende. 


: Ces postes. sont à pourvoir dans toutes les régions dé ὶ 
-ς Μετὰ d'adresser CV + lettre manuscrite + prétentions #4 
Ἢ sous référence choisie à notre Conseil ou transmettele Ë 
. on y α ΞΟῚΡ σας ΟΝ ἘΠῚ ἢ 


vos fonctions définitives à Grenoble-Meylan où 
nous vOUS attendons un cadre de travail attractié 


Merci d'adresser votre candidature sous référence 436 
315. Bureaux de la Cofine - 92213 SAINT CLOUD Cedex 


ὅν SYSECA 


Ingénieurs 
électroniciens 


ils seront chargés, au sein d’une équipe 
motivée, de la réalisation de projets . 
dans des domaines de pointe tels 

que le Médical, les Télécommunications, 
l'Aéronautique.. 

Les candidäts auront une bonne 

3 connaissance des microprocesseurs, 


Lente toi di ic po ns. σὰν ζοπχαοο 
soliiement implantés sur le marché des systèmes 
οἱ renforçons notre équipe dans les fonctions suivantes : 


INGENIEUR SYSTEME 


Spécialisé en informatique temps [ 

dec ronque τάχα ique ou Spa orage temps αὶ vous az Gare και: ᾿ 
seu de psc ue SINFOR : 80286 - 80386/réseau. Vous avez déjà participé à L 

L'ile RENUEC ere réalisation de projets complexes en informatique industrielle 


Er mar τοῖς, FLEOTRONIQUE Fan Ge πυρῆς den Sn PR 
| mn ΛΑ omnaiseance de VS eut un atout suprémentaire. 
F4 72. -Η 3 δ ἐς : 
FORME SOCIÉTÉ FRANCO-JAPONAISE INGENIEURS 
-.--'’ τ΄’ π΄ #26 .1,ÉCHNNIQUES INDUSTRIELLES 
STAGES JAPON, pour sa cmquième armée d'activité, le FORMATION CLIENTS 
COMITÉ FORME propose huit stages de longue. durée aux 


: DEAN ou pouvant user due première εἰ 
jeunes Ingénieurs et Chercheurs aulariés d'entreprises expérience 


dans des entreprises et des centres de recharche UNX, vous formerez une audience de. concepteurs & 


μότο dun vou cp cage par 
as (ὁ οἱ 
Εν κυ ne τὸ μὰ 
+ Une entreprise HYPERFORMANTE utilisant des - 
techniques de pointe. 
- Des ouveriures au sein d'un Groupe Intemational, leader 
sur son marché : les pigments d'oxyde de titane. 
“ Des avantages sociaux. 


SE la plus grande zone de 
en France. πάλ χοὸς τὸν ne à 
Fine de ha à 


_INGENIEURS 


Pour 


ENTRETIEN - TRAVAUX NEUFS . japonais. développeurs confirmés. Vous. saurez 
PR δγοσύννο, en RE D qu ον ré à des ge de PE PIE ar : ἘΠῚ 
- fesquels sont prévus des subventions de l'État. 


Ce veus üilresse ? 


Alors écrivez-nous pour discuter de tout csla : Direction des 
Relations Sociales, TIOXIDE FRANCE, BP 89 - - 62102 CALAIS ᾿ 


De: pi où tu de LG D Etes OR 
RER É et une bonne pratique de l'ange a Pa indispensables. 

Merci d'envoyer lettre 

ré ΠΟ  ΑῚΣ μέσας, a ei CV αὶ rétentions sous 

se 1 rue Edison:BP 308, 054 Sin Que 


ä 
Pour.tous ces postés, un sèns é des communications ξ 
DOMAINE : Sciences et τϑυϊιπίῃι un eppliquées à Τοδυ vstrie : | 
DURÉE : 24 à 27 rois. — DÉPART : AUTOMNE GS. - 
ACTER: me couré rome : : 
11, τοῦ Hamaïin, 75753: 
Tél : 47-27-21-67. Fame (here 


-en- Yvelines. 


Sons cars 


" Ἃ NC ἘΜ 


S vous allez d'instinet au plus pointu. si vous 
avez besoin d'espace er de liberté de mouve- 


foréléphoni k ; 
terrain n'a jamais été aussi favorable ἃ l'envol. 
Nous vous proposons de débucer dans la réali- 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 
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JEUNES INGENIEURS LOGICIELS 


sacion de logiciels communication pour k 
radorsléphonie, les cransmissions de données, 
la commurarion temporelle et ses nouvelles 
fonctionnalités (RNIS, Réseau large bande...). 
Nous vous offrons une strarégie : l'excellence 

ique. Nous vous offrons surcout de 
réelles onpartunirés de développement per- 
sonnel puisque les passerelles et filières d'évo- 
lution sont nombreuses dans notre groupe. 
Pour ces postes, ἢ est nécessaire de maitriser 


l'angais. : 

Merci d'adresser votre dossier de candidature 
sous la référence JIL/LM à, MATRA COMMU- 
NICATION. Nicole Kamerzac, DEF, BP 26, 
ue LP. Timbaud, 78392 Bois-D'Arey Cedex 


MEDIA-SYSTEM 


tout bagage, les yeux 


MATRA COMMUNICATION 


|D'ETAPES EN esse 
|ETAPES, VOTRE “sms 
VOYAGE DANS  =msmenmsmene nes 
| L'UNIVERS DE LA SE 
PRODUCTION VOUS FE 
OUVRIRA TOUS LES ARE 


PAIEMENT ELECTRONIQUE 


Notre Division Terminaux οἵ Sysièmes ‘conçoit et 
fabrique, en moyenne’ série, dés, équipements perlor- 
mants en particulier dans le domaine de la Mc ue. 
Nous renforçons nos équipes d'études et nous 
récherchons des ETES CEE 


Ingénieurs électroniciens 


Vous êtes responsable de la conception de sous ensembles 
électroniques à base de microprocesseurs. Vous avez une 
première expérience en .micro-informatique industrielle de 
grande série et des compétences'affirmées en électronique 
numérique et analogique." EST À 

, | {rét. TPE/EL) 


- Service Recrutement 
129, rue Servient 69003 LYON. 


Ingénieurs informaticiens 


Grâce à votre rience de quelques années, VOUS assurez avec 
se les 8ι : ΒΟ ΘῈ Δ΄ réalisation de 
logiciels temps réel dans un environnement de. micro- 
informatique industrielle. Ὁ "1. " - τον 
Des connaissances particulières en système et réseau seraient 
appréciées. . : : | 
; | . 7 "(réf TPE/IN) 


Ingénieurs mécaniciens 


ἧς ΠΑΝ ἘΣ x Φ Télécommunicofions e! ique distribuée 
ΓῚ - Débutant ou avec une première expérience, vous participez au Φ Informatique bancoire # Gestion des tronsporñts 
+ sein d'équipes projet pluridisciplinaires, ἃ la -conception 
-- ἐπ d'équipements complets de type ἰθιππίηβιιχ. ; recherche 
Pragmatique et ouvert. vous recherchez. un poste opérationnel» pour son département ox 7 
RIRE ans un environnement technique de niveau. ᾿ TRANSACTIONS » à ᾿ 4 
Lure Νά. TPEIME) BANCAIRES et POSTALES TRANSPORTS (Systèmes de billetterie) 


LES POSTES SONT À POURVOIR À VALENCE. . 
CROUZET : une Société de 3600 personnes qui maitrise des 
technologies de pointe dans un environnement international 


VOyEZ tre dossier de candidature sous la référence concernée au 
Fo eabie du Recrutement - CROUZET S.A. - 25, rue Jules Védrines- 
7 VALENCE cedex. FO PE τ Pt 


: élueles mécaniques, à 
Dons le codre di boncoi la gestion d'une li ἧς, jusqu'à 
| Dr mega pe ri gestion ty ai, iquré 
développement des logici inés aux Dee Lee ar ep C6 Mt 0 

Réf. 3651 M  l'Etronger. Réf. 3652 M 
ἐξ Lieu de trovoil : banlieue Ouest. 
CR esse 
«ὦ 


RDEVELOPPENMIENT | --Ξ 
SES 10, rue de la Paix - 75002 Paris YYNYSS 


CCS ες 


* 
---- 
ἥ STEIN INDUSTRIE 
[ Nous la fuiaie française {progression de 20% par 
groupe ALSTHOM sommes _. pertormante amer d 
Etude et Construction de grands matériefs thermiques 
* industriels, chaudières pour centrales thermiques, nous ΘΗΡῸΣ: 
tuyauterie το ξδίγεξ, recherche 
ἢ | | CHEF DE PROJET ENGINEERING 
ë Arte Rattaché au Responsable Engineering, i prendra en charge [8 responsabifité 
mt ᾿ ra projet d'investissements : conception et coordil 
NGNEURMERONES || .JNGENIEUR CALCULS || SET 
” ᾿ PR με αν α ë Ce qu'en ou 
Æ De me Dre ré par Ve pour son Département BROYAGE et COMBUSTION 4 jeune ingénieur {29 ans environ) de type AM, TP. Mi C Lyon. etc. 
L roperez à l'indusuigisation des L οἱ MRKTEE En … Votre mission: l'étude technique des équipements de Broyage et H ἃ impérativement 3 ans d'expérience en tant qu'ingénieur Projet au sein 
+ Ὁ pichion ee plans c'amélcranion de nous producion ( éfeneblté) 1 --Combustion, avec présentation auprès des clients, Ξ d'une société d'Engineeringou industrielle prache (coëmétique, agro-amen- 
Ë deune ingérreur générafste vous avez acts LUS EN proies Des déplacements occasionnels sont à prévoir. ξ taire.) Η a une banns pratique de l'anglai 
ë pale de eances en technique de la Quai Πιὲ sont nécessaires. Vous pas- . Débutant ou avec quelques années d'expérience, vous êtes diplômé Η NOUS RECHERCHONS UN CANDIDAT A FORTE PERSONNALITE ET 
S  sédez les quainés relationnelles indispeñsai r'encacirer une perile d'une Grande Ecole d'ingénieur : ENSAM, INSA, DN ou équivalent 5. 1. D. POTENTIEL POUR EVOLUER VERS DES FONCTIONS ELARGIES. ; 
2 καὶ équipe, le ns Ge lomarsabon Pi noce _ τ ANGLAIS indispensable. À Le poste est aitu à 60 km au Su-Quest de Paris (proximité Rambouillet} 
Pour un premier contact adressez ; ADONGNL τ ALLEMAND opprécié. à Mercid'adresser votre dossier complet de candidature (lettre manuscrite, CV, 
D | ex photo) a Mr Renol, LEA 3M, rue de l'Ornette, 26570 Aboncent, Merci de nous adresser votre lettre de candidature avec ST ne RPE714 à KEY MON. £ pue de 
} Da CV, photo et prétentions sous référence BC3 à : À Paris - 45000 ORLEANS. Ξ 
ΐ --------- -- STEN Direction des Ressources Humaines 
Jenthousesme Sauinier 
CIGIE 
La 


------ 
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JEURE INGÉNIEUR Gde ÉCOLE 


Ayant 3 à 5 ans d'expérience ÉTUDES & RÉALISATIONS TRAVAUX NEUFS 


DANS UNE INDUSTRIE LOURDE À FEU CONTINU 
(Type Pérrochimie, Raffinerie, Papoierie, Verrerie, Cimenterie, Suceerie, etc…) 
OU dans une INGÉNIERIE réalisant ou modernisant ce type d'usines 
AVEC OBLIGATION DE RÉSULTAT 


Volant valoriser sa polyvalence et ses capacités d'initiative 
en participant activement à des travaux d'envergure 


Peut trouver un poste évolutif avec responsabilités (Techniques, Humaines, Financières) 


œ AUSSEDAT REY 


‘ Ensecondantle CHEF DE SERVICE ÉTUDES TERVAUX NEUFS 
De l'usine de SAILLAT : LEADER EUROPÉEN du Papier pour REPROGRAPHIE 


QUI VA DOUBLER SA CAPACITÉ DE PRODUCTION 


Si vous voulez compléter votre information eee A EEE 
AVANT MEME D'ETRE CANDID, : 
Denraudez une docrmeutation à F. DOZOL ἘΞ (A6) L- 45 31 42 42 


n jeune chef de projet informatique 
pur les ressources humaines 


mettre en pratiqué, danse carre d'un pro 
d'analyse: 


> >>> D > D) 


Diplômé ON 5: SE EUON ἡ 

À d'une Grande Ecole ou to) à Olivier Giraud, 

titulaire d'une Maîtrise d'Infor- CHEMICAL, BP 52, 76330 NOTRE- 
matique, il aura eu l'occasion de IEMICAL.. DAME-DE-GRA) VENCHON. 


MÉDIA-SYSTER 


> 


RHONE-ALPES 
us taille humain [00 MF de r 
ätaile Hat pra etre CA dont 30% à leon, nous concevons, 
Etrange uso gere 


INGENIEUR ELECTRONICIEN 
RESPONSABLE ETUDES 
ET DEVELOPPEMENT 


"INGÉNIEURS οὺ 
GRANDES ECOLES 
CONFIRMES 


ΤΊ, rue Louis Guérin 
69626 VILLEURBANNE com 


Nous sommes un' des leaders des services à Valeur ajoutée en France. 


JEUNES CHEFS DE PROJETS 


Dens le cadre dû développement des acthttés secioricies (grande distribution, asaurance, 
industrie chimique), vous prendrez en charge, la globaRté des projets de télématique professionnelle 
qui vous seront confiés, (de la définition des besoins, au management d'équipes de réalisation 
Ë et au suivi des clients.) 

Dotés d'outils per iciels de calculs et moyens d'essai L g Fu σοὺ paille Cu ef RS ρῶν τὸς ue Cali PART détion commercial) 
assez de mA οὶ δι ee ion d'expérimentañions sur bancs esois RE vous utléserez notre centre Serveur et son réseau qui carnporte plusieurs millers d'acoës 


nt orientée vers la méconi parfici- 
ues et féchscñions de protolypes ἐπ colloborañon 


" ë ; Votre formation supérieure {Eoôl d'ingénieur, MIAGE) οἱ votre expérience du lu développement 

Vo po cc qu eu dim στιν! me de projets de gestion dans un environnement IBM grands systèmes (MVS, CICS, DB2) vous 
τὰ permettront de manager avec autonomie des groupes de projets. 

Merci d'adresser votre dossier de candidatwe à D. Lacabane - Service RE ee Mn OI Tee 
- FP - 1/4 avenue du Bois Préau - 32306 RUE MAIMABOIS . ᾿ Postes basés à Paris La Défense. na ᾿ $ 


Evo vor CV + tre manu sou ré n 3615 à noire Θοποοὶ 
FMI RECRUTEMENT... -.. ; 
1, rue Liancourt 75014 Paris. Tél. 43.20.69.29 


Institut Français du Pétrole 


ἡ ecriemen 


᾿ RESPONSABLE | 


1 
PLATE-FORME D ESSAI ns ee 
0 # #  . ee es HE Xe. μα σαῖς πῇ du 
ingénieur mécanicien Une atom star sn ὡ Sr “TRES 
SR ΠΣ "font à Finiéri S Pexdéteur de P ne ΩΣ ΤῈ 
(H/F) débutant accepté champ “d'epimenion lechiologique félechee = 
GNSA, ENSI, ENSAM ou équivalent) ‘technique "de petite puissance, asservissement, . Ν | 
{8 en Charge la définition, la réalisation et ia et PARNE 
conduite d'essais dans le domaine de latañ- ὺ, = vds 
“ 4 
= ὑμῖν 

riaux. Ἂν Lt 
Ses quaïités d'autonomie et son aptitude à la = FF ὃ same 1e lie ὃς; 
relation lui permettront d'animer et de gérer ὃ κως, té, ὃ 

son équipe. à ve ἢ 

Lieudetaval: TRAPPES  r.89/564 ἃ us 

FR 2 
Merci de nous envoyer un dossier de candidature (Tettre manuscrite, CV. détaillé, È “μὴ 
phoio et prélentions) en précisant la référence du poste choisi ἃ: ξ ως ἘΝ ᾿ 
Γ ᾿αβγυαι δὉ 


LNE - SRH, 1, rue Gaston Boissier - 75015 PARIS. 2 van Qu rage 


ἐπ pe 


Électrim gg 
-Électronicien Ἂν 


JEUNE INGÉNIEUR 


Ayant 3 à 5 ans d'expérience de l'automatisation des fabrications dans 


L'INDUSTRIE RIE LOURDE À FEU CONTINU ἐς 
Cimenieries, Centrales Thermiques, Papeteries, Vezreries 


+ Le service TRAVAUX-NEUFS d'une telle usine 
. + Une Ingénierie à service complet (obligation de résuitat) 
“1: Ingénierie d'on constructeur 


Peut trouver poste évolutif avec repousablités (Techniques, Humaines, Finances) 


« AUSSEDAT REY R> 


En secondant le CHEF. DE SERVICE ÉLECTRICITÉ/INSTEUMENTATION 


De l"Usine de SAILLAT Leader Européen du papier pour 
3 ἃ double sa. <spacie de production 


b Ϊ BANQUE INTERNATIONALE DE PLACEMENT 
D PREMIERE BANQUE D'ARBITRAGE FRANCAISE 


ingénieur Economiste CONIMÉ ru no 
᾿ς (ÆNSAE CENTRALE) 


Mission : Chargé de sure εἰ d'anase r Févolution des grands marchés fiianciers, vous réaliserez en 
particulier des on re mu directement appliquées par l'équipe opérationnelle à 


Profil: 
école 


A  e , vous maîtrisez parfaitement 


CE néracon rémunéradion mothante et de fortes possibilités d'évolution. Dans un contexte performant 
vous aurez la possibiité d'exprimer ‘exprimer pleinement votre potentiel, 


Assistant Support Système 


De formation BAC 4 infocmarique Enfin, vous assurerez une mission de 
expérience pr 


᾿ formation auprès de nos cadres commerciaux 
et techniques. 
Votre bonne connaissance des périphériques, 


. de réussir pleinement 
De Elite Cm à PAS 
compañibilité. Poste basé au siège. 
Merci d'adresser votre candidature sous 
… Référence AS/M.11 à CANON FRANCE, 
[ες fabricants de matériels et développeurs de Service Ressources et 
logiciels. re τὸς | BALE Bin Men Core 


S SOIDINES BC jeutle 
Ὁ phone croissance 


Nos actionnaires sont fa 
SERA D'ALTE 
Nous non aus 
ESA et ue 

Japon 


Nous devel ἪΝ 1} prne 
+ technologie 
«ἢ mectronique et recher- 
chous an fgenivur de pro- 
jet et un nvénieur de mise 
au point. 


d'éssaret it post die suspens ar pal, 
κε rides PA mn pos Paris ee και + mm 


Ho vs remerci tre sr di po n REE ν 
post de ère cos à Mcheïie CHRISTOT - Société de Mécanique λιραέμφος 
ZL VeraonSait Marc ΕΒ 5365, AS Saba ᾿ Lander montai du palier magnétique act 


» Sidérurgie, εἴς...) 


HNCG ΓΛΆΚΙΕ ΚΕΝ, 


ve 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


JEUNE INGÉNIEUR Gde ÉCOLE 
Ayant 3 à 5 ans d'expérience de la PRODUCTION 
DANS UNE USINE À FEU CONTINE 


A EN TS dE δῆς 
d'optimisation ou automatisation des fabrications, etc... 


Pent valoriser cet acquis dans le contexte particulièrement favorable du poste 
d'INGÉDIEUR PROCÉDÉ que lui propose: Ὁ 


AUSSEDAT REY 


pour son usine de SAILLAT leader Européen du 
papier de qualité en ramettes pour la 
reprographie 
Si vous voulez compléter votre information sur la Société et le poste offert 


AVANT MEME D'ETRE CANDIDAT 
Demandez une documentation à F. DOZOL ἘΞ (1) 45 31 42 42 


Ingénieurs électroniciens, 
décollez avec le leader 


des calculateurs embarqués 


SFENA filiale de l'Aérospatiale, a doublé ses résultats en un an et devance largement ses 
concurrents. Elle met son avance technologique, sa maîtrise de l'avionique et des tests 
automatiques au service des plus grands projets: Lanceur Ariane V. électronique de bord 
AIRBUS A340.. 


numérique et analogique. 
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RESPONSABLES 
CALCULATEURS 


EMBARQUES 

En charge du dévelop- 

pement d'un calculateur, 

vous êtes expert en con- 

ception électronique nu- 

mérique et analogique. 

Vous définissez l'archi- 

tecture du matériel, en 

spécifiez les sous-ensembles et êtes 
responsable de l'intégration et de la va- 
lidation. Votre rôle de coordinateur sera 
déterminant. Réf. ΕἸ 
CONCEPTEURS CARTES 


ELECTRONIQUES 

Chargé de l'étude et du développement 
des fonctions électroniques dans les 
caicufateurs embarqués, vous êtes spé- 
cialiste en conception de matériel 


Votre dynamisme, votre 
gôut pour le travail en 
équipe et votre esprit de 
synthèse seront primor- 
diaux et vous permet- 
tront d'animer une 
équipe d'ingénieurs de 
techniciens. RéfE2. 


INGENIEURS 
ELECTRONICIENS HW/SW 


En charge de la spécification des tests 
du matériel de nos calculateurs embar- 
qués, vous participez au développe- 
ment des logiciels de tests et coordon- 
nez les activités de nos sous-traitants. 
RéfE3 

Sur ces postes, votre expérience de 
conception en environnement 1AO et 
votre maitrise de la langue anglaise se- 
ront appréciées. 


Merci d'adresser votre candidature en précisant la référence du poste choisi à SFENA, 
Gestion des Cadres, Aérodrome de Vilacoublay, BP 59, 78141 Vélizy Villacoublay Cedex. 


EE 


eff aquitaine 


PEN nt EN sg RE ES Ὁ ὧν τὰκ τ nee“ τῶ 


RecHeRcHE POUR SA DIRECTION EXPLORATION-PRODUCTION 
ETABLISSEMENT DE PAU 


INGENIEURS EN SIMULATION NUMERIQUE H/F 


Issus d'une Grande Ecole d'Ingénieur, ayant une formation ou 
- uns première expérience en analyse numérique. 

Vous aurez à conduire des actions de modélisation mathématique 

dans le domaine de l'Exploration, Production pétrolière (propaga- 

tion des ondes, écoulements polyphasiques en milieu poreux, cal- 

cul de structures). 

Ces fonctions vous ouvrent de nombreuses opportunités d'évo- 

lution de carrière dans un grand groupe international. 

Les postes nécessitent une bonne pratique de l'anglais. 
Envoyez votre candidature (lettre, CV, photo et prét.} s/réf. 88CO4/M ἃ SNEA (P} 

DPRS - Carrières Recrutement - 26 avenue des Lilas - 64000 PAU. 


EN CPP MR RES ORER ES 


pen 


------ 
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Développez ΞΞΞΞ 


Un générateur ᾿ξ" 
de Systèmes experts 


Vous évaluerez dans notre erironnement de stations de travail UNIX en réseuu Sun, Apallo, nes 
Mips..) et utiliserez C et X-Windows. 

Angénieur grande école avec option informatique, DESS informatique, DEA de génie logiciel, vous êtes 
débutant ou expérimenté. 

Me La cer D δὲ UNIX parlez onglois Organision créié, ani, pr d'équipe fon de 
vous notre candidot idéal 


Alain S2ojnman, Chef du Département Outils, attend voire dossier de candidature. 
Tour Fiat, Cedex 16, 92084 Poris-La-Défense. 


INTELLIGENCE ARTIFICIELLE APPLIQUEE 
RE D 


Nous sommes un grand de l'ingénierie informatique et notre 
développement nous conduit à renforcer nos équipes par 


un chef de projet rôdé à la GPAO 


Attaché au responsable du département GPAO, venez prendre en main 
avec autonomie, de l'élaboration du devis jusqu’ à l'implantation, de 
vastes chantiers en vous appuyant sur nos produits. . 

Ingénieur, vous avez uis en 4 à 6 ans une mière expérience 
sérieuse en conduite de noie dans le monde industriel, avez 


dans la gestion de ἴδ] la Au DFE, 
Devenes on pro" de La GPAO Le Pen or ver La PER E42 LM ) 


un consultant, spécialiste 
de l'informatisation 
des directions financières 


interlocuteur privilégié de nos clients en matière de gestion administrative 
et comptable, vous les conseillez à haut niveau sur leur système 
d'information et leur proposez des scénarios et des solutions en vous 
appuyant sur notre large gamme de produits. Puis vous élaborez et pilotez 
leur mise en place. 

Sup de Co ou ingénieur, vous avez acquis en 5 ans au moins, en entreprise 
ou en SSIL une solide expérience d'informatisation en matière de gestion 
administrative et comptable. Le contrôle de gestion, pour vous, n'est pas 
un vain mot. (réf. 5427 LM) 
Si vous souhaïtez gagner en autonomie et en responsabilités dans une 
affaire solide, alors 


Ecrivez à notre consultante, AN ALEXANDRE TIC S.A. 


in GS LES de οὐ φως Guns der 
un doubiement du C.A. en trois ans, JAPY HERMES : 
de jeunes Commerciaux (diplômés de l'Enseignement 
Supérieur), désireux d'évoluer au sein d'un univers très . . . 
professionnel, tant an plan des Techniques de vente, que celui” 
de la haute technologie, dont sont issus les produits qu'elle 
fabrique et distribue. Elle recherche donc des talents, de fortes 


eaux, 
Tours, Rouen, Grenoble, Nice, Nancy, Rennes, ς 
Nous vous proposons d'adresser un CV. sous la référence JPH à 

Mme DESSAGNE 29, rue des Pyramides 75001 Paris où bien ἡ 
encore.de lui téléphoner au (1) 42.61.68.08 de 9 h à 19 h en 
semaine ou le samedi de 10 h à 12 h. La plus grande discrétion 
ane ἔξεβαναι ἀδ5 cam aq Θεὲ Re 


CHEFS DE PRODUITS DIRECT EM 


ee vente ysbemrmiar si . - 84 


ΜΗ Ὁ ΒΙΑΙΝ, ssréf.cor. 10. RUE ROYALE - 75008 PARIS 
à "Carrières de ἸῸΝ - GRENOBLE - LILLE - RANTES - TOULOUSE - STRASROURE 


BENRNBRN MEVEEDESNTE DNS 


᾿ gamme de produits, définissez les politiques de prix εἰ de support, 

assurez la promotion, Je cocimmmlcartén ex la Ja formation sur votre 
Vgne dé produies. 
Ingénieur 


sen, vous avez ocqiis 3 années d'expérience 
évenruéllenierir cotrnerciale. 


Jeunes Ingénieurs Diplômés : 
démarrez une nouvelle ligne de production 


Notre entreprise en France (CA 1.1 milliard - 1500 personnes) filiale d'un important groupe 
multinational chimique mène une politique active δὲ diversification tant sur le plan de ses 
produits que sur le plan de ses marchés. 

Elle recherche pour son unité de LOUVIERS (27) - 200 personnes, un futur 


CHEF DE PRODUCTION 


qui aura à mettre en place. organiser et gérer des productions ἃ partir d'équipements de 
conception novatrice. 

Le succès de sa mission qui constitue un test ” pour l'ensemble du groupe ouvre des perspec- 
tives attractives d'évolution sous 3-4 ans environ. 

Vous êtes ingénieur mécanicien de type AM — INSA -- ἘΝῚ ou nr et avez déjà démon- 
tré vos capacités d'homme de terrain à travers Een en indus- 
triel. Vous avez en outre. une bonne connaissance de l'Anglais 


Merci de nous adresser votre dossier sous Réf. 2123 D/M ou transmentez-le à CV CADRE en 
composant le 36.15 code JCM sur votre minitel. 


“(photo jointe) sous réf. SCPME/0489/1M, 
‘INSTRUMENTS FRANCE, 8/10 venue Moane Sal, 
Pa 18141 Väiry Välacoublay Cedex: 


CENTRE OLEST 


Notre société qui a une réputation d'innovateur technique fabrication 
inde δυκοσιοοῦς, recherche Pour fa os ἃ 20 par 300 ‘de prodiurs de pointe pour 


| PIRECTEUR DE LA QUALTIE 


JEAN-CLAUDE MAURICE CONSEIL - 12, RUE DE PONTHIEU - 75068 PARIS 
PARIS - LYON - NANTES - RENNES - TOULOUSE - VOIRON - BARCELONE 


VOUS vous 

privilégié des Directions de la Qualité, 
Pour paréciper à notre nouvel expansion a σαρν ν υρητν υγας τες τὰς 
- TRAITEMENTS D'IMAGES 
- SYSTÈME TEMPS RÉEL, 
= TRAITEMENT DU SIGNAL, 
- RESEAU. 
Nous vous proposons de vous intégrer 
dans note équipe dINGEMEURS 
SPECIALISES. 
Merci d'acresser ΟΥ̓ εἰ prétentions au 

8 Bld. Jean Jaurès, 92100 BOULOGNE 


Ce po tué Gen le Catre Que Gi Pan : 


Loan ds dar ge œ: 
ag FORD) en présent 1° 
rapidement et 


% mes ἐν 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


πεν 
OUT ῳ; Ἵν 
GROUPE BOBST 5 
= 


800 p: -700 MF de CA ἃ Lyon. , 


Leader mondial incontesté. ‘én conception et en 


fabrication de machines Pour l'ind. " | 
À ustrie du carton 
ondulé, nous voulons .Sptimiser le fiabilité de 


Jeunes ingénieurs généralistes 


nos machi FRAMATOME vous propose de rejoindre sa Direction des Services Nucléaires à un 
aan ΛΟ dans notre BE mécanique le . Ἵ moment où son activité Maintenance connait un nouvel essor. Vous pour valoriser vos 
, : .… Compétences dans de grands programmes d'intervention en centrales, fondés sur 
jeune ingénieur calculs-mesures un τὸ ca ne nue «dv ou 
Ἢ à mission : Conduire opérations maintenance spécial diriger 
équipes opérationnelles. 
: Nous plannifiez, coordonnez les interventions, vous êtes l'interlocuteur du client. Les 
maïîtres-mots de votre activité sont : sécurité, qualité. 
Vous êtes mgénieur généraliste à dominante mécanique, vous avez moins de 30 ans et 
une bonne pratique de l'anglais. 
Nous offrons une rémunération particulièrement attractive pour cette fonction qui exige 
mobilité. 
Merci d'adresser CV et lettre manuscrite à FRAMATOME, 10 rue Juliette Récamier, 
69006 LYON. en précisant la référence SB//4499. 


ΕἼ rramarome 


LE FUTUR EN TETE - 


Venez mettre en place des systè 

τὸ de mesüre de 

vibration, de bruit et réaliser el th résistances 
matériaux, vibrations. . ἢ sa ἢ 8: 
ἵ ΕΝ ἐμὲ ee LE vous disposez d'une 
nce de Ia foncti Â: 

entreprise industrielle ou an laboratoire de recherche et 
maîtrisez donc l'utilisation d'instruments de mesure et, 


" 

" 

ΝΗ 

"π 

" si ἐδ 
"π Possible, un langage de programmation. Devenez 
"ἩἽ 

= 

π 

= 

- 


notre spécialiste on la matière pour, prendre ‘on cha 
d'autres responsabilités, dans quelques années. de 


Notre consultante, Mme F, JOUISHOMME, vous 
remercie de lui écrire (réf. ‘1435 LM}. 


MEDIA-SYSTEM 


7, RUE SERVIENT - 69005 LYON . ÿ 
PAS - GRENOBLE - LLLE - NANTES TOULOUSE STRASBOURG 


A ALEXANDRE TIC 8.4. 


QUAKER FRANCE 


INGENIEUR ει VEN 
CONSEIL QUALITE 


mportant prestataire de services ‘tachniques, nous 
recherchons un INGENIEUR CONSEIL QUALITÉ . 


Filiale d’un important groupe américain en France, nous sommes présents sur des marchés porteurs de 
l'alimentation animale et des céréales pour petits déjeuners [1 milliard de francs de CAL Notre 
développement ambitieux nous amène à rechercher pour lc département indusrriel, un 


_ Responsable Assurance Qualité 


Quimperlé 
Finistere Sud 


Ingénieur chplémé d'une grande école, vous avez Ὁ à 
10 ans d'expérience dans 

industriel ou dans le conseil en organisation et management. 
Vous étes autonome, parsuaa δὲ convaineu de linportaroe 
de [5 qualité dans l'organisation des entreprises. 

Vous serez chargé dé développer l'ect sctivhé conseil en 
organisation d'entreprise, en gestion de production et en 
qualité totale. : 


Ce poste basé à Rouen nécessite une grande disponibäité et 
un candidat de valeur. 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV et photo sé. 5956 à . 


Il est le garant de la mise en œuvre et du respect des procédures - Assurance Qualité. intégrées dans les 
différentes fonctions : recherche et développement, marketing, process logistique, fournisseurs. 
Ilest en relation avec ses homologues ἢ étrangers pour toutes les fabrications confiées au filiales 

européennes ou réalisces pour leur compte. 


Profil : Ingénieur agro-alimentaire + 5 ans d'expérience dans un déparrement Qualire. Anglais indispensable. 


. Merci d adresser votre dossier de candidature {lettre manuscrite + CV + photo] en précisant 
la référence 91832 LM ἃ : 
QUARER FRANCE André TURIN ἢ, Bd de Dunkerque. 13002 MARSEILLE. 


53, avenue Victor Hugo - 75116 PARIS qui transmettra 


ὁ GTHINFORMATIQUE, spécialisé δὴ presta- 
Li où Πα GTI INGÉNIERIE Ban op PRO Ἐν 
POUr Ba MER CTUINCEMIENIE Bon : eunes iIngenieurs 


Des projets d'envergure 
internationale 


Nous sommes leader mondial dans un secteur de pointe. 
Grâce aux moyens les plus performants, nos équipes Lyonnaises développent 
- des projets de grande envergure, au sein d'unités souples et autonomes. 
Jeune ingénieur Grande Ecole généraliste ou à dominante mécanique, vous êtes 
attiré par des fonctions d'études ou de conception, alliant haute technologie et 
“travail d'équipe. Γ 
Vous souhaitez valoriser votre potentiel en profitant des nombreuses opportuni- 
tés de carrière qu'offre un groupe de dimension internationale. 
Merti d'adresser CV et lettre de motivation à FRAMATOME, 10 rue Juliette 
Récamier, 59006 LYON, sous la référence BC04. 


ΕῚ FRAMATOME 


LE FUTUR EN TETE. … - 


DIREGREBRSEGENIQUE 


Béatrice BIENVENU étudiera votre candidature en toute  confiden- 
tiahte et vous remercie d'adresser votré dossier (lettre, CV, photo 
et prétentions} sous rêt. D 102 à: . 

GTI INFORMATIQUE 


32. boulevard de Vaugirard 
75015 PARIS 


MEDIA-SYSTEM 


L'informatique en action - 


Venez renforcer l'expertise de notre Equipe... 


Partenaire des secteurs de pointe (aéronautique, espace, télécom, informatique. ds SEL occupe une position 
"66 tout premier plan dans ls domaine de l'électrochimie et des systèmes associés. 


Nous dévelop ansi les meilleures adéquations de nos produits Ξ5 


aux besoins des intégrateurs de sources d'énergie. 


Nous recherchons pour notre Branche «GENERATEURS SPECIAUX?, 
” située à ROMAINVILLE (93) 


INGENIEUR ASSURANCE QUALITE 


Sous l'autorité directe du Chef de Service, nous vous confierons la responsabilité de la qualité d'un groupe de produits. 
‘* Dans ce cadre, vous établirez, mettrez en place et suivrez les méthodologies et procédures de développement et d'amélioration des 
. produits. Vous sarez le garant de notre qualité jusqu'à la livraison, dans.un souci constant de sécurité. 


De formation Ingénieur (A.M. où Chimie), vous avez acquis une expérience confirmée de 3 à 5 ans de l'assurance qualité dans le 
ὅν domaine de La chimie, de la mécanique, de l'électricité ou de l'électronique. De plüs votre sens relationnel vous permet d'établir de bons É 
[3 


CIGIE 


contacts tant externes {ctients, fournisseurs) qu'internes (études, production, achats). 
La maîtrise de l'anglais technique et courant est nécessaire. 
La dimension de notre groupe permet d'envisager de réelles possibilités d'évolution. 


dossier de une 
Merci d'adresser τσ - 35/37, avenue 


ini Er MANDE, Tél (1) 4365.09.09. 


LA να a) | 


Merci d'adresser votre dossier de candidature peu C.V., photo et prétentions) sous référence IA/LM à notre 
Conseil SOCORMA - BP 229 - 6 avenue Gustave Eiftei - 78051 ‘SAINT QUENTIN EN YVELINES CEDEX qui vous garan 
tit une totale confidentialité. . 


ς---- 
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DU PONT DE NEMOURS 
ΡΕΡ PONT DE NEMOURS en France c'est plus de 4 milliards de francs de C.A., 
4 usines, 3 établissements. 


500 personnes, 
À sun de notre Société, la Division PLASTIQUE TECHNIQUE du Département 


POLYMERES recherche un 
INGENIEUR 
ASSISTANCE TECHNIQUE MOULAGE 


Diplômé d'une Ecole d'ingénieurs, vous avez une expérience réussie d'au moins 
trois ans en injection/extrusion, acquise chez un transformateur de matières plas- 
tiques ou un fabricant de machines. Une formation marketing, sans être indispen- 
sable, serait un atout. 

Disponible. vous mettez vos compétences techniques à La: ponton de nos 
cients,ce qui implique de nombreux déplacements à travers le 

D ea ee ee de RE 
vous avez toutes les chances de réussir au sein de notre Groups Technique en 
pleine croissance. 

Rémunération motivante - Avantages sociaux. 

Veuillez adresser lettre manuscrite, C.V. + photo et prétentions à: 


DU PONT DE NEMOURS (FRANCE) S.A. 
Département des Ressources Humaines/MA 

137, rue de l'Université 

75334 PARIS CEDEX 07 ie | 


Vous êtes diplômé d'une grande école de commerce ou 

e d'ingénieurs et avez mené des chantiers d'organisation ou des 

projets informatiques (connaissance méthode Merise souhai- 

tée) durant 3 - 4 années dans une Direction fonctionnelle ou 


de projet “2-2 


Nous vous proposons de définir les méthodes de travail et 
en intégrant les choix 


Poste basé à La Défense. 
cg reg rm rem 
Direction des Ressources 


rue των ἈΝ πον ον 
PRE ne ENS nu τε" 


L'information, c'est la matière première de notre mètier. . 


Dans notre nouveau siège social, près de la Porte d'Orféans, nous nous sommes dotés de puissants 
terminaux, importante infrastructure 


ΠΟΥ τΣ 00e ONCE πίθοιο PUR 400 micros ou 


équipes d'études en y accueillant 
Rattaché au responsable des étuxies et on ἤδίδοη constante avec les 
participerez à la 


directions utlisatrices, vous 
gestion des grandes applications stratégiques de la société δὲ assurerez une 


fonction de stimulation au sein des études informatiques. 


Ingénieur grande école et informaticien de fort potentiel, à La fois concepteur et réalisateur, 
expérience en environnement grands systèmes. 


vous possedez une 


Merci d'adresser votre dossier de candidature C.V.+ prétentions sous référence P359/M 
à Bernard BEAUNOIR, SEMA-SELECTION, 16, rue Barbès, 92128 MONTROUGE CEDEX. 


HS EMA SELECTION 


INGENIEUR DE 
PRODUCTION 


Pour prendre, après formation à nos spécificités et nos 
méthodes, ia responsabilité complète d'un atelier sous ses 
aspects techniques, financiers et humains. 


"ἡ 
af. 
ἢ 
ΙΝ 
ἕ 
FE 


rat net aire d'un A 


motivée par ses objectifs parmi fesqueis figure en très bonne 
place la démarche qualité ΠΣ (nombreux cercles de qualité 
opérationnels). 


| RS 
Merci d'envoyer lettre, CV (photo} et prétentions à à ROWNTREE 
MACKINTOSH, M. Barel, zone industrielle Nord, rue de Ciuj, 
21019 Dion Cedex. 


Objectif de haut niveau pour de jeunes ingénieurs 


Ex 
"Η 
ΗΕ 
ΗΗ 
| 
| 
ΒΕ ΝΟ investissements rpg κασι υραν : aussi renforçons-nous nos 
Eu 
͵ὃ 
ΒΕ 
Βα 
-:-:::} 
= 


Institut National ᾿ ὅθ oups Permacoutique Fiéarais 
des Télécommunications || === #0 pemomnes, 600 MF de CA 
| recherche pour Eny RESPONSABLE 
‘2 enseignants-chercheurs 25 COMMERCIAL 
de τὸ deb τὸ παν uns mous ἃ recher- ; ‘ ὦ - Située près de La Rochelle 
Suivants : 


© sûreté de fonctionnement des de télécomemunien- | 
Le rs systèmes Vous maine à Où ὦ νος ὡς Ru D 


“ΝΣ ὦ œ Ο5,2), rest de: ‘machines "UNIX, à MS Courts déplacements en France et à l' 


3, ns Ces Fee 91011 ts CEDEX |: Adressez lettre manubcrité+ CV détaillé et photo s/réf. Jeuuee à: 
MARANS 


.δ δ δ. Δ. 4.4.4. à 
ὌΞΞΞΞ ΦΞ A À ii À À À À À À À A DS SA 
_ M RESEAUX - MONETIQUE - CARTES À MEMOIRE [2 
4h . TERMINAUX DE PAIEMENT - “TELEMATIQUE:  Hh 
| Vos Nouveaux Espaces d'Expertise 1} 


ῳ ε ἢ 
Division du Groupe DATAID (1200 personnes, 452 MF de CA en Loin MOYENS DE 

4 PAIEMENT cest aujourd'hui l'ingénierie des systèmes de palement et l'ingénierie des Lars à 4 

mémoire, le facilities management de de centres monétiques. 


oh 
associée à l'évol la Monétique de plus n plus intégratice de nouvelles tectr- 4) 
᾿ rage DATAID MOYENS DE PAIEMENT EMENT développant Ses x activités Conseil et Etudes, cherche 4 


Œ Ingénieurs Grandes Ecoles 4) 
4 ayant acquis une 1ère expérience significative dans un des domaines précités. Ὁ ον 
4“ Spécialistes en architecture de réseaux. St} 
4 | gyart a noie ares dexpéronc dans domaine de ΝΣ 
Ἂ 4 la monétique de 3 préférence. | ee , D 
« ER ΞΞΞΞΌΑΤΑΙ  (f} 
N ᾿ 


Notre Département POLYMERES, en constante expansion. renforos son équipe 
de ventes et recrute plusieurs 


| ANGENIEURS TECHNICO-COMMERCIAUX 


Votre mission sera d'assurer et de promouvoir la vente de polymères de haute 

technicité. Après une formation complémentaire à Genève. vous prendrez la 
responsabilité d'un territoire. 

Agé dé moins de rente ans. vous êtes ἀριδπιό dune grande Fo d'ingénieurs 

et vous pariez couramment fangiais. Une premiére expérience dans le domaine 
des élastomères ou des plastiques, etou dans l'industrie de l'embañage, sans 
être nécessaire, constituerait un atout supplémentaire. 


Au sein ne société performanté, nous vous offrons une rémunération 
motivante, des avantages Sociaux ἱπιροιπαπὶς ef Que PATTES oui 


FA PRIME: 
ALENTS ἢ 
refr niques δι 


RS char ΤῊΣ moi € cv. et prétetions à : 


DU PONT DE NEMOURS (FRANCE) S'A. ᾿ : 

: Département des Ressources Humaines/MA . 

137, εἰμ ας ei ΐ εΐ 

75334 PARIS CEDEX 07 . .᾿-.. — 


aï ep 
"5 0e δόθῃ pers 


CHEFS DE PROJET 
INGENIEURS . 


Nous vous offrons l'opportunité de 
travailler sur d'importants projets :. 


TEMPS REEL 


᾿ “dont nous avons la maîtrise d'œuvre. 
Venez rejoindre nos équipes où 
r Compétences techniques et Qualités 
- humaines. constitueront ta clé de 
votre réussite. à 
Pascale BONNASSIES attend. votre cnpdt-- ἢ 
..dature etre manuscrite + C.V.) à 
ARM 5, rue Bellini - Tour ARAGO 
92806 PUTEAUX LA DEFENSE 11. Pour plus 
τ CE informations, tapez 9616 ss ARM. 


Fe] 
Ε 
ξ 
à 
Ps 
ë 
$ 


Vous avez tous 


2}. 30} 


Spécialiste en imagerie diagnostique . 


Crée le poste de .-. . 


de sa filiale de CHIMIE FINE ORGANIQUE SIMAFEX 


associés dans les ; 
CHIMISTE de formation, : vous avez de bonnes qualités 


et vous pouvez le prouver. 
télécommunicatiod ; développement en SU en a eng is et vous étss πιοίηο pour de’ 
‘étranger. 


Nous vous proposons (6 prendri 
eurs ou éq- 5 l'ensemble des actions commerciales chere 
dplme a une ne pt ri ᾿ marchés, prospection, négociation) et de participer à 
la stratégie de développement de cetre filiale. Ἶ 


+ lettre manuscrite à : dr Pres ἐπ ποσὸν nôtre équipe locale, motivée et 


SIMAFEX - 16 avenue des Fours à Chaux - 17237! 


pc 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


Jeunes ingénieurs qualité 
mécaniciens, électromécaniciens, instrumentistes 


La qualité FRAMATOME ? C'est la clé de voûte de l'ensemble de nos activités. 

En intégrant la Direction Qualité, et après formation alternée, théorique et pratique durant les 
premiers mois, vous sèrez change en tant qu'Inspecteur : 

a Soit de surveiller la fabrication et les contrôles effectués dans les usines de nos fournisseurs. 
αι Soit de surveiller les montages, contrôles et essais sur les sites. 

Débutant ou riche d’une première expérience, en fonction de vos intérêts, vous sèrez affecté 
dans un des établissements de Paris, Lyon ou du Nord. ou sur un des sites nucléaires. 

Vous serez amené à vous déplacer en France ou à l'étranger : l'anglais est indispensable. 

Votre dynamisme, votre sens des responsabilités, votre goût pour les contacts humains, vous 
permettront de réussir pleinement dans votre fonction et d'évoluer-au sein du groupe. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre manuscrite, CV) sous réf. BS, à 
FRAMATOME, Département Gestion Prévisionnelle et Recrutement, Tour Fiat Cedex, 
92084 Paris-La Défense. 


Jeune ingénieur 
productique 


Bite [ἃ Εἰρνοὺ Ru ᾧ ἢ δρεῖεις d APS 
tions Navaies (DCN) a un rôle piote en irformati jque 
différents élabissements Industriels ἢ Faune 


H rendra en charge des études en CFAO et GPAO 
schéma directeur οἱ selon le stratégie κι ana 


MEMBRE DE SYNTEC 


MEDIA-SYSTEN. 


Merci d'adresser votre C.V.. avec lettre man 
sous réf. L 118/M, à Bernard BEAUNOIR, RSS REON 
16 rue Barbès, 92126 MONTROUGE CEDEX. cu 


ΒΕΒΕΒΕΒΕΒΕΒΒΕΒΕ 
, | 


ΕἼ FRamrome 


LE FUTUR EN TETE 


DT 
de 
£ à 
> 
[952] 
ΓΤῚ 
ue 
" 
© 
Z 


τ Lyon - Toulouse 


Ingénieurs 
Infor 


CRT 


ÉICNEE ES FRANCE 


recherche : 


΄ ë CIS! INGENIEREE réalise des 
Ce sde dB 7e 
secteurs 

he ει 


CIST INGENITERIE Pour participer à 


Région Parisienne 


e UN ANALYSTE SYSTÈME syant une bonne expé- 


rience du système d'exploitation CDC NOS/VE. 
Lieu de travail : région parisienne. 
© UN ANALYSTE SYSTÈME maivisant la systèine 
d'exploitation UNIX. 
Lieu de travail : région Rhône-Alpes dans un premir temps. 


© UN INGÉNIEUR APPLICATION comaissant bion les 
problèmes d'analyse numérique st de vectorisation. 
Lieu de travail : région parisienne. 

CES POSTES NÉCESSITENT : 


- une formation supérieure, 
- 2à5ansd' 
- une pratique de l'anglais, 


Mission : 
Développeret validerdes méthodes umériques dans des codes de calcul 
de mécanique des fluides. 


Proûl: 
Φ Ingénieurs Grandes Ecoles ou équvalent 
PCs FOMTRAN et Aralyse Numérique (différences finies. 


ents firus; 
s Mois de γεσοίαῆοι demie ἀε Ια σνέσκηίαιε des Her 
+ Débutant à deux ans d'experience. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature sous la référence C1 1 104 à 
ANY BOULADE PARTNERS - 35/37, avenue Joffre 5 
9:169 SAINT-MANDE. Τέϊ. (1) 43.65.09.09. 


Adresser lettre + curriculum vitae à : 


CRAY RESEARCH FRANCE 
- 7, rue de Tilsitt, 75017 PARIS. 


A TOULON, le Centre d'études st de recherche d'un 
organisme de 8000 personnes intègre un 


JEUNE DIPLOME 
ENSTB-ESE-ENSI-ISEP-INT 
Option électronique ou transmissions 


DR de Decteie Ds olioer rend) 


indre le nur | Ingénieur fabrication 


Les établissements industriels de Framatome situés en Bourgogne dévelappent la fabrication de 
composants lourds pour centrales nucléaires. 

Aujourd'hui. notre présence sur les marchés étrangers nous amène ἃ mettre en oeuvre une organi- 
sation de production plus performante. 


A la tête d'une équipe projet (2 pers.), vous serez Chargé 


pour le compte de la Marine Nationale, d'études et 
d'expérimentations de systèmes de protection aux 
champs él nétiques. . 

Débutant ou premii expérience, inventif, fortement 
motivé par la recherche, les expériences scientifiques et 
le travail d'équipe, venez nous rejoindre en adressant 
votre dossier de candidature et prétentions sous réf. 
DC2 à notre conseil. 

LGP - 38, rue Marbeuf - 75008 Paris. 


Ingénieur généraliste débutant ou 1** expérience, vous souhaitez mettre en pratique vos connais- 
sances en soudage et mécanique. 

Assurer la globalité de l'assistance technique en atelier, réduire le coût de la non-qualité en chau- 
dronnerie, soudage et usinage, seront vos deux principaux domaines d'activité. À cette fin, vous 
détecterez des axes d'amélioration, définirez les plans d'actions en découlant et assurerez leur 
mise en oeuvre. 

Vous encadrerez une équipe d'une dizaine de techniciens d'atelier. 

Homme de contact, dynamique et rigoureux votre esprit d'ouverture vous permettra de vivre une 
carrière riche et passionnante et d'évoluer au sein de notre groupe. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre manuscrite + CV) sous réf. FAB à Valentine 
TRABUT. FRAMATOME. Département Gestion Prévisionnelle et Recrutement, Tour Fiat Cedex 
16, 92084 Paris La Défense. 


χζζζζζζζζσζζεζζζζ OCDE 


LE MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES 
. recherche un. 


Chef de groupe ἀπο | 
informatique 11 _ : ἔ LE FUTUR EN TETE 


echargé de linformatisation d'une des grandes 
ΞῈ INGENIEUR 
KONE d'envergure 


ο responsable des études réalisées par une’ 
d'informaticiens sur DPS7 et systèmes ΟἹ 
ἘΝ δῷ ΠΗ Ἔ a créé une division auto- 
Ξ nome pour la fabrication Εἴ [8 commercislisation de 


MS-DOS. 
re basé à Paris avec missions occasionnelles à 

ponts roulants. Fabrication qui, chez nous béné- 
Ξ ficie de l'apport de hautes technologies. 


Salaire IHT proche du secteur privé (contrats de 2 ane 
Dans ce contexte novateur et motivant pd 


renouvelables). ὃ 
ingénieur ou maitrise avec 10 ans d'expérience. ΕῚ 


nvoyer lettre manuscrite, CY. photo et prétentions Φ 
Ὲ au Service MFI/BAC - 25. rue La Pérouse 
75775 PARIS Cedex 16. 


--ζΖζῷςςζζζζζζζζΖαξζεξη 


Imporiont Groupe Chimique spécialisé dans ka fobricaïion de πιαπόγθσ 

plastiques, recherche pour l'un de ses Centres de Production situé dans 
* ᾿ le Nord de la France {à proximié de UILLE} 
INGENIEUR  Éiisiis 


tissement d'un projet {coordination des études et 


ALFARMA .. Ἔ 
PRODUITS CHIMIQUES A USAGE PHARMACEUTIQUE [[}1}»}6}..}3 ver ἜΡῚ 3 ans en rave | de la sous-raitance, organisation du monrage, die 
ALTKIRGH [Hour Rhin) - (35 penonnes) 6 | procédés ‘égclement 
D' E COLE τι participera aux projets NES nee do αὶ 


de contact et une parfaite mañtrise de la 
langue anglaise sont donc nécessaires. Ce poste 
à est basé en Mérropole Lijoise. + 
Merci d'adresser votre dossier de candidature 
flettre, C.V. et photo! à Mr. Etienne POLLET - 

+ JOGNDE SA 19, ue Danton - ΒΡ. 19 - 59374 


d'automation des unités de 
fobrication et aux projets 


.d'informorñisation des services. 


_ Anglais courant nécessaire. 


ἘΠ groupe l'ensemble 
δ À Fi 2 Eat er ne αι St 


INGENIEUR CHIMISTE | SUPERIEURE 


ΞΞΞΞΞΞΞ- 30 
ΞΞΞΞΞΞΞ : ayant one expérience d'au moins 5 ennées de la production 


dans la chimie organique fine. 


CONTESSE 


μι 


+ Allemand souhaîïté. 
ΞΞΞΞΞΞΞ- Résidence souhaïtés & AUKIRCH. * . ἢ Marc d'envoyer νοῖο candidoiure, CV, photo et prêt. s/réf. 28614 
ΞΞΞΞΞΞΞΞΞ Envoyer lettre manuscrite, τν- . phone οἱ prétentions en précisont à Contesse Publicité - 6-8, rue des Jardins - 59800 LILLE, qui ROMANS 
ΞΞΞΞΞΞΞ ἃ vf. MO à ALFARMA - - 68130 ALTKIRCH fransmeñra. δ 


Ϊ 
t 
1 
: 
᾿ 
ἢ 
ῃ 
᾿ 
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Intégré à MSHAY (Groupe international, 10 000 personnes) SFERNICE SA 
(1000 personnes, 300 MF], leader européen des composants résistifs recherche 
pour une de ses divisions Situé à NICE (06). 


Chef de production 


γανδδιαμοι ἐσασϑε pisnemante np μερπκῦοα 


‘ape parisien σὺ sacinés de σοινάσοο δὲ 'ngéalaie en Informatique. 
G nous avons su depuis près de vingt cinq ans conquérir une exvalenie 
τ nt des 


ἢ 
QUE 
: 
it 
᾿ 


Télécopie 91.54.05.38, Τόϊ.91 33.897. Ecri &MMATèr ᾿ : 


63 bis, avenue du Général-Leclerc, 


7 CADRES 


INGENIEURS SUPPORT À LA VENTE 


Le leoder Européen de le communication isfonnatique sur 
ethernet crée sa Male fronçaise en île de france sud. 
Support technique d'une cellule de morché vous serez 
l'homme des opplicotions  clieats. Votre 
cosnaissance des architectures et techniques des 
réseoux (spécialement ethernet) vous permettra 
de former et de cousoiller les utilisateurs de nos 
produits, de valider les propusitions commerciales et de créer εἰ 
maintenir une dormmentotion techaique. 


Débutont où expérimenté vous maîtrisez l'anglais écrit et pure 


Lyon 
ἜΘΕΙ ἘΠ ΗΝ due khan SRG C ES de ΕΨΕΝ 


La CSIMR renforce son Service Développement Industriel : : gestion prévisionnelle des emplot, formation, ecconipagnement de ses adhérents dans leurs choix 
de politique industrielle. 
Ce service recherche 2 personnes : 


Hnéénlaus és estios dé: de. Intervenant en gestion 
développement industriel _ prévisionnelle des emplois 


Pour nous rejoindre adressez votre dossier (CY, lettre (με CDN - ξ (Rét. GPE) 
Ξ ν ᾽ - D travaile avec les adhérents pour contribuer à optimiser les choix techni- -ῇ contribue ἃ l'élaboration de projets de formation nécessités par le projet 
M pslraputnelerponscar ever industriel de l'entreprise. 
- Î'apponte un Un appui concret pour la mise en place des solutions. Il anime - 1 apporte un appui concret pour la mise en forme de ces prokéts. 
techniques : production, qualité, ᾽ 

à Vous êtes entraîné à poser des problèmes d'adéquation 

1= Serbe riqtai ere pa rat ppm ; moyen terme. Vous avez montré votre intérêt pour l'emploi, la formation 
technique (fabrication, GPAO, méthodes, qualité.) Cher qts 

ΕῚ Votre expérience ἃ été acquise en entreprise et/ou en sté de services. Votre expérience ἃ été acquise sur le terrain en «06 de services et/ou en 


entreprise. 
β Vos motivations : 5 tre dans ne gars agairune approche conct εἰ gobae de l'entreprise / ἀπ᾽ rroriementinee et exene enr / 
autonome au sein d'une équipe 


fo] SCHNEIDER Mec d'emoger ere de motion + CV + photo αἱ salaire acte à Gérard SCHNEIDER, 86 montée de Cholans, 
à RECRUTEMENT CAS 1ψοῦ Cote CU φιὶ nus à νοῖτα mt ER mn 


A Autoroutes. 
et Technologies 
ASIA Injiormatiques - Lyon 


ΑΒΈΑ, nee Date derhrinorhgreun tt) 
électronique, 


JEUNE CHARGE DE RECRUTEMENT 


Evoluez vers une fonction riche et diversifiée. 


Chef de projets, vous étudiez la faisabilité informatique des choix 
société, assurez leur coordination et leur mise en œuvre Vous 
28 


Noke rare rharsandeique (1000 ρατϑοππβς, 750 ΜῈ 35 CA) en lou οτοίσδδποθ, tant en. 
France qu'à l'Etranger, recherche un chargé de recrutement. ξ 


De formel supérieure. vous avez un rame expire τότ! de la forcion (1 à3 ans), nf 
acquise au sein d'un cabinet'ou d'une entreprise. 


Rejoindre la Direction des Ressources Humaines du groupe υουνοίπαι, c'est ttes 5 
d'apporter toutes vos compétences à un service en plein développement. C'est aussi D DES 3 
d'accéder à une mission riche en contacts et en responsabilités. k 


Vous anticiperez les besoins, choisirez les bonnes stratégies de recrutement ‘pour mettreen . 
place des candidats à fort potentiel. Vous participerez également au suivi de leur évolution ν᾿ 


πο Rae Des dm ae ΡΥ ΘΝ 


Avec la Direction des Penuoes Human von eu Con er apr vos runs 
à un groupe dont les exigences sont ambitieuses et évoluent très vite. ἢ - 


Merci d'adresser votre dossier de candidature sous réf. 14/MO à: 
JOUVEINAL ᾿ “τὰ τα 
ΒΡ 100 - 94265 FRESNES. 


INGENIEUR D'AFFAIRES Tee 


EQUIPEMENTS ELECTRONIQUES | < TECHNIQUE 


RESPONSABLE DU MARCHE EUROPEEN DE BOURGES . 


= Ingénieur électro-technicien ou électronicien, pour son 
Leader mondiel “vous svez 30 ans environ et une personnalité 2 


| MISÉ sous FORME - 
ἘΕΒΕΒΗΕ ἘΒΤΙΒΌΡΟ: 


ce poste pourrait convenir à un 
INGENIEUR 


Ἶ . indéniable de ν᾿ τὰ - 
dens notre none pare vous spermenre da négocier CENTRE TECHNIQUE ARMES ET MUNITIONS 
domaine, nous de la phase d'identification des besoins ἃ celle 


δ᾽ la concrétisation, en lieisan evec le bureau 


INGENIEUR 


ἃ rfsitement l'anglais. Vacre 
febriquons des conneissence de l'allemand est: + pius. Vous 


équipements avez une Re rhonters du domeine des 


ARTS ET METIERS, ECAM ou PRE RES Σ ὑπὸ mairies 
; iques équipement γρε LB. et Machinisrn parfaite de F 
équivalent ayant quelques années BEM pour ose SEE τ᾿ une grande dieponiblité pour les déplacements ὁ 
# "ἘΜΆ. βου ΕΥΣ bentieue Ouest de Peris, vous - de bonnes qualités d'organisation. 
d ἀκ rs for Es motivé a _ tracteurs et ou cars fréquentent en Europe | et ξ Votre rôle : 
gestion lustrielle, l'automatisation engins τὰ de votre:formation sere assurés. ὅν Vous serez chargé du uvitechnique de de programmes d'armement 
possédant une forte capacité de ou ecran net me menaencétoerésutes, [11 intemationaux dens leurs phases. d'étude οἵ de fabrication. 
travail en équipe Merci d'adresser letzre manuscrise, CV, photo Ξ Libéré des obligations miftaires. Natloneité française exipée. 
est réf. 030389 ἃ notre conseil Ξ Lieu de travail: BOURGES (18). 
Le poste à pourvoir à Lyon. Ξ Envoyer curiculum-vitae avec photo et prétentions soua réf. 89/02 à : 


C.V. et prétentions s/réf. 6054 à 
O.R.C. 12, rue Pdt Carnot 69002 LYON 
qui transmettra. 


AGENC EMILE 


Bailly Conseil 


15, rue de la Paix, 75002 PARIS 


Ἐξβαιξευς αττθε:,  N 
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Après une formation supérieure(Bac + 4ou 5)vous ärez une première expé- 
rience réussie de la vente dans les métiers de l'Informatique. 
. La-Division Conseil et Ingénierie de SLIGOS recherche des Ingénieurs 
commerciaux pour contribuer au développement de ses actiuités (Exper- 
- tise- Conception - Assistance technique - Intégration de systèmes...) dans 
les grands comptes de l'Industrie, de la Banque et de l'Administration. 
Après un stage de formation à nos activités, os responsabilités s'exerce- 
ront dans des Départements d'une'cinquantaine de spécialistes informa- 
tiques δὲ vous pärticiperez, en première ligne, au développement de la 2° 
SSII française. 
Les postes sont principalement à pouruoir en région parisienne, quelques- 
. unis en province (Lyon, Orléans, Toulouse). 
Les perspectives de carrière que vous offre SLIGOS sont très ouvertes et sont 
à la mesure de son développement : + 29,5 %/an sur les 5 dernières années. 
2 milliards de CA et un effectif de 3400 personnes à fin 1988. 


Merci d'adresser votre dossier avec vos prétentions sous Réf. DCI/04 à : 
SLIGOS Direction des Ressources Humaines 
3, place de la Pyramide - Cedex 49 
92067 Paris la Défense ou de téléphoner à: 


Michel PERRA Division Conseil et Ingénierie au 49 00 93 34. 
SLIGOS, LA DOUBLE COMPÉTENCE INFORMATIQUE 


JEAN-YVES TERLAÏN, ARCHITECTE NAVAL ET SKIPPER | 


Æstion 
τ | PRINCIPLA ο: 
— Quartier OPÉRA so, SRE DEMANDES 
rl mg gb op πο εν ἢ τὶ en 
Vous avez une expérience dans la fonction de 4 à 5 années, 


Vous souhaitez devenir, à court terme, le Responsable de Service, 
Nous vous offrons cette possibilité dans notre Banque. ᾿ 
Nous vous proposons an poste de 


‘CADRE 


rattaché directement à la Direction ados 


tion motivante et des perspectives d'évolution au sein de notre 
du Et a ae 9 


Envy CV. détaillé + ns 8 284 
Le Monde Pablicité, 5, rue de de Mes ne 73007 Paris 


LES NOUVEAUX MERS DELA UT DRE :Peponcabie Cons. no 


nieur Qualité, Consultant Qualité, Formateur Qualité, Facteur. EXIGENT UNE 
FORMATION THÉORIQUE, PRATIQUE, ACTIVE : 


Ἰαϊαπηαθοη et programme : 47.513141 - peste 113 
Inscription et sélection immédiate. 


gd Ge Le Département ormañque de l'Ecole Nana Suphreure des 
Hd de Téécommunicaions ouvre son neuvième cycle de formation 


7 Chef de Projet 
| Concepteur de Systèmes d'information 


| Ε υ' δε tar mobi (AC +) tt au par 4e 


î les nouvelles 
formation Pass FONGECI, AFR) se déroule à temps plein 
ES octobre 1960 à jui 1990. Ele vous permet σοφή: ue 
: | méthodologies de palm ἐμρύσιαν 


Pour tout renseignement : 
Francette DELBOR - TELECOM Paris-- “Ἴθι Baraut 
73634 PARIS Cedex 13 - TéL : 45817830. 


INGÉNIEURS 
GDES ÉCOLES EN: 


_mesepemss | PLEIN TEMPS 


our- contrôle. mise en 


T'ovant expérience de ἐπ | forme, corrections se 
idommarque, ΤΟΝ parmenon à ὦ ExPÈRT COMPTABLE. 


et fscaté, rech. emploi 
Cabinet « ou de 
α΄ région 


ere cut ΒΕ 
synthèse. 


Sltuetion d'avenir si 
eontorme ou ro. 


fente anaissance de 
ΒΗ “indispensable. 


SL FRANÇAISE _- 
DE RÉASSURANCES | PROF DE FRANÇAIS 


Tél : 46-20-25-06. 


secrétaires 


Tél. : 48-72-97-28. 


anglais, souhaite- 
rait effectuer 


Ték. : 42-60-42-07. 


automobiles 


de 8 ὁ 11 ΟΝ. 
BMW 3201/85, 2 pores, 
8 toutes 


+_ alarmes. 70 000 km. 
ἤν QE. ue Sony, 


Franconville ou 
té. la nolr su 34-19-10-92. 


ΠΤ 


Démarches οὲ tous serv. 
Perman.- téléphoniques. . 


4355-17-40. 


CSIÉSE SOGUL 
GONSTITUTION STÉS 


BuRX TÉLEX TÉLÉCOPE. 
AGECD 4294-95-28. 


proiemien locaux 
commerciaux 


RECHERCHE L 2,3 ΠῚ 


à rénover, 
βάτος. τό! : 22 SOS 


locations 
non meublées 


Ventes 


ICITÉ DE FRANCE 

ἃ CLERMONT- 
FERRAND. rue Ernest- 
Renan, centre νι (réa 


exceptionnel a! 
chaussée d'un 
récent comportant 
— local entièrement 
pour accueil 
me ee és 


6 parkings. 
Bei ‘de 9 ons à caractère uni- 
quement pro! , 
l'exclusion de tout bail 
commercial. 
Envoi du dossier da conaul- 
tation Sur A 
73-34-52-58 (hres da bur. 
avant le 28 avril 1989. 


CA [ boutiques | 
+ 


locations ὁ 
non meublées 
COHEN TEE 


USA 
Fe) (Région parisienne) 
Noed, F 
À Me 


Locations 


EMPLACEMENT No 1 
Face Printemps Melun 
500 πε, sans pas de 
parte. Tous commerces. 


Cause 
Dir. pptare. 42-60-7825, 


SAINT-OUEN 


Pavilion briqus. terrain 
191 rm, 106 πὰς ΣΝ ἢ 
se 


KA d . + garage - 
900.000 F. immo Marcadet, 


Sarn.-dim.. Tan aO 7h 


{1)42-52-01-62 


E——i 


LES VE : = 


Economie —— 
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ANSE 
SOMMAIRE Un rapport de M. Hubert Prévot 2 = SAR 
= M. Hubert Prévot, chargé refusé l'offre d'association de quarante ans, dans la bataille La nécess ité. d’une mutation La Trilatés 


d'un rapport sur le service M. Vincent Bolloré, trente-sept autour de LVMH lire ci- 
public des postes 8 télécom- ans, qui a révélé qu'il contrôle dessous). 
munications, pose la question ï ΐ = S'il reste considéré 
du statut {fre ci-contre). Vs ᾿ ἐδ " crues PT comme une monnaie forte, le’ 
m Les «cadets de lindus- ieïeux. Par ailleurs, là GOUT σης suisse poursuit néan- 
trie » ont eu, lundi 10 avril, une d'appel de Paris a donné raison moins sa glissade par rapport | 
dure journée. M. Tristan Vie ἃ M. Racamier, soixante-dix- au deutschemark et au franc . 
jeux, soixante-cing ans, a sept ans, contre M. Arnault, français {lire page 38). ; 


en douceur des Télécoms 


Alors que M. Tristan Vieljeux a refusé son offre 
M. Bolloré annonce qu’il contrôle | 
16% de la Compagnie financière Delmas-Vieljeux 


Rompant avec le silence qu'il que le pe Delmas-Vieljeux est  narigt actuel est solide. Quel rôle l'affirme M. -Vieljeux, précisant 
observait depuis Placiscrs propriétaire de quaraute-cinq pourrait donc ἀροὲγ un troisième qu venait de refuser ane offre de 
Π 5 ῃ navires 


semaines. ristan eux. et de trente et un mille actionnaire de sinon créer 1,3 milliard 

ésident dre res mie Cntencurs. Pour lui, « l'intérêt véri. la mésententeet Pier le fonce le firme britannique , à 50% 
préside tablement industriel» d'un rappro-  fionnement du groupe ? iblir et au-dessus du prix actuel réservés jusqu’ 
financière Delmas-Vieljeux Chenent es encore ἃ démontrer,  disperser notre entreprise Ÿ » M. Boloré proteste de ses inten- pertiou-" ". iculiers (EDF. 
{CFDV), a. le 10 avril, expliqué sous bénéfice d'inventaire, d'autant Une entreprise qui — dans le sec- tions «pacifiques » visä-vis de la | fers et sous celui des entreprises. ES due καὶ 
la position du maritime que Delmas-Vieljeux cherche depuis teur maritime — devrait annoncer Compagnie financière Delwas- | Burns une deuxième partie, « Cor- 6}. 
qu'il dirige dans la partie de bras plusieurs années à diversifier ses prochainement une opération de Vieljeux, indiquant, toutefois, que | rence. monopale εἴ réglememta- Partout 
de fer avec M. Vincent activités maritimes ailleurs qu'en nature à renforcer sa di son eu détient déjà plus de | D. M. Prévot anslyse les modifi- . : 
Bolloré et il a opposé une πὰ de Afrique de l'Ouest, alors que C'est leader européen. 14%, et 16,3% avoc ses alliés, soit catiqis de l’environnement Autonomie 
non-recevoir polie mais ferme dans certe partie du monde que le ait 058% acquis en Bourse par la ental télécommunics- ; 
aux prétentions du jeune mana- SCAC est la mieux implantée. Des intentions SCA CE Fo pe nn nr 
ger. « Je suis amené à k ΘΘΏΟΕΥ pole capital Hs « pacifiques » fanilie. Delmes-Palazzolo, qui a 


En ce qui 
rer que l'on cherche à justifier CFDVY, le groupe f des immédi racheté us de 160 millions de 
4 tiers des Fndateurs, constitué en M. gp or : ET le ie 


fl 1 f ment. 
trielles ce qui n’est en fait qu’ume Re ppp) la C était un partenaire par la Fisancière de Suez, 
opération. purement À pars que M. et Me Palzggis  ‘alable en plein redremement. pas sement tou) tenant 300 rilions 
Faire, UT in ie dE Sade frame lrquil Para achete agente patieparon Mau | marion de agen du servie puble communientons : : Le Première 
contrôlent (1). D'autre part ἰοα Pééfes eu 1948, pour séabtirà … bénéficer des règles de Ia consolide | ou menu at télécomunioaions. Publier des Per T avec Les autres 


πεν τον τὰ ᾿ A Η icier 
at es M Balade M. γιεῆρος, geonmires allés du groupe Fami Pégmifons de fran en FoSérares Con, τιδῖσ est Prêt ἃ rester à co 
: Principaux collabore [15] et lautocontrôle représentent Le rétablissement du dividende ct, niveau pendant ἴτε dscossions pour 
sager un rap % des droits de vote. Enfin, la ΠΝ MT ane eue Vieljeux, + pour faire cesser. une 
Eamercle € d'affrétement et de Compagnie du Midi, que présidé comparé la marge brute de son Concurrence stérile ». 
commissions (SCAC) de M. Bolloré Μ. "et dont M. icljeux e m'a groupe, 612 millions de francs ΤΙ estime, en outre, qu'il a:le 
avec ses propres activités maritimes CuCune raison de douter de l'appui B&é avec celle de le SCAC temps avec lui (quatre ans pour 
dans le but d'accroître les synergies, ‘de la loyauté», détient 36% des (12] millions de francs) dont acquérir le droit de vote donble 
mais à condition que l'entrée de Actions et 32% des draits de vote. l'endettement, selon lui, représente 308 action CFDV) ct qu'il s’agit, 
cette société se fasse au niveau de la Précision importante apportée par 6,5 années de marge brute (922 mil L j 
ἢ navale et commer. M. Vieljeux : le groupe familialetle lions de francs) contre 1.3 année 
ciale Delmas-Viel jeux ΣΝ ΟΡ) δὲ Midi δι SU TU deg Ada ré ἔς our Ja seule Navale Delmas- 
ne ὕ préen 
Ἀ Compagnie financière Delmas- l'actionnariat veut vendre, l'autre M. 


est 
Pour M. Vieljeux, toutefois, un tel d'actions s'il le 
hi t ne représente 


Cette dernière partie évidem. grandes administrations cen- 
; puisqu'elle . "ce qui an retour 


tout le monde consait a sonsihiié, - au er DAC opt que de 
voire la susceptibilité syndicats rapproci ε 
sur ce thème. ᾽ ἣν δὶ es entreprises publiques 5 par 
; ὃ l'octroi de la personnalité morale. 
évolution, note M. 


rapprochement pas Bref, selon le principal armateur millions de francs sont consti- 
ue des avantages, bien au ivé fi is (5850 salariés, un tués d'obligations à bons de sous- 
Me MAÉ UE D es mu ne M ἀν ont 


surtout une entreprise de transit, une marge brute d'autofinancement en 1991. 1] conteste également que 
très endettée au demeurant, alors de 612 millions en 1988), « l'action la SCAC soit à: vendre, ttes 


La bataille autour de Louis-Vuitton "" | 
La cour d'appel désaroue M. Arnault dans le conflit qui Poppose à M. Racamier 


Lesi cut ioflieé ἃ ΜῈ Percard me se confond pas avec celui de 1.8 publication de ces chiffres a . d'occasions d'affrontemeñts entre 
Armault le PDG de VMEH (Louis- LVMH, ni davamage à une néces- bien évidemment ravi M. ‘les deux hommes. 
Vuitton-Moët-Hennessy), sa pre- sité dictée par la politique du qui en tire argument de sa bonne‘ Uné chose est sûre : chacun 

ière défaite. En infirmant, le lundi groupe telle qu'elle est définie par Bestion. ΤῚΣ ne font, en revanche,  sentera sa thèse lors de l'assem 
10 avril, la décision du tribunel de son règlement intérieur actuel », les gu'accroitre Fexaspération de générale de LVMH qui devrait se 
commerce de Paris, la ἡ" j ji Arnault d'être tenu à l'écart des teair à la mijuin. Les actionnaires 
voir et les diver- . activités de cette société. Car c’est devront alors arbitrer et choisir 

hommes d es, L'attitud 


mier, des pour : 

li unité d’une assemblée ière de Je numéro un mon Voirs que se trouve le nœud du des deux ui détiennent ane 
port "une gérer le ἢ un ; qui ἿΣ LVMH groupes αἱ 

société. Le débat que M. Arnault Certes, Μ' Artnit et ME Racamier déterminante. D'un Guinness 


: Soulignant 
monopole rs Ἧ solution n'est βὰς μεμα 


δ ἢ et « re 
sur celui des entreprises privées. nd lé . l'ancien 
Enfin, last but nat least, la transfor. Commissaire au Plan dit bien l'indi- 
mation de l'administration des - cible : les postes et tAlécommmnica- 


.© Deux experts pour étudier 
t'évolution de l'industrie textile. — 
.M. Roger Fauroux, ministre de 
l'industrie, vient de demanter un rap- 


comptes sur tout οὐ qui touche 
volet social du dossier : un de ses 


. Comme un communi- 
ué de LVMH l'indiquait à la suite ESS Paill découvert les charmes de Tentre- jgten le Crédit lyonnais dans 
hi jugement, « les nn de τὲ balles ec où querelles qui se eds après Christian Dior, le î 
Lis D ὙΠ déroulent dans les coulisses d'un 


Fe Vale SA et d' son τ: la aciers spéciaux, il 

j ‘assurer 

ἱπιέρταιίοη. afsctive au sein du 568 feux Ἐπ effet, les bagages,  l'incompatibilité d'humeur, ΠΣ: ε . 

lors de l'assemblée générale champagnes, cogracs εἴ parfums ne deux hommes ont en effet une F2 ἄς CRpHAl) est Composé des 
“juin 1989 ». se sont Jamais 51 jen vendus, et per- conception radicalement différente Moët-Hernessy dis- | 4’ 

Car l'arrêt de la cour d’a ne mettent à LVMH d'enregistrer des de la gestion d'un groupe, Pour le δα sur la querelle agite [α 

règle pas le conflit qui oppose depuis résultats remarquables. Avec premier, être majoritaire dans le OT du groupe. Mais Fe 
Iüsieurs mois les deux hommes. 164 milliards de francs, le chiffre Capital, donne le pouvoir. Pour le Eee 

Fout au plus leur imposctil une d'affaires a de 24 entre second en reyanclie, ja fusion des. Peer ee δ (COB) τὸ 

μένε, Dans limmédia, les magir 1987 et 1988, et le résultat πεὶ ἃ sociétés me Goit pas empiéter sur ὁράγαμοῦς de Bourse ( 

trats, suivant eu cela le réquisitaire augmenté de 49 80 atteignant 2 mir l'autonomie de chacune. Ἐπὶ montrait sévère σας ares 

de l'avocat général Lupi, ont estimé liards de francs. Une Jolie perfor-  l'impatient M. Aruault supporte mal RÉ ΤΌ tante de ces grandes 

Sd rep “mance dans laquelle l’activité les Cachatteries de M. Racamier. Et Fil dent bien cho. 


Ê 
: 
ἕ 
Ἶ 
Ἶ 


ϑυΐοτηπθ, a été confiée à 


doës du marché», peut-on lire sous la |. mesures prises en décembre 1988 
plume de M. Prévot, qui note aussi | pour.pallier les difficultés immédiates 
plus souvent | de ce secteur, cette décision corres- 


. démontre en bagages, maroquinsrie ct acc la création d’un parfurs, le rachat de es pourraen ἐπὶ Are he | Eemulées [NDLR : par les | bond. à une dés 
l'é&a qe lo mn formation des soires remporte la palme avec 50 Ὁ Givenchy Couture, le prise de parti. qués. Chez LVMH, le suspense n'est est celle d'ane οἷν pe es. paca Le défriarche à plus long 
structures de Louis-Vuitton corres- d'au, ion du chiffre d'affaires  cipation dans Andrelux ou le recra- PAS : : Fsions et ne τ M toute en 
ponde à l'intérêt de cette société qui et 69 % de progression des résultats. tement de directeurs sont autant : | FRANÇOISE CHIROT. Un des autres &æM Fe _ mars une perspective 
(Publicis) | ‘€ Dixhuit Airbus et dbchuit | ments du paysage réglementaire |'disuibution et l'évolution des tenus 
aussi bien la 


AVIS D’APPEL À PROMOTEURS 


VENTES PAR ADJUDICATION 
À ri MALTE Ne 


APPARTEMENT à PARIS- 
6 RUE ROGERRAGON, pe ds TE an ας εἶ 


comeerces ef bureaux su trois verrine viabilsés de 5 947 nf de εικΐασε totale (ηπατύες de Jean-Marie Cha uvier 
totale. Le projet architectural a d'ores et déjà ξεξ 


ECCR 
Une société 
en HouveHient 


à avis, les promoteurs intéressés un adresser leur demande de CHAPEI LE- 1 I II S 
nm à leur disposition les : ’ de 10ha pd 07) 


- Ἐπ 


RENSEIGNEMENTS : 
: immobilier ἐς KDUROU GUYANE 
EE 10.4 - OU gene 
Télécopie : (19)594-32-29-95 


ÉTRANGER 


τ Economie 


Les Américains méfiants et les Allemands séduits 


La Trilatérale opte pour un soutien conditionnel 
à M. Mikhaïl Gorbatcher 


Soutien conditi 
son onnel à Ia 


igneusernent 
nelle. Fe lant ῬΟυδεῖ ἃ ne 
réduit « 4 Ja défensive pers 
de 1" ΗΝ ΤΡ ur) Pire » du 


de 
ventes de biens d'équi , Cotte 
Barantie mi Etre apportée 
« partiellement par une tion 
S$ 


mL statut d'observateur au 


les règles et A 
tre Fe eméri- 
caine à l'idée d'une de Mos- 


petits pas. 
Si sr relations avec ΤΈΣ ἀγεῖσος 
dominé les discussions du er 


10 avril, l'économie et Les finances 


Tirant ἴδ leçon des retards 
les Etats-Ums pour réduire pipe 
déficits du budget et de la balance 


monnaies, 

teurs du rapport se refusent à sau- 

ter le pas d'une réforme profonde ἀμ 
système monétaire international]. 


ΚΤ ΠΤ De 


Mr isti com- 

Ë à la fiscalité, a 

10 avril, à Stras- 

bourg, devant les députés européens, 

En « lissement » des proposi- 

tions sur l’harmonisa- 
tion taxes 


la Ps Éiue tue ἢ 


PT Cor ss enrontess 
posé d'Éarmoniser les taux de TVA 
end rnme aa 


alliant « {es avantages des accords 
de Brettow-Woods dont les taux 


devait 

dirigeants de la térale, cher- 
chera à en mesurer l’ampleur. 
Comme il À la réappari- 
tion des droits de tirage 
spéciaux dans le ra présenté à la 
commission sur ἢ ie. Pour les 
auteurs, il s’agit, en de nou- 
veaux DTS (1), d'aider à la correc- 
tion des ibres en offrant de 


nouveaux moyens d'intervention sur 
Un en βαπασειεις ane Etats- 


indasirielles d' aux autres 
Éviter ire en dollars et en 


Lee de compte du FMI, τὰ 
néerlandaises. 


FC 


(1) 1DIS=820FF. 


La Commission de Bruxelles va assouplir 
certaines de ses propositions fiscales 


les différences d'imposition trop 
grandes qui existent aujourd'hui ne 
faussent à l'intérieur 


es. Le Monde @ Mercredi 12 avril 1989 35 


<Les Banques centrales [ La politique monétaire de la Grande-Bretagne 
pourrait encore êfre durcie 


ont contenu les poussées 
inflationnistes » 
estime M. Poehi 


M. Karl Otto Poebl, président de 
la Bundesbank, qui venait de prési- 


si « ποῦ ΣΞΣΣΣΣ sont suffisantes 
pour contenir l'inflation et les pous- 


mière fois laissé entendre lundi que 
les politiques anti-inflationnistes 
mises en œuvre portaient leurs 
fruits. 


M. Pochl a qualifié de «rrès 
calmes» es marchés monétaires, 
ajoutant qu pérait qui ᾿ 
demeureraii Le président de 


Πα μου e ADO que à De 
d'ume 


hausse des taux d’inté-| im) 


rêt était pour l'heure une question 
«très hypothétique » et qu'elle 
n'avait pas été évoquée lors de La 
réunion. — {AFP} 


-ι 


1) Le groupe des Dix les 
sur te mar gg 
le RFA, le France, 

Fltai, les Pays-Pus, la Polsians ot la 


Elle a estimé que le rapprochement 
des taux devrait être « plus grand » 
pour l'essence que pour les alcools et 
le tabac. 


« ΠῚ n'est pas encore sûr » que la 


éclaré, 
10 τι τατος ἃ, de l'chiquier 
Nigel Lawson devent une comiis- 
sion de la Chambre des Communes 
es 
ttée 
M. Lawson a cité lc ralentisse- 


tanni 
à fait ridicule de prétendre 
qu'aucun changement n'a eu lieu », 
at-il dit 
Le chancelier de l'Echiquier a a 
toutefois déclaré que le taux 


ri 1,78 ce rythme annuel 
selon les chiffres du mois dernier) 
était « inacceprable » ct répété que 
les taux d'intérêt resteraient « ass 
élevés que nécessaire aussi long- 
temps que nécessaire ». 
Les déclarations de M. Lawson, 
a celles du gouverneur de Ia 
Banque d'Angleterre, M. Robin 
-Pemberton, la semaine der- 
devant La commission, 
en faveur d’un relèvement éventuel 
des taux d'intérêt si la situation 
l'imposait, devraient renforcer les 
spéculations sur une hausse des taux 
base de 13 % à 14 % qui se sont 
développées récemment dans les 
milieux financiers londoniens. — 
{AFP.]) 


La plus importante bataille boursière à la City 
Gold Fields rejette 
la nouvelle offre de Minorco 


Nouvel épisode dens la plus 
bataille boursière qu'ait 


jamais connue la Grende- 
: les 


gcoise contrôlée par des intérêts 
d'africai 


publique d’achet, se proposant 
d'acquérir les actions de Gold 
Fields à 15,5 livres l'unité, ce qui 
valorisait l’ensemble du capital de 
Gold Fields à 3,5 milliards de 
livres (plus de 38 milliards de 
francs). Les responsables du 
groupe britannique s'opposent tou- 


ἴα vigueur la plus déterminée » a 
déclaré l'un d'eux à Londres. 
Mino: rca qui défient déjà un peu 
de 30 % du capital de Gold 
ields arrivera-t-il à devenir majo- 
riaire? A la City de Londres, Ia 
nouvelle offre a déçu : ke cours de 


exportatrices aux Etats-Unis — qui 
lui interdit de renforcer sa position 
dans le capital de Gold Fields tant 


SOURDS ET MALENTENDANTS 


LA MUTUELLE DE LA PRESSE ET DU LIVRE 
organise les lundi 17 et mardi 18 avril 1989 (service acoustique) 
deux journées malentendants. 


réservées aux sourds et 
V faire réviser pareils auditifs. 
- Le tj éme er τοῖς ον ἀν αία, 
PRENEZ RENDEZ-VOUS AU 42-33-21-89 - POSTE 175. 


MN.P.L. SERVICE ACOUSTIQUE 
29, rue de Turbigo - 75002 P. 


| Nos ἜΗΝ en classe 


affaires changent 
des hommes 


d'affaires. 


Voici un petit guide édité pour vous. Il donne 

la Histe de tous les services que nous avons 

imaginés pour vous aider dans vos voyages 
d'affaires. La plupart d'entre eux sont 


totalement 


gratuits. 

Vous y trouverez aussi la liste des 89 
hôtels que nous avons sélectionnés à travers 
le monde pour 1989, avec les services 
offerts sur place. 

Demandez tout de suite votre exemplaire 
du guide des Hôtels EuroClass SAS: il vous 
simplifiera la vie pour le restant de l'année. 


SAS 


EUROCLASS 


ς-----ἡ 
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re 


ÉTÉS à 


᾿ς Économie 


CRÉDIT AGRICOLE 
mu D'ILE-DE-FRANCE 


SOCIAL 
Une expérience originale à Poitiers HT 
La précarité des emplois est gérée au profit 


PROGRESSION DE 45% DU RESULTAT NET EN 1988 


« Le Consell d'Administration du 3 mars 1989 a arrëté les comptes de l'exer- 
cice 1988 dont les principaux éléments sont les suivants : 


COMPTES FINANCIERS | 31.12.1987 | 31.12.1988 et 


{millions} en 5 - : ἀῶ ὃ 
it ans ét σαι de situa- 

Dia er +233 A T'isitiatire de M. Yres Monteillet, quatre M à CE à eux Cours ù ion, stages d'entre- 
Produit Net Bancaire +126 directeur régional du Fonds d'assurance . don stable icsions puis emploi pro- 
Résultat d'exploitation + 26,7 formation des coopératives agricoles dernière chance ds prises, it sons forme de contrat de quali- 
Résukatrnet " | 45,3 (FAFCA}, le Groupement d* Composé de gare (δ Les jeunes ont pendant cette 
° La croissance de l'activité a été très vive : bg green ἃ ra agricoles) "+ membres utiki- Lei Percus inienn égal à 65 % du 
ENCOURS -[ 31.12.1987 | 3142.1988 | Variation unique en France et jugée « À » t, Bressières et Montmorillon}, le GEIQ  SMK qe a eq 
{en métierus 9 ΕἸ - 56: par le ministère da travail. If offre ἃ εἶα. Sat coume que oochété de trash taupe pias élerée quand ils occngeut un poste 
Crédits 218 278 +278 quaute jeunes de vingt et πὰ aus à virgt- raire louant les Services Jeunes eu! TRS . - 
PE 6 ji gs Es salariés. « Nous voulions justement  Châtellerauit et suit un stage dé cas ce du GEIQ κα 
Contribuant à une très forte expansion du crédit, les encours de prêts au loge- POITIERS Le πον ja gestion de la précarité ἐρέτας ἐς de texte ἃ Βα 3 nr Fédération 4 agricoles 
ment ont progressé de 24% tandis que les encours de prêts à la consomme de notre envoyé spécial me pOur OrgONISer τιν Dr nn Mn pour: ant Véroni (FGSOA). Tel qu'il est conçu, le 
tion augmentalent de 56% Ets encoiEs ge prèts aux professionnels et aux Re re ee ie ge guali er à L 1, plparts de . er said si aide ès connaissance des 
entreprises enregistraient une hausse ᾿ Cette fois, les jeunes, au Îre», Monteillet Ἢ üs le sont moins su  Capach ᾿ Pope 
L'important développement de [8 collecte aété marqué parune progression ΘΕΙ͂Ο (2). croient « On a un bou-  d'énoncer an qui conduit re formation », Lnstate Le sm 
des dépôts ävue de 10,8%, une importante activité d'émission de Certificats lot », « on est payé», sont les tout droit le ΘΕΙ͂Ο à pratiquer le M. Monteillet, . . . Fa mille et trente mille emplois de 
de Dépôts Négociables et une percée significatve sur le marché de l'assu- qui reviennent ke plus sou- de ind'œavre, '; ν ᾿ ME région. En rendant service, il 
rance capitalisation. des ἀπ nent interdit par la loi. Ac vavecs du GEI 2. τ ls rechere que les entreprises dans l'acte 
POURSUITE D'UNE POLITIQUE VIGOUREUSE DE RENFORCEMENT de quinze mois à deux ans, ils com re Es na menqe Speed d'insertion des jemnes. 
DES FONDS PROPRES memcont α pousee ἃ four Κατα métier Un parcours pr τὰ = l'emploi et se - ᾿ 
200,9 millons ant été callectés par l'émission de Certificats Coopéraifs 1 Ων γον qu'ils s'imègrent à plu- individualisé mt méfients à l'égard de le 
d'investissement, cotés au second marché de la Bourse de Paris. ‘signes, note Μ᾿ - formation +Je . is τὲ τ pemamnké . 
ὁ 210 millions d'affectation aux réserves seront proposés à la prachaine As- Ils achètent une voiture ou la font Commencer, Je jeune se dus la quincaillerie qui m'em . 1, point fort, déclare 
semblée Générale. . 15 un arc Ia mRbode au éous ploie », dit Fun, disposé ἃ saivre M Al Bveme, carpe de mistion 
Au31 décembre 1988, les fonds propres après aftectationdeé résunats attei. , | Bref, ils s'installent grâce à ce qui d'un «module d'eurée» de trois Les suges, ««Γαὶ peir quon me δ, in, cest la prise directe sur 
anérit 1,87 miliard de francs (+ 26,5% par rapport au 31 décembre 1987). Ë est pour eux par missions Cp lo A 
DOUSLEMENT DU RESULTAT NET EN DEUX ANS . ξ τ si ᾿ 
Le résuttat net s'élève à 236 millions de francs soit un doublement des béné- aventure avait com 

mencé par un échec. Dans le 
ficesen deuxëns et une augmentaton de 48% par apport au résultat de par la ii de 3 μανὶ FRS, 
Confirmant une politique constante d'association des porteurs de C-C-1.Crédit Es ds premières AMOF 


Agricole d'Ile-de-France à la progression des résultats, le Conseil d'Administra- 
tion a décidé de proposer à l'Assemblée Générale du18 avnil 1989 de servir un 
dividende brut de 17,25 francs. Cette Nrson à correspond δὰ pro- 
+ : sen 1988 k 
rail dE par ERP ἈΝ Poe l'existence d’un continuum 
d'emplois sai 


es τς πὰς 
PÉcace Le εἶσιν impr 


La forte activité des premiers mois de1989 et de bonnes perspectives commer- 
Giales permettent d'envisager une nouvelle croissance des résultatsen 1989, 


Le Monde 


PUBLICITÉ FINANCIÈRE 
. Renseignements : 
᾿ 45-55-91-82, poste 4330 


professioanelle. En situation 
d'emploi, le ise utilisatrice se 


qui trouvera les stages ou les 


"objectif visé. en évidence certains 

LE marché du travail et permet de 
i] Sur les cinquante jeunes du nécessité 

| début, deux ont abandonné et 
: | trenteneuf en étaient arrivés à ce 


ἢ | emploi cn: Brigitte qui tra- 
ἃ mitemps chez mn svocat de : 


—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS. — 


COMPAGNIE FINANCIÈRE ἢ Résultats consolidés 1988 
- DE CRÉDIT INDUSTRIEL ᾿ς. FORTE CROISSANCE 
°7 τ ET COMMERCIAL l CRE DU BENERICE 


Trois chiffres-dés caraciérisent les résul- : 10292 irillions de E à 13,877 millions der, 
ταῖς consolidés du Groupe CIC en 1988. soif une augmentation de 36%. ᾿ 


πὶ ἢ 


Α Échos, 1988 1987 Une né SE ue 
à Produë net bancaire 1364 13234 Pine: a résultats, 
Los ne pre) ρθε: A Paris, la BUE a plus que doublé son résut. 


. at consolidé tandis que fe CIC Porisa réduit 


ΑΒΗ RS ΣΕ ZE 85: ΚΈΒΒΒ5 Σ απὸ κε "μ------- ὁ ὁ ὁ ὁ ὁ ὁὁὁὉὁὉὁὉὁἪἢὦὉὁὉὁὉὁὉὁὃϑΘΌὃἑ Ὁ᾽ὉὉὁὉὦὁὃὁΛΠΛῬΛΚΛΨΟΌἌΠἔ͵ 


au théâtre 
de l'Empire 


(Générale, 


pourson 
Assemblée | 


PENSER L'ARGENT 
AVEC INTELLIGENCE 


qui ne pour- 


raient y assister. 


Lors de la réunion du Conseil d'Administration . 
du5 avril 1989, consacré à l'enmen descomples 
consolidés, le Président Jean Soint-Geours a 
env à souligner quatre points particulière- 
merñi importants de l'exercice. 


Une forte croissance du bénéfice net 


Ce résultat qui a augmenté de 616%, intè- 
gre notamment des plus-values sur titres de 
participation dont le caractère est en 
grande partie récurrent. Par ailleurs, le 
résuitot brut d’exploïation prend en compte 
des charges exceptionnelles liées aux 
mesures de restructuration dans plusieurs 
filiales du Groupe. 

Une nette progression des fonds propres 
Iissont passés ou cours de l'exercice 1988 de 


COMPAGNIE FINANCIÈRE DE CIC - 52, rue de Monceau - 75008 PARIS GROUPE CIC 
- 22SFE CIC 


Te λεωτάσαντ τος τος - 


significativement ses pertes. Dans les 
régions, {a majorité des banques du 
a'œxru ses bénéfices. 


Les premières réalisations de la politique 
engagée l'an dernier en matière d'al- 
Hiances eu 

Le Groupe CIC a signé ainsi, en 1988, plu- 
Sieurs accords, en lidlie avec le Monte dei 
Paschi el Sienna, en Allemagne avec la 
Baden Württembergische Bo: Espog 
avec le Banco past ἡμὰὼ à 


Le Conseil d'Administration a également 
arrêté les comptes sociaux de la Compa- 
gnie Fnandière de CIC dont le bénéfice net 
s'élève à 180 MF I] a décidé de fixer le divis 
dende revenant aux CIP au ni " 

äcæ 1987 soit 10 E par free del a 


ne ET τυ τ ας πὶ 


MEDRANCE 


- 
2 


= ἣν 5 ον À ᾿ :- κπα κυσὶ ἂς] ΒΑκυσ σὲ 19 auril 1090 39 
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RE, PR A CRE PR nr RTE 


NANCIERS DES SOCIÉTÉS ἢ 
YA πᾶς τὸν PME: Pi ἃ 


ι SOCIAL | 
La modernisation de Padministration 
en débat au Conseil économique et social 


; _ Contrairement à ce qui était ini. du moins d'Etat ». C'est donc dans 
- tialement prévu, M. Michel Roc chaque service qu'il faudra détermi 


LA VIE DANS LES ENTREPRISES 


Accord sur l'épargne et la retraite 
chez Usinor-Sacilor 


47 n'était pes présent, le mardi 11 avril, πος des objectifs et des moyèms, 
; ἃ la séance plémière du Conseil éco. partir pareils Ἂν 3 
nomique et social gu Cours de’ une ‘le Volonté devant Pers Sont Aron Co Por tn Gene D 000 


Registre des Socétés no. 2774 - Tribunal de Man - Banque d'insirét Nsbonel 


laquelle M Loik Le Floch. 


8 un rapport et un projet des programmes pluriannuels ». 
ue gere τὸς «la Mais Je rapport met en garde sur le 
LE Ps in RE λων ». Le premier coût de Hong modernisation qui ne Les actionnaires de la Banca Commerciale tone sont 
a 4. ᾿ LTUSTre, pourra pporté sample - ΜΕΝ et "5. - 

Le M. Puel , Durafour, ministre jement des TDOÿenS xistants, 4 000 F, 25 % entre 4 000 et 8 O00F. Sat LD haresà Milan 1 Pise Be proies ec 
tr en " pub. .Ε κὶ risque aussi de nécessité : 2000 F, et 10 % au-delà. lement en deuxième réunion le samedi 29 avril 1989 au même 
nt que tes  Ο Lou Sean Un esse ΤΣ. eee même heure, en vue de statuer ur odredu jours 
sens que les orientations gouverne du déficit ire et la diminn- activité. vs 
mentales sur le πραρανοεν de la tion de la pression ἢ τε μιὰ Con 
onction publique. Avec toutefois groupe ; le taux de cotisation a été Parti dir nn Pt 
quelques beimols… ane série d'actions à cuceprone en | du 1* janvier pour 50 Ο00 solariés et Doté δ un maman de 8 D 15 1) Repports du Conseil d'Administration et des Commissaires 

Ainsi, l'ancien PDG de Rhône- passant par association de tout supplément étant pris en charge à 60 % par l'employeur. aux Comptes: approbation du Bilan au 31 décembre 1988. 
affirme haut et fort que le personnel d'un service à la démar- GLEN 2) Nomination des Commnissaires aux Comptes et de leur Prési- 
moderniser l'administration ne che de tion, une réelle : © Nouvel intéressement Φ La CFDT se chausse dent et fixation du montant de leurs honoraires. 


au Crédit lyonnais. — Le direc- chez André. — Grâce à une 
tion du Crédit lyonnais vient de expérience originale, la CFDT des 
nouvel accord d'inté- chaussures André (environ 
avec la CFDT et la 2 200 employés et 900 cadres 

id en répartis dans 347 points de 
compte pour ta prime uniforme vente, avec un très fort tur- 
d'intéressement la rentabilité du over) est passée de 10 à 
groupe Crédit lyonnais au moyen 100 adhérents chez les 
de l'évolution du résultat brut employés en un peu plus de deux 


3) Révision de la rémunération du Conseil d'Administration, du 
Comité Exécutif et de la Commission de Révision du Bilan. 

4) Nomination des Commissaires Externes aux Comptes pour 
la période 1989/1991, selonle D.P.R. 31.3.75, no. 136, art. 2. 


Consiste pas À s'orienter vers une Concentration des moyens de fonc- 
«compétition» avec le secteur tionnement, la en place 


Partie extraordinaire 

5) Projet apport-fusion de L.D.L S.r.l., Milan à Banca Commer- 
ciale Italiana S.p.A., Milan. Termes des conditions et modali- 
tés del'apport-fusion. Délibérations afférentes et délégation 
des pouvoirs. 


Tout titulaire d'actions ayant droit de vote peut assister à 
l'Assemblée à condition que, même si inscrit au registre des 
actionnaires de la Société, il ait déposé ses actions au moins cinq 
jours avant la date de l'Assemblée auprès des caisses de ἰδ 
Banque ou de Ja caisse Monte Titoli, chargée à cet effet, sur la 
base des dispositions de l'art. 4 de la Loi du 29 décembre 1962, 
no. 1745. 


sonnel. Dans le précédent accord 
de mai 1987, signé en plus par le 
SN8-CGC, le montant de [8 


nistration ne part pas de Zéro pour se : les lieux d'accueil pour les 
rénover. Î constate même «une évo- en rassemblant dans un même 
te lution profonde de l'administration les diverses administrations », avec 


ja τ 
. de 1993 implique d'aller encore plus 
ë loin dans « {a prise en considération 
des impératifs d'efficacité et de ren- - 
dement ». Or, trop souvent encore, 
l'administration est « peu encline à 


Le Président 
du Conseil d'Administration 


aujourd'hui disponible ἑππο- 
ver ». Le « frein ma et des 
comportements. ᾿ ταῦρον de 


Ras 1988. 


Le Conseil d'Administration de Fimagesr, réuni le 28 février 
1988 sous la présidence de Monsieur Jérôme MEYSSONNIER, a 


table? » è 

= ἔν mp ms Si ut be examiné le bilan et les comptes de l'exercice clos le 30 décembre 
celle de tous les agents — en 1988. 

loppant les formation indi- ù Su 

EE ni bars Le bénéfice net s'établit à F. 44.645.676,50 après paiement de 


l'impôt sur les sociétés pour un montant de FE 22.395.529,00. 

Par rapport au résultat de l'exercice précédent 
(Ε 35.529.650,27), le chiffre de 1988 représente urie progression 
de 25,65 %. ᾿ 


8 
ἀραῖς émque idée de τ καί | venin omuet ovni 198 φθίσις Gone nl ere qe co Pen 
ral ki ω n'avaient : Corse Air, estime ces 
plans de carrière avec des sanctions ἃ nombre indté de dessertes ἘΣ raie n'apportent Euère de nouveautés. 
positives et négatives » et une polti- son du caractère trop restrictif des «C'est mieux qu'avant, nous 8- 11} 
que d'intéressement gosse règles imposées à ce type de vol ». déclaré, mais ça ne changera pas 


«selon des m ités ἡ grand-chose : je n'ai jamais respecté 
ἣν Dre juge < essentiel de mais δὲς εἴτοῖαες ne lanéenn ἰδία ag de vendre amis Le Conseil d'Administration soumettra à l’approbation de 
Ἐς ᾿ redéfinir les rôles et Les objecnfs de Br de quatre mois par an. Leur ingient Dnraiuier d'hréres l'Assemblée Générale Ordinaire des actionnaires, convoquée 

re ‘administration si l'on ne pas | nombre’autôtisS chaque semaine décoli it de 9 heures à i i iem à ἑνὶ 
polémique stérile |. accra ; per exemple, sur les Haisons 4: décollage, soir de heures à pour le 20 avril 1989, la mise en paiement d'un dividende de 


23 heures. Finclement, ces modifi- 


F. 22.230.000 contre F. 17.100.000 au titre de l'exercice précé- 
dent, soit une augmentation de 30 %. : 
Le dividende net représente ainsi F. 390 par action auquel 


ECS - 
Lire s'ajoute l'impôt déjà versé au Trésor (avoir fiscal) de F. 195, por- 
Le tant le revenu global d'une action à F. 585. 
σε ΙΗ DEMAIN NOTRE SUPPLEMENT 
| FFHIMAGEST 
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© Rolls-Royce se diversifie bines). Pour Rolls-Royce, privatisé 
dans la construction électrique. — Υγ a deux ans, il s’agit d'un premier 
Le caneraoreur prsanique de pas du programme de diversification. 
moteurs d'avions Rolls-Royce 8 , 4 
annoncé, lundi 10 awril, une ofire Cette opération participe d'un 
amicale de rechat de toutes les Vaste mouvement mondial de 


Industries (NEI) pour 300 millions de NE! espère, que, épauléa per Ralls- 


nierte et la fabrication d'équipements  thom d'un côté, et ASEA et Brown 
Pour les centrales électriques (tur- Boveri de l’autre. 


LE GROUPE UNILEVER VA CÉDER 
SA FILIALE DE DISTRIBUTION 
DE MATÉRIEL ÉLECTRIQUE CEIM 


AU GROUPE CDME 
{Compagnie de Distribution de Matériel Electrique) 


UNILEVER et CDME vont signer un accord aux termes 
duquel le Groupe CDME se portera acquéreur de 99% du 
capital de CEIM (Comptoir je] du Maine 
CEIM a réalisé en 1968 un chiffre d'affaires de 664 MF. CEIM, 
avec 15 points de vente, couvre essentiellement l'ouest de 
da France et dans une moindre mesure le nord et ἰὰ région 
parisienne. 

CEM viendra harmonieusement compléter la couverture 
géographique du Groupe CDME sur le marché français. 


IMS 


INTERNATIONAL METAL SERVICE 


DOUBLEMENT DU DIVIDENDE : 16 F PAR ACTION 


L'exercice 1988 
consacre le bien-fondé 

Φ Deux métiers complémentaires : la distribution technique et le trading de 
produits métallurgiques spéciaux et de matériaux d'avenir : 

© Une dimension internationale ; 

© Un enrichissement constant du mix produits. 


Le résultat net per action ressort à 60,37 F contre 31,90 F en 1987. 
La forte progression des bénéfices résulte de quatre facteurs principaux : 
Φ L'élargissement de la gamme vers des produits à haute valeur ejou- 


€ L'optimisation de la gestion des stocks au nivesu européen ; 

Φ La restmcturation des filiales françaises ; 

© La réduction de Pendettement et des fraïs finssclers. 
favorable, ont use nouvelle amélioration anarge commer- 
Ge quite 3,8 % du chti d'affaires. 


Conseil d'Administration à décidé à l'Assembtéc générale 
ΣΟΙ Le mibution d'un dividende net de 16 francs par serion. 


de cette proposition par l'Assemblée géné- 
pe in 10 mi de Fe 1987 
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PARIS, août 


Second marché . 


me 
διαὶ Local 


1 
2750 ἃ 


+20 sont réduits ἃ une véritable paau de 
‘chagrin. La matinée s'était ouverte sur 
une note ptit optimiste (+ 0,23 %). 
Mais hvac une activité, à dire d'agents, : 
quasi inmistents, ie marché, Enré à Jui- 
même, ent allé de droite et de gauche, 
sans trop blen savoir quela direction 


| SERGÉRA DE 


prendre. A 11 heures, son avance 432 
n'était plus que de 0,17 %. Elle rupas- 6 - 
sait vers 13 heures à 0,33 %. En οἰδ- 50 580 
ture à 17 houres, l'indicateur de ten- το 
. - Cri bé 41 
« C'est δησοτα un coup des potits ΓΟ 4“, 
actionnaires 3, disait un banquier on Cocpt 0685 
ἥκετε. Dans lee coins ot sous les pilecs, Coke - 
es profsssionnels devissient pour faire ἔυοΝ 
pesser la temps. Dons l'enceinte du Desphi” ES 
marché des « futures », les α traders > ΓΝ tte 7%. 
(négocistours) se moquaient pas mal Dedle . .220 
des « puts » δὲ des « cas ». Qui piqueit Ediéons Belfond 28 
du nez riens sn garnelle, qui cherchait à Βοος, 425 
affiner sa stratégie au backgammon. Fac 190 
Inutile de le préciser : la Bourse ἃ Foncier! ” . 


s'ensuyvit ferme. Après l'avoir un court 
instant nfjoule à le veille du iwesk-and, 
l'annonce d'un taux de chômege tombé 
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ptionnel de 82 millions de indiqué que Les intérêts vendus 
francs sur les ventes de 31% des  sconésentaient en valeur moins 
actions de Dim à Sara Lee, soit εν de 
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fits en plus. -- La célèbre 
firme française de spiritueux 
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une nou Vs, τ accru de 22%. Le dividende net 
Amszonie (Brésil). Il y fabriquera set augmenté de 15% à 2650 Ε΄ 


d'emballage en polystyrène propos d'Irish Distillers, le 
expansé, L'invetiieunant ren PDG, M Patrick Ricard, ἃ pré- 


020 cie de Lan). BASF à nus ©] 3 [ER 
rasé en SE Vi ἢ eue éinie ; 
aires équivalent milliard 4 
de deutécbemerks au Brésil. ἑ ἼΗ F3 ia 
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ÉTRANGER POLITIQUE SOCIÉTÉ 
3 L'évolution de la crise a 9 La préparation des élec- | 11 Des théologiens contre le | 13 L'architecte 34 La bataille Boloré-Deimes- 
Liban, ᾿ tions européennes et les Vatican. Richard Hunt à l'hôtel de Viejoux - : 
4 Les développements de ts divisions à droite. — Point de vue : Le revau ΠΝ A 35 La Commission de Bruxelles 
crise en Géorgie. 10 L'Alsace après les élec- 888 de la «loi Pasqua». | ‘14 Opéra : création d'Anns- - ΝΆ assouphr certaines pro- Mots croisés 
Β Le gouvemement espagnol tions municipales. 12 sBavures»> et inquié- puma à Tours. - positions A 
les pourparlers avec tudes 15 Communicafon” 7 un | 36 Précité de. emploi st 
l'ETA militaire. — Vingt-deux morts dens entretien avec’ Patrick Jeunes chômeurs à 
A gpl Le x j'acokent d'un Fok- Poivre d'Arvor. ΗΝ La réglementation des vois 
ἢ tentative À — eDigressiüns», per essouplia, 
ἐεώξν red ᾿ nard Frank. "Ὁ 38-39 Marchés financiers. 


Le gouvernement fixe unilatéralement le montant | : ἡ πες 
de l’indemnité de transport pour les fonctionnaires de Corse ὁ . Noblesse oblige 


M. Michel Rocard a décidé, mardi 11 avr, taire. Le æmhistre avait demandé à de Matignon constate qu’en dépit de ces néÉgocis- 
de mettre um terme avec M Marzia, Corse-du-Sud et préfet dela tions « Pectirité économique et socisle de Βα Corse 
1 Corse sur le montant de région Corse de «rveuir Κεῖ rendre » à  contisse d'être grarement affectée par La persis- 
l'indemsité Cette Paris, selon m diffusé trace des mouvements sociax », ce qui motive In 
et PAT an eu compagnie recz, 3 ses 
2800 F pour τα côtés MML Duraiser, ministre d'Etat, ministre de 


j 


avec deux 360 F par eufant sapplémen- 
retraités, les chômeurs, tous les pen- quelque marris d’être privés subi- enfermés dans ne revendication glo- 
BASTIA / sionnés qui ne touchent plus leurs alko- tement Leur première bals de Inîte contre la vie chère avec 
de notre envoyée spéciale cations et qui sont plusieurs nf dep qe mise en place de garanties et d'un 
chaque jour ἃ solliciter des bons αἵ -ὀ de la salle de réunion de Ia e observatoire des Ils ont dû disct- 
Le jeu a assez duré. cnq mentaires Pour les entreprises et les où ne dormaient Res qe queues ter dans une occupée, sous 
de à de Commerces, qui sont deux cents pour délégués CGT et Comme pour la de deux cents à trois cents 
jours de palabres οἱ 
Bastia, après sept semaines d'un conflit le seul département de Haute-Corse à s'accrocher à des négociations qu'ils mobilisés sur les instruc- 
où chacun a pu tranquillement n'en Avoir déposé des demandes de chô- scntmient poutêtre compromises, tions, notemment, d'un délégné CGT 
faire qu'à sa tête, s'occuper de ce que Mage partiel et qui réclament, puisque  Finc de ce que va décider installé à l'intérieur avec un talkie- 
bon jui semblait, $’asseoir dans les fau- les fonctionnaires obtiendront une Paris «a où peut-être des walkie : « Faites monter la pres- 
teuils de cuir des directeurs d'admi- Prime un moratoire fiscal. Cette majo- de », Comme le dit go.» | 
nistration et fouiller dans les dossiers, 08 silencieuse qui 8 longtemps subi Biaggi de Force-ouvrière. Depuis le début du conflit, les pré- 
après une période de no-Etet qui 50 malheur, se plaint de plus en plus δι fets, an bout de leur ligne directe avec 
commence à tourner à la faillite ouvertement. « Faites monter Matignon, ont dû rattraper les erreurs 
nn ont Hens Le coût du conflit pour l'Etat com- le pression » poremementales, ramener 
du rappel à l'onde. mence également à s'alosrdir danger τῶ τ pes confiance ἃ des négociatenrs 
JA sou Four de FRCaDESS cn Tu de TVA, aides Los Qu'ils avaient org τος devenus me μοὺς ee 
Craie ps er πο δ qe LL immobifisé, factures impayées. Sans fois d'avoir avancé FPE à Part Ar qu'ils 
ae ἢ δ Ὁ ΣΆΝΕ see parier des journées de, grève qui «à tout 1 pas » dans la journée. me pt ως it 
l'impasse. sc départ comme Y devront bien être indemnisées. Après ke Coup de force de la CGT qui, scale au Souvemenent M. Mae 
sue june Jocsque les pourpariers M. Rocard a donc convoqué le préfet la veille manifeste zin s'est un peu devant des 
d'éventuelles négociations pour trouver gen ace er nr re infonms. tion pour mercredi ἃ Bastia, sens i «Le est pris 
mme sue à πὸ confit iwoluble, où mais comme une capitale mécontents _ (mais 2 Da prod), ἔπιεν - απ mai par des ct πα Ses gosses ? À Ann ? 
avant de lisser place à le suivante. Mt Pin de pete ide À sonne ᾿ Les syndicats mardi matin s’'atten- ‘= Mais non, pas Ann, 
La situation ique,enrevar- L'effet de surprise a joué. Londi aux préfets. Cinq jours pour tomber daient « à tour». Auc … Lucienne! Où t'as la τδτο ὃ on 
j Pour ἡ trouvés d'accord Téanisnie de rovalo. “n'avait ει fixé, et 1 n'était même pes parle que de ça depuis huit jours, 
che, n'a fait que s'aggraver. les soir, les syndicalistes se sont Ban dés pos de La fonction Pa. acquis ΕΟ Υ is ᾿ δια cantine Dhercere ? ὕνονς É 
que : les syndicats avaient, Bastia. indiquait πέρο- : cera pas ᾿ 
Β - Point de vue, « avancé ». cations reprendraient, ni qu'elles ne A ἐ πὸ UTE. 
Les développements de la crise libanaise Du côté des préfets, on n'a pes patient pes. Le ξυανεκηκιηκαὶ , CLAUDE SARRA| 
° 3 Η . PER le lan de τὰ στὴ σοδαιαυαῖ ane dans des conditions fférentes, ailleurs 3 NE ΠΑ ταν 
Scepticisme à Washington première — deux ré enpigks das Pentée: ἃ un expué pub de ro | © 1. Dumas on Pologne. — ᾿ Φ Βοσακαθε. — 
ΝΣ 5 une négociation décent = et RE ele τα τς Men M. Roland Duras fera une visite off- ἃ ce que nous indiquions dans non 
sur la position française GE on Pan ma tas τὰ τρόμο 0 des ram σον pol er dr 1} me cr ον πατσ Δ, παν. δα 
discussion avec les syndicats que ἔων mandat plus ouvert, 
. ion de séance «solutions homologue polonais M. Olechowski, nombre de vingt {et non de. quatre) 
WASHINGTON vre leur dialogoe avec ΤΌΚΡ, a | ἀξέυξε nes pour défis ue sn ποίαις € lieu & à 2 ixäoué, lun 10 evil le Ouai au Pañement de leur pays depuis los 
demandé à la partie de Emmsen: Lde τὸ a prime de transport. La suite des Evé- | d'Orsay... …. .. .. . élections septembre 1988. lle 
de notre correspondant s'employer à convaincre M. Arafat Era &ès le départ par les délé-  nemmemts, commie le disait l'un de ceux sont membres du Parti de 
Convaincre les Américains qu'il idée. An fl des .la liste des toujours, à la septième semaine du : Ξ 
ee En Da CS anse on come ER et conflit, <une source de grande ᾿ Γ νειλξρριε 
3 que ce projet αἿ n'est pas suf- on caté-  léflexion » pour le gouvernement. . 3 
pas une éhe aisée M. Rolnd lip Lane reg ge ge À Matinée du 11 avril NAN RE ΜΕΈτΕΜΕΝτ. 
pomas sy Bat a QE actnelle, ct qu'une conférence inter- d'un garantie ταῖ 
nationele est nécessaire pour grand maître tailleur 
succès très relatif, lors d'un entre un climat de confiance. Les Améri- Bien orienté PRE 
Dr dem a = para pue ne que Sur sa Incée précédente, le mar- PANTALONS 00 € VESTONS 1460 F 
Baker. parole du Quai d'Orsay, M. Baker a ed ἢ parisien a poureoi ge vs τς 8 000 tissus 
Le ministre ἰς ἀμ re même Ga ἃ M. pu que teur i enregistraït ἢ Luxueuses draperies 
étrangères a expliqué jectifs Jamais tats-Unis ne forceraient - 
l'iservenion» à propos Fsraël à participer à une telle confé- genre 028%: Vers 11 Bomres, 
pour reprendre rence. 
sion du porte-parole du Quai Convergences Havusse de Nord-Est, Carrefour, 
asenioles er appris des Sur l'AMÉrique centrale pain, Hans, Mébleuop. Pro. 
et , Ha 
secours humanitaires, ἥ Paradoxalement, c'est. sur un cs Cete- |. 
Le secrétaire d'Etat a certes sujet qui divise le plus souvent la : 
répondu que les Etats-Unis France et les nis — Améri- 
groient ls préoccupations de ἴα centrale — positions ont D Le puméro én «Monde» ᾿ 
France, Mais il a aussi rappelé que semblé les plus proches : la discus- daté 11 avril 1989 
son pays avait connu une amère Si0n ἃ été a été tiré à 518 646 exemplaires . 


expirience M. Baker, qui a mis en relie la 

ἧς » au Liban entre 1982 et ν ΟἿΣ ἃ [15 en 

1. . était secré- « nouvelle appr » américaine à 

taire général de la Maison Blanche propos du Nicaragua, souligné 

au moment de l'attentat Re les ee avait ren je Pr eoratre 
icai ἐνὶ du retrait + démocraties Imérique 

forces américaines, suivi du re PE ᾧ 


Ὑ 1} 1.1 


8 fondément marqué son appro- faire comprendre aux digeants 
τ ρηρντροτ des problèmes du Nicaragua qu'ils devaient à présent 15 
ient, caractérisée de toute tenir leurs promesses de démocrati- ἌΝ 
évidence par la prudence et le scep- 
tüicisme) ν: Μ. 


100 QUESTIONS SUR 05/2 


caiss ne semblent pas très dence ἔς 
convaincus du bien-fondé de la (βίη, ἃ Kenpebunkport (Maine). 


Conçu en commun par IBM et Microsoft, le 

nouveau système d'exploitation OS/2 est d 
le plus -important projet 

jamais mené sur micro-ordinateur : 


par Fampleur des problèmes techniques 


IC vous propose une.offe échan- 
ge inouie : votre Mac SE 
19.900 F HT°, contre le 


etqu'en particulier pour les affaires de sécurité, 
française r'avait évo- M. Bent Scowcroît, et il devait 
êse Ε ᾿ 


Conseil le président qu'il a soulevés, par l'énormité du travail ces 2 fois ες ἢ 
iban. KRAUZE ὲ - 4 de mémoire ἡ a Fu Ve de 
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